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Le deuxi.eme plan de quatre ans ·revet une impor
tance particuliere pour la vio et le développement 
de la J,O,C. Internationale, 

S 1il ne représente pas toute la vie du mouve
ment, il est le principal moyen d 1application, con

·crete des orientations définies tout au long des 
travaux du·2e Conseil International, 

Le plan de 4 ans doit guider la vie et 1 1 action 
du mouvement jusqu 1au prochain Conseil International; 
il est par excellence llinstrument de la construction 
de· la J ,o.e. Internationale, A ce titre, il mérite 
toute 1 1attention des J,O,C, nationales qui doivent 
1 1étudier afin de se prononcer en ·conna:i,~sance de 
cause. 

Ce 2e plan de 4 ans ne supprime pas le premier. 
S'il apporte des éléments nouveaux pour la vie et 
1 1action internationalEBdu mouvement,.il est bien 
évident que le travail entrepris depuis • 1e Conseil 
de Rome est toujours valable et doit etre poursuivi. 

I. CRIENTATIONS GENERALES DU 2e PLAN QUADRIENNAL · 

------------------------------

Avant d • aborder les probl.~mes et cbjectifs que nous proposons au. Conseil 
de r0tcnir dahs l~s années futures, il nous faut préciser l 1orientation générale 
que nous .vou,lons.donner a ce plan, Ainsi, nous mesurerons mieux la portée de no
tre travail, la place que chacun d I entre nous d,oit ¡:,rendre dans sa réalisation et 
la 11'.aniere dont il doit s 1insérer dans la vie de tout le rnouvement, 
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1, Le 2e plan de 4 ans est con9u en fonction de la .ieunesse travailleuse 

Chaque délégué participant au Conseil est. 1nandaté par son mouvement natio
nal, mais il représente la jeunesse travailleuse de son pays; ensemble,· nous sornmes 
les_ représentants de la jeunesse travailleuse du monde. •• 

Sans la participation financiere des jocistcs du monde entier, sans cello 
des jeunes travaiúeurs et -jeunes travailleuses avec qui nous somnes en contact 
permanent dans lés usinés, • les ateliers, les bureaux et les quartiers, aurions
nou.s pu nous réunir en Conseil a Rio=? 

Nous savons -que leur contribution a été décisive et nous nous en réjouis
sons ,, car la est une nouvelle preuve de. 1•rauthenticité du mouvement. 

• La J;o,c. n 1existe que pour et avec la jeunesse travailleuse, Elle est o 
née pour l_e salut, la formation, la promotion de la jeunesse travailleuse, Elle 
nese coni;oit que m(llée a la foule des jcunes travailleurs, porteuse de leurs as-

' pirations, les organisant dans un mouv:ement puissant_ qui oeuvre a la transformation 
des_·homme_s et du mon4e selon le plari de· Dieú, 

le plan qúadriennal de la J.O.C. Internationale doit refléter fidelemcnt 
cett e exigence; il n I est pas fai t en fonction des dirigeants nationaux et meme lo
cau.x du mouvement; il s I adres se a la jeunesse travailleuse du -monde qui doit se re
connaítre dans les objectifs choisis, et etre _portée a les adopter dans l'enthou
siasme. 

2-~ Le plan de 4 ans est la pierre d I angle de la oonstruction de la J ,O,C, Interna
tionale 

Le mot international veut etre so uligné ici. Le plan quadr:i,ennal est 
d 1abord un plan d 1action de la J,O.C. a 1 1échcllc internationale. 

Nous avons tous une expérience vécue dans_ chacun·d·e ·nos pays. Nous savor@. 
quel prix il faut attacher a 11 action. et 1 1·orgaii1sation locale du mouvement pour 
atteindre et transformer la--massé des jeunes travailleurs, Mais nous savons aussi 
que la· jeunesse travailleuse de nos pays a besoin d 1un plan· d 1année ou d.lune enque
te-campagne nationale pour découvrir.la. diITEnsioh nationale de ses problerr.es et de 
ses responsabilités, Plan d 1année ou .enquete-ca~agrie qui pennet une découverte, 
un_e étude, une action, ,une. représentation comnune de tous les jeunes travailleurs, 
grace a la vie· et 1 1organisation nationaie dú mouvef!lcnt qui. tissent et multiplient 
les liéns. humains et apostoliques dD!ls toute la jeunesse travailleuse, 

Le probleme se pose de la meme maniere a 1 1échelle internationale, 

La jeunesse travailleuse a une vie, une mission, une responsabilité inter
nationalea . 

La jeunesse travailleuse: pas seuicment une élite, fut-elle composée d 1uno 
large couche de rnilitants et difigeants du mouveITEnt, 
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Ici, nous torichons un·aspect .. essentiel de 1 1orientation_ 9-e __ 11otre 2e plan 
qui mérite notre réflexion et notre adhésion. 

. La· J .o;e. futernationale est • constituée • juridiquement de J .o.e. nationalcs 
responsables de· la· conduite du rnouvement· dans leur pays et dans le monde, mais cet
te constitution ne veut pas dire que.la J.o.c. Internationale est une juxtaposition 
de J.O.C._nationales qui n 1auraient entre elles que de vagues liens occasionnels et 
réservés a quelques-unes. 

. La vie de chaque jeun¡, travaillcur a une ditmnsion internationale. Le 
moindre de ses problemes a une cause et-une conséquence internationale,. L1économie 
d 1ún pays est triliutaire aujourd 1hui de l 1économie mondiale; le développement de la 
science et des tcchniques est devenu un phénomene universel qui boúleverse le monde 
de'la m@me maniere. ·La vocation·de 1 1humanité n•est-elle pas de réaliser son unité 
dans le Christ ? le ehrist n 1est-il pas venu révéler a chaque homma sa dignité et 
a tous les hommes leur égalité dans cctte dignité, leur fraternité, leur solidarité 
dans leur destinée commune sur la terre et dans 1 1étcrnité? 

Les homnes et méme les organisations qui n 1ont pas saisi le cnractere mon
dial de la vio et des problemes sont peu nombreux aujourd 1hui. Ils sont pourtMt 
moins nombreux encore, ceux qui vivent réellcment Cette Vi"e· intérnutionale, ceux 
dont le-comportemont concret dépasse le concept nationaliste et sont guidéa par un 
souci international, ccux qui, enfin, ont compris que la masse des jeunes travailleurs 
dcvait acquérir cétte vision de. leur_ responsabÍlité. 

Les mass es popúlaires, la jeunesse travailleusc n~tamment ;· ~t pourtant sen
sible a la vie et a la solidarité internationale; nous en avcns des exemples saisis
sants tous, les. jours dans notre rnouvement. 

N1est-ce pas le· r1lle de ia J-.o.c. Internationale. de transformer cctte sen
sibilité en une conscience éclairée, forte et agissante? 

Des son origine, la J.o.e. s 1est ciricntéc,. résolument vers la jeunesse tra
vailleuse mondiale, dont elle a peri;u l 1Únité de condition, sa nécessai_re solidari
té pour la réalisation de sa propre vociltion et pour celle de toute .1 1humanité. 

Aujourd 1hui, le 2e eonscil _International doit {aire faire au. mouvement un 
grand pas concret supplémentaire pour pennettre a la jeunesse ·travailleuse du monde 
<le .:viv're sa mission .universelle. 

Ce grand pas doit etre contenu dans·le 2a plan quadriennal, dans le choíx 
de ses objectifs et dans l 1engagement des J .o.e.· nationales á le réalisér. 

De meme qu 1un plan d'annóe ou enqu~te nationale construit la J.o.e. natio
nale avec toute la jeunesse travailleuse du pays, de m@me le 2e plan quadriennal 
doit permettre a la jeunesse travailleuse du monde de 'construire la J .o.e. Interna
tionale par _une action d 1ensemble découverte et réflóchie en_ commun. 



3, Le plan guadriennal engagc chague J.O.C, nationale 

Dans cette optique, le plan quadriennal doit engager cha.que J .o.e, ni"ltio
nale,. do la~ a la tete. Ce qui signifie, pour étro ·tres clair, qu 1en ólabor;,rr 
et en votant le 2e plan, chaque Secrétariat national s 1engnge a l'inclure dans la 
vie normale do son mouvement ;• dans l' élabof-ation de ses plans· d 1arinées ou enqu~tes
campagnes, jusqu I au Je Conseil international, 

11 ne peut atre question ici d 1une application uniforme; il appartient a 
chaque pays et a chaque région ou -coritinent de tenir compte dans l 'application du 
plM, de la mentalitó et dos nécessités qui leur sont própres, Do la 1 1 :immense 
responsabilité des J.O.C. nationales sur· qui repose en dcrnier re~sort, avec 11ai
de et. la cóllaboratión permanentes •des 'dirigeant·s internationaux qu I elles se seront 
donné s, le développement 'et 11 authenticité de • la J .O ,C. Internationale, • 

II, CONTENU ,DU DEUXIEME PLAN QUADRIENNAL 

• La tentation de ccux quiréalisent un plan e;t de ;_,ouloir a t~ut prix tout 
y intégrer. A prcrnier'e voo en effet, tout semble important. Pourtant la encare 
il faut bien s 1entendre : un plan n 1est pas destiné a répondre a toutes les ques
tions. 

A 1 1échelon d 1un pays, un plan d 1année ou enquete-campagne aborde un ou 
quelques problemes reconnus essentiels; Ii.ous savons qu 1 une .enquéte bien mené e sur 
un problenie' conduit nécess'airement a. découvrir d 1autres -problemes, car la vie est 
un tout difficilement séparable, • 

Nous savons aussí qu •une cnqullte· bien menée est .un ·puissant mayen de for_..-;,1-
tíon pour les jeuncs travailleurs, les membres, _les militants et les dirig,rnnts ~ 
qui apprennent a saisir un probleme, a .le juger et a le rósoudre. Cette formation 
qui n 1est pas artificielle mais vitale les mct en mesure de rópondre, de la ma,ne 
maniere, aux autres problemes découverts. 

Ainsi en o st-il du plan quadriennal de la J ,0,C, Internationale, 11 nous 
fait choisir quelques aspects essentiels qui permettcnt une saisie mondiale de ln 
vie de la jeunesse travaillcuse et qui cróent .dans le mouvement les réflaxcs d I un 
jugemcn't et,· d •une action pdrmruiente a l' óche lle du monde. 

'Les aspects retenus et prnposés au Conseil pour ce 2e plan quadricnnnl 
sont les 1suivants ·: •. 

Í. ·Un·e enqu€te mondiale sur le travail 

2, Une étude sur la vie, l 1action et 1 1organisation du mouvement dans les grandes 
villes 

3, Un plan d 1entraide internationale permanente 
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4 •. un pl/J.11 d 1act~on représentative du mouvement 

5. La création d I un s.ervic.e international de :(orIIDtion et, de 11Développement corrv,m
nautaire" 

Cho.que aspect et ·problénn retenus d/J.lls ce plan est développé d/J.11s le cha
pitre III de ce rápport. Il convient d 1étudier cette Je partie pour se f~irc.unc 
idée exacte du.choix des objectifs contenus dans ce pl/J.11. 

Le 2e Conseil internati,onal deyro. ce¡:endant· adopter ·d I abord les 5 points 
que comporte ce plan général avMt d'étudior le détail de chacun d 1 eux dans les 
commissions.d 1étude prévues a cet effet. 

III. :PROPOSITIONS. D1ETUDE ET. D1ACTION POlR CHAQ.UE PROBLEME 

• ET OBJECTIF RETENUS DANS LE 2c PLAN. QUADRIENNAL 

1 1 ¡ l. Une enqu6te-c1lll1pagne mondiale sur le trava.il ~ 
.!..------ .~---- -~-----.. ____ , 

A. ·~irations générales 

a) ;!,e príncipe et 1•éten~2c1~¿~_l~~g~~ 

Le principe.d 1une enqueté mondiale réalisée par 11 ensemble ~es J.O.C. na
tionales durant Jles quatre prochaines années découle de 1 1 orientation générale du 2e 
plan. Il traduit concretement la volonté d 'engager la jeunesse trava.illeuse du 
monde dans une étude et une action communes. 

Il s 1agit bien mtendu d 1une enquete-c111J1pagne ou pl/J.11 d 1année jociste sur 
le travail, enquGte vécuo par les jeunes travailleurs et jeunes travailleuses súlon 
notre máthode ·Voir-juger-agir. 

Déja le premier plan de 4 ans prévoyait une enquGte •Sur la préparation ra.:. 
miliale. Celle-ci cependant ne comportait aucune dircctive internationale. Cho.que 
pays devait en•iisager sa réalisation comrne .il l'entendait et quand il le voulait, 
durant les 4 années ••.. 

Tout en laissant achaque J .o.e. nationale 1 1initiative des méthodes de 
réalisation et, dans un certain crulre, lé choix de :fu période, nous pourrions cet
to fois-ci détermirer ·en· conmun quolques objcctifs a atteindre •: 
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les probleires du travnil sont aussi tres v~stes et tres variés. Ils sont 
différen ts, entre autres, dans les. pays fortement industr.ialisés et dans les pays 
en vó'ie d'industrialisation; des J.O.C. nationales voisines .ou ayant les m~es pro
blemes pourraient se regrouper par régi.ons pour choisir quelques problemes a étu
dier en comnun. Une tulle méthode augmenternit l 1efficacité de la recherche et dé
velopperait en mGflo temps une riuthentique coopération internationaJ.e dans le mou
vement. 

b) durée_de l 1 enqu~te et elanninJ¡ de travail 

L'cnqutte sur le travail devrait débuter aussitot aprés le Conseil : 

- l'année 1962 serait consacrée a préciser le theme et les méthodes de tra
vail dans chacpe pays, les réunions régi.onaJ.es {ou continentales) prévues au Con7o· 
seil dans_.le cadre de 11 étude du plan de 4 ans et les journées d 1étude régiomücs, 
qui. suivront le CónsPil pourront aider cho.cpe pays a o.morc'!r cett e re cherche qui 
devrait se po_ursuivre tout _o.u. long Jl.e .l 1o.nnée. 

- les nnnées 1963 et 1964, o.u choix, seraient .réservées par les J.O.C. no.tic-
no.les pour me.ner 1 1 enquete. proprcment dite dans cho.cpe po.ys. 

- enfin, l'o.nnée 1965 serait l. 1anoé.e de l 1étude mondio.le du problerae du trci
vail, sur la base des· ré°sultats obtenus dans chacpe pays, en préparation du Je 
Conseil Intemcitional. 

Pour etre en mesure de mener a bien cettc .étude mondiale; le Secrétciricit 
International dcvrnit • etre ·intimamcnt associé o.u dérculement de l'enquete-campagne 
ou plan d 1 année sur le travail, des son élo.boration dans les pays et éventuellemnt 
les gro upes de pays en 1962; une personne pourrait Stre désignée par· lo. nouvelle 
équipe du Bureau Restreint pour assumer ,cette rcsponso.bilitó ·ct_• ensemble des le dé-
but de l 1amóe 1962. • 

Ce schémo. ne peut lltre interpreté é.vcc une rigidité trpp grande .. Les 
·J :o.e. qui par exemple ont prévu de réaJ.iser \me. enquete-campagne sur le travail 'dJ 
1962 n I ont pas a modifier le ur ¡ilan. • 

e) l~~iJ<: du probleme. du tro.vo.i;J, 

Plusieurs problemes irnportants de la jeuncsse travo.illeuse o.uraicnt pu 
fltre retnnus pour une telle. enqu<lte: lllOndiale. Il fallait en ~hoisir un parnd. les 
plus válables. ' 

·1.e choiJ<: du "travail" a été fait d 1o.bord parce qu 1il s 1agit d 1un probler.ie 
fondamental dans la vie de chaque jeune travailleur. Des centaines de millions de 
jeunes.n•ont comne unique mayen de subsistance cpe leur.propre travail 1 

Nous ~o.vons l'inflúenc·e du tro.vail et du milieu de travail sur le comporte
ment h.ú'lllin, spirituei et religieux du jeune travailleur. Selon la maniere dont il 
est oonqu, dont sont conques aussi les rolations d,ms le milieu de travail, le trn
vail peut Gtre une source d 1épanouissement ou de dégradation pour toute ln vie du 
jeune travaillellr'. 
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Le travail .est D.USSi un droit que po ssedb chD.que . j eune travailleur. Des 
centaines de millions de jeunes dans le monde sont, pourtant _aujourd 1hui en quéltu de 
trav:D.il, _sans avoir 111 certitude qu I ils pourront .Elr\ 1rouver un jour et ces jeunes 
n'ont aucun autre nóyen de su,bsistance. • Les effets du manque de travail· sur leur 
personne sont encare plus néfastes que les pires conditions de travail. 

Toutes ces constatations font ,aussi du problero du travail un probleme uni
versel, Sous des formes- di verses, il est 'un problero .vi tal pour toute la jeunesse 

·travailleuse du Il'cndc qui no pourra y trouver de solu.tion valable que dans un immcn
·se effort de solidarité m:mdiale. 

B. Coritenu et conduite de l'ongu<ltc mondiale sur le travail 

a) une base éducativ~~~Ill!!.'~~ 

Si 1 1enquete sur le travaiJ: .doit Hre adapt<5e nationalemant, elle pourrait 
comporter pour toutes· les J.O.C. du m:,nd·e une base commune applicable a toutes les 
situations. 

Cettó base pourrait comporter trois aspects: 

LD. valeur .. du travail - La dignité du jcmne au travail - La néceSsité 
des rolations entre personnes dans le travail 

Le travail a sa place dans lo·p~_·•;éi~ -Die_u ; il n I est ·ni une honte, ni un 
chatiment pour l'horrme. Le travail de l 1 homme acheve simüitanément le monde et la 
propre ·porsonnD.lité du travailleur. 

Trap de f ausses ronceptions du travail se sont répandues dans le monde, y 
compris -chez de -n61rbroux chrétiens qui ccnsidererrt le. travail rnanuel, entre autres, 
comme une oeuvre servile. Les conditions de travail créées dans. la plupart des in
dustries modernos, basées sur le profit et le rcndement poussé a 1 1 extreme, renforccnt 
cette idée ·chez ·1es travailleurs eux-m&nes qui considerent le travail corrme un 11m1.l 

nécessairc 11 qu 1il faút sub:i.r ],ª Iil,,ir,s _:Longtc,nps po_s~ible, pour gagner sa vic. 

La premiere base corrmune de notre enquctc r,10ndiale pourrai t • done etr.:, • la 
restauration de la valour, de la grandeur du travail, dans le plan de Dieu. 

Pour·ccla, nous devons, sernblo.-t'-il,. ccntrer notre enquclte sur la ·pm-sonne 
du travailleur et rto¡i sur uneidée abstraite du travail, si juste soit-.elle. 

_ La dignit6 de l 1horrme au travail, • du je une au travail, doi t d' abord nous 
_ servir de toile de fond. Dignité du· plus dé"shéri té dans son travail, mis aussi du 
travailleur· le plus qualifié•. Digriité du jeune enraciné. dws une sit-tntion concre
te qui variera selon les pays, la région, l'industrie; du jeune qui se donne, s 1épa
nouit, s 1acheve par son travail. Du jeune qui lutte pour transformer ses ronditions 

:_ ~de travail et _les_ :ro.nctr.e. c9nformes_-_!lu __ plrui, __ de Dieu sur le mon:le. 
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Avec la dignitó de 1 1hormne au travail doivent nécessairement etre abordóes 
les ·relations entre personnes dans le travail, Le je une travailleur ne vi t pas seul 
dans son :milieu de trava:il; l 1industrie moderne, par souci de multiplier les biens 
produits;· exige de plus en plus une ·Tépartitian ratiannel.le du travail. . Cette répar
tition selon la maniere dant elle .est coni;ue. peut. : • 

- rapprocher les travai.:O.eurs, développer en eux le s ens de la fraternitó, de leur so· 
lidarité dans le travail et dans 1 1action qui transformara leurs conditions de tra
vail; elle j:,eut aussi redonner, a 1 1échellti moderne,, lé sens créateur dú travail; 
en un mot, elle,peut épanouír les travailleurs en áóant une communauté .de person
nes responsables;· unies par des liens de frat:ernité,de charité et de solidaritó 
ouvri0re. • 

- elle peut aussi, et c'est malheureusement la situation la plus courante, diviser 
les travailleurs, l1as faire._s_g.,re.Pli.~.r :s":i::. eux:-mer,tes, les rendre soucie~ de leur 
unique production. Le travailleur est alors réduit a úri instruiriá'it· filce·a sa ma-. 
chine et a sa praduction. Au lieu de s I épanauir, de se dóvelapper hurro. ineront et() 
spirituellement par son travail, il se dópersonrialise. N1 est-'ce pa:s· d·e tel.les 
·conditions de .travail, gérióra:lisées da:ns • 11 industrie moderne, qui sont une des prin 
cipales causes de déchristianisation progressive de la masse des travailleurs dans 
les régions industrielles ? 

Soucieux d'apostolat et de promation ouvriere, nous devons attacher une gran 
de importance aux relations entre persannes• da.ns le travail, . 

- La valonté de''f·aire·partager-·cett;é- conCeptian .<l& la:dignité du travailleur 
a tous les .ieunes travailleurs du monde 

Céci pourrait' tltre le 2e point cammun de natre enquete nx,n:l.iaie. C0 serait 
d'une certaine maniere sa dir.iensian missionnáire. Taus les jeunes ·fravailleurs du 
monde devraient n.vqir 1 1occo.sion de r~fléchir sur lcur condition et leur mission de 
.traveJ_lleur dans le monde. Voila l'ambition qui doit. nous a.nimer tcus en lani¡ant cet 
te enquet.e ·mondiale. • • 

. Ceci signifie d' une part que notre enquilte doit partout etre orientó e pourQ 
permettre d 1 abard aux ~eunes travailleurs de.s 1 exp:imer, d 1 exprimer leur apinian surc 
le travail,- tel qu 1ils le vivent dans lis situatians les ·plus diverses. • 

Ensuito, il :fa,ut vaulai.r les att,eindro taus sans exceptian .. Un prableme 
camme celui du travail intéresse taus les jeunes d\l milieú papulaire, quelques··que 
saient leur raco et lc\lr rcligion, qui ils soient manacuvre ou hautcment qualifié. Il 
intéresse.tcus les emplayés du secteur,tertiáire. 11 intóresse tcutes.lesj3unes fil
les qui travailient dans -lcur f amille. Il intéressc missi prafondément ies chlimcurs 
et la, multi tude des jeunes transplantós des campa€/1es .dans les. villes et les grllndes 
concentratians .industrielles en quetc cie travail, L1 dignité du jeune au travail est 
aussi.leur dignité; .elle exige que nous atteigniahs cotte mnsse de jeunes et qu 1avec 

:eux naus luttions paur que ·1eur .drait au travail soit respecté. 

- le dóvelopoement ou· la créatian d1une actioh jaciste, argo.nisée et adaptúe 
dans les milieux de travail 

Enfin, une enquete mandiale sur le travail devrait aboutir a uné actian arga· 
nisée dans les milieux do travail. 
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Les in:Úieux de travail rcgro.upant des centaines et des miliers d 1ouvr:i:ers et 
d'employés, se génfralisen·t á travers le r.ion:ie; les jeunes travailleurs entr~nt en t!k1s
se dans ces eritreprises qui fa,;onnent de quclque maniere leur personnalité. 

La J ,o.e, doit na:í:tre en cha.cune d I ell.Gs pour aider les jeunes tra.vo.illcurs 
a y vivre leur vocation. Du g.roupe d 1 ~ntr~pripe, le mouvcment doit nussi prévoir 
progressivcmcnt les liens et 1 1organiso.tion nécüsslJ.ires a 1 1échclon· natioml et inttr
nn.tional p:nlI' permettre aux jcunos· travailleurs d 1une m§me industrie, d.1 une. r.i.8me ad-
ministration, d 1étudier et de s 1un'r pour résoudrc leurs problerres. • 

N1y a-t-il pas Ü. un forÍnidable cliamp dfaétion; susceptible de· donncr '}UX 

jeunes travailleurs une vision concrete de leur mission internatiomle ? 

La création d 1une action jociste dans le m:i.lieu de travo.il doi t inclure aus
s:i. les lieux de préparation o.u travail. Dans .. le monde se généralisent aussi les éco
les profcssionnelles ou établissements d I enseignoment technique. La plupart des jou
nes de ces écoies· formeront domo.in les travailleurs de l'industrie, des services ou de 
1 1admini·strátion .. Le m@me effort pourra ctre fourni dnns les 4 années a venir pour 
une pénétration do ces établissements. 

b) .dés problemas sélectionnés_E!ar ré~ion 

Comne nous 11 avons dit do.ns les ·considérations générnles., les ·problel'Íes du 
travail sont variés; cetto variété, d •une part et aussi la fidélité a l'orimtation 
générale du plan de 4 ans, doit nous pousser a fairc une sélection de problemes dnns 
cho.que région ou • continent du monde. 

Pour guidcr ce choix, snns rien imposer, car cho.que J .'o .C. nationale dcmeurc 
responsable, nous nous pcrmettons de faire quelques suggestions .. Nous pensons d 1abcrd 

• que si les problenies sont ·variés, ils peuvent cependant se. classer solon deux grandes 
catégori es de pays : 

) - les pays ou 1 1industrie est fortcmoot développée 
- ·les pays en voie d 1industrialisation, 

Dnns un cc;s coDJ·1c dms 1 1 nutre, .1 1 cncyclique 11futer et Hagistra 11 doit &tro 
pour nous un précicux guicte. 

- Les pws ou 1 1industric est· fortemcnt développée 

Tout en cyant présent a· 1 .. csprit, :J..es 3 bases communes énoncées diija, les 
pays ou 1 1industrie est fortement dévcloppée pourraimt centrer leurs·efforts sur 
deu:is aspects (qui nécessitent encorci d~s ·choix) 

~e~ jc~n~s_t~a~a,hJ.:he~r~ fa~e_ai:,c_c~n~iti6ns ~e~n~s_d~ fr~v~i! 

Ceci, incluant : . 

- les probl~me~ de· rationalisation du travail, 1' emplo;i.•des techniqucs modernes de 
productiori, la productivité, 1 1automation 

- la sécurité au travail 
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- les problemes posés por ·la sélection profcssioilnelle cxigee par le dévelcppement des 
techniques : les techiüciens ou owricrs fortement qualifiós et les mailoeuvres spé
cialisós (solidarité des dcux cat,Ygories pour· une authcntique· promotion ouvrierc) 

- les relations dans le travail ( cotte que stion .est aussi incicsc dans les problh1es 
précédcnts) • 

- place du travail fóminin dans 1 1industrici m,derne 

- role du syndicalis:ro dans 1 1 óvolution de 11 industrie .• 

~a_pEéEn.t11~i9.~-d~s:_j~u~e;=: ~u_t~n.~n.~l_d~~ !'·Él~u~tfi~ ~o.~eE,Il~ 

- la préparation profess,.onnelle et hurrtl·ine 

- le problema de 1 1entrée au travail dans 11 industrie moderno 

Si le choix de ces problemes et la maniere de les aborder.doiventG}r\;x-JcisO 
dans chaque pays ot éventu¡Llement dans. chaque rógion ou continent, ou···ils· se poscnt, 
il est bien évident qu 1une étuie. intercontinentale peut aussi ctre envisagée. Un 
·écrangc,entro lurerique du Nord et Europe, entro autriis, pourrait etré tres enriclri,ssant 

- Les pavs en voie d 1 industrialisation 

Les pays en voie d 'industrialisation se trouvent cortes aux prises avec tous 
les problemes que pose aux jeunes travailleurs l 1industrie ooderne, L1accent ne doit
il pa.s etre· mis • cependant sur la créat:i.on de nouveaux emplois pour Ia masse des jeunes 
des villes erxoore sans travail ? 

Nous proposons done que ces pays s 1orientent davantage vers les d.,ux as
pects suivants : 

.,, I:,e_c!fo_!;t_a}: ~r 2v~2--~c_cbr.\9~ je~~ 

Pris sous cet angle, l'enquete .sur le trav.ail devrait révéler aux jeunes 
travailleurs eux-memes et au monde, 1 1 ampleur du probleme des sans-emploi et ses con-
sóquences dans la vie des jcmnes., @ 

Dans un esprit jociste, cct:te rév&lntion no ¡:cut etre le résultat d 1une 
vaste .enqucte scientifique, déja réalisóe. par d 1autres et qui reste souvent se.ns bc,au
coup d'effet, nnis le fruit d 1un contact .. et d 1une action nvec les jeunes chéirneurs qui, 
a partir de leur vie, npprennent a découvrir ln nécessité et la valeur du travnil 
dans la réalisation de leur vocntion, 

Une telle prise de conscience devrnit nbout1r·· a des réalisntions simples 0t 
concretes, a la base du lDDuvemcnt d I abord, destinées a rósoudre en partie le problerro 
du travail (et a orienter les solutions). Des services existcnt déja dcns le mowe
ment, notamn,ont en Afrique : fcrme-école, villagc pilote, ateliers artisanaux .comnu
nautaires, pecheries, coopGro.tives, ... ; en Asie : ser-vice de couture, buren.u de pln
cement, centre de soudure; o~ Amérique latine; centre d 1 éducation populaire; tous 
ces services pourraient servir d I expériences pilotes. Dans le cadre de 1 1 enquete 
mondi ale sur le travo.il, ils devraient ctre sérieusement analysés afin de pouvoir, 
sur des bases vale.bles, litre adaptés et généralisés a travers le m)nde. 
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_ Cet_te enqullte sur_ le droit au travail d_evrait etre situé e dans tout le con-
texte des ·¡:,ays en voio de· d·évcloppcmeht éoonomique, - A partir de leur découvcrtc et 
de leur s réalisation,, les je unes travailleurs devraient etro amcnés a· se fairo une con
ception valable des __ exigences de la mis0 en valeur de leur .pays : arrnlyse des besoins 
et des possibilités;' ¡robleme de·s ii1,vestissGmcnts_, do lcurs orientations priorit,ür0s, 
etc, Des stages d 1étude et de formation existant déja par endroit pourraient 6tro 
multipliés a cet effet. 

Pár-' sori enqullte sur le travail, le rol_¡¡ de la J .o .e. dans les pays en voio 
d'industrialisation n 1est-il pas de donner aux jeunes travailleurs devenant conscicnts 
de leur dignité et,des possibilités qui en découlent, une menta.lité de pionniers? 

Pionniers d 1un genre nouveau,. qui ni o.gis.sent ni poi.ir leur protit personnel, 
ni pour un quelconque systeme ·auquel il faut tout áacrifier, mais .qui agissent pour 
1 1homme, créateur et co-rédcrrpteur de 1 1humnnité. 

- !,a_otégn;r'<!;i!:!ri_d!)_s_ i,¡u¡:¡e_2 ~u- t;ray;n,i_l peut aussi @tro retemr au m&le titre que da.ns 
les pays industrialisés, elle reste un problema esscntiel des jeunes travailleurs, 
dans les pays en voie d'industrialisation, 

x· 
X - X 

Dans les pavs fo rtemcnt industrialisés comne dans les pays en voic d I indus
trialisation, une attention particulierc 'doit etrc ~ortéa aux travaux féminins da.ns 
leur ensemble . 

Nous signalons ici notamment la profcssion des employées de nnison, r,1ais 
aussi le travail de la multitude des. jeunes filles qui dans le monde sont dans 1 1obli
gation de res ter cho z cll<e pour aider leur famill e. • 

c) une étude et une action mon:I in!;::! 

Le rassemblemcnt de toutes les mqú~tes, études et réalisations effectuJcs. 
durant les 3 annéos qui suivront le 2e Conseil internatioml, doi t aboutir a une vas-,
te si tuation d t ensem1,>le du problema du travail da.ns le ,ronde. • ' 

Des collaborations devront etre cherchées au fur et a mesure du déroulcment 
de 1 1enquete pour que progresse et se définisse notro conception du travail adaptéc 
a.u temps moderno, pour que progresse aussi la théologie du travail, 

Les jcunes travllilleurs doivcnt lltro les· premiers bénéficiaires de cette cn
quete faite par eux· et pour eux, C 1est pourquoi une grande publicité doit étro faite 
da.ns toute la J ,o.e., pour que cette enquete mondiale soit connue et vécue da.ns tou-· 
tes les secti•-;ns lr)C<'.les. 

Si d~s ci1,.:lx c\>ivc.:nt 6trc f.::tits ·c1,ms· lus t1.iv...;rsos r6¡9,..•,:ns'· du. r_;,ondc, '¡1:~ 
sJuci de ficl0litó n.ux I"ón.J.itt3s, les _jeuncs t"rnv:~ilL::urs des l)c.ys industrilU.isós 
doivcnt approndro ii. connaitre les problemes du travail des jeunes des pays en voie 
d'industrialisation et réciproquemcnt, 
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Les moyens cíe cette découver.te uniVersclle devront átre. précis,és au cours 
du déroulemmt de 1 1 btfquete •• 

De la solidarité rrondicle des ·jeunos travailleurs.et jeunes travailleuses 
dépend la solution a. leurs· problemes de travoil et. de toute· leur vie. 

L1enquete Jnondialc se terminera par une vaste áction rcprésentntive inter
nntionale qui permettrn a. la J.O,C. de fnire cntendre o.u monde les besoins et les 
suggestions de la·jeune·sse travni1leuse. -

Notre ambition doit @tre grande. Nous devons pennettre a. la jeunesse tra
vailleuse d I acquérir une oonception de vie qui donne ¡:rogressivcment. dans le préscrit 
et 110.venir {par ces jeune·,3 devemis adultes) une .ori<ntation o.u monde. L'enquete 
mondiale sur le travail doit y oontribuer.-

(] 

1 
2. Unc·ótudc sur 1n vio, 1 1acticn, 11orgonisnticn: 

1 
du mouvement dans les grandes villes. : 

---------------------1 

La préoccupation du développement dU r.ouvement et de son adaptntion aux 
réalités do la grande .vi.ll,e, o. fait l 1objet dÉL rócherchos spóciales depuis plusieurs 
anné€S. 

Ces ro cherches· ont cu lieu dans plusieurs éontinmts -et notamment en Euro
-pe ou furent organisées plusieurs rencontres de'dirigeants et dirigenntes et au;,itlniers 
de ·grandes villes. Le Comité Exécutif s' est aussi préoccupé de cette • question vito.le 
posé e ~u mouvement. En 1959 ,i La_ Havan~, il aoJr<;r> un~ p~emiere ~tude qui devait se..-,. 
poursuivre dans le cadre de la preparntion o.u 2e Conseil internntiorol. V 

C1est ninsi qu 1nu début de 1 1 aniiée 1961 étnit lancée do.ns qu-;lques grandes 
v:illes dv. monde entier une "cn'luete-sondage 11• 

Le but de cette démnrche n' étoit pas de rén.liser une enquete scientifiquc 
mais plutllt de découvrir les principnux problemes des grandes villes et les difficul
tés rencontrées pnr le Jriouvement. 

Cet-tB enqué\te .nvnit aussi .pour. but d 1n.ssocior ln. bn.se du mouvement a ln prr\
pn.ration du 2e· Conseil en lui permettant d 1n.morcer déja. une des principa.les études 
qui•devait figurar d,ms.le 2e plan quadriennnl de Jn,J.O.C. Internationale. 

La plupnrt des grnndcs villg~}'½ic~~~f 5miscs n.u travnil n.vec ben.ucoup de sé
rieux. Certnines ont-fnit parvcnir les questionnnires dument· remplis; par ordre n.1-
phabétique, voici_les réponses que nous n.vons re<;ues a. ce jour: 
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Amsterdam·-' Hollande, Brazznville - Congo, Caracas - Venezuela, Chicago - Etats-Unis, 
Durban - Afrique du Sud, Lille - France, Melbourne - Aus.tralie, Silo P:iolo - Br6sil • 

Malhoureusemcnt, 1~; májorité des. réponses sont arrivées trop tard pour que 
nous ayons pu entrcprcndrc 1.eur étudc syst(ámatiquc, Nous rcconnaissons que le Secré
tariat International aurai t du lui-mlme procéder plus tot a 11 envoi des questionnaües, 

La lecture de ces divers documents a pu cepondant inspirer les orientations 
du.plan qui va suivre, 

Parallelemcnt a 1 1 effort qui sera poursuivi apres le Conseil, dans duque: 
pays, pour le développem:mt du mouvcment dans les grandes villes, le Secrétariat In
ternational poursuivra etjjerminera aussi 1 1étude de ces "enquStés-sondage", afin d 1en 
faire bénéficier 1 1 ensemble du mcuvement. Ceci devrait €11Couragcr les pays dója sol
licités et qui n I ont pas encare répondu·, a cnvoyer le résultat de leur €11quete apres 
le Conseil. 

Nous inspirant de l 1ensemble des constatations faitcs par le mcuvement rela
tivement aux grandes villes, nóus nous permettons de suggérer au Conseil les objcctifs 
suivants 

A. Une priOrité sans éguivogue devrait 0tre donnée uu déveloroement de ln J.O.C. 
dans les grandes vi lles • durant les 4 prochaines anr>á es· 

Il cst vrai que la J .o.e. cst responsable de toute la jeunesse travaillouse 
de chacun de nos pays et du monde. Cette exigence signifie bien que notre rr.ouvencnt 
doit pénétrer dans toutcs les régions et localités, ou vi vent des jeunes travC>illuurs. 

Nous devons cependant faire preuve de lucidité et de réalisme. Pour pénó
trer partout, il faut d1 ator.d pénétrer dans les "ccntres-clefs" qui influencont et 
oriente nt la vie de toute la )euness e travailleuse. 

Les grandes villes • du monde antier repr&scntcnt aujourd 1hui les principaux 
11centres-clefs 11 qui dé_terminent avec une certainc D.vunce les b_esoiris._et .le .ro.mportc

. ment de .. taus les jeunes travailleurs. 

Essayons do próciser quelques éléments qui justifient la pr;i.orité que le 
mo.uvanent doit donner aux ·grandes. villes. 

a) Le nombro de jeunes travailleurs et jeunes travailleuses dans les grandes vil
les est considérable, Une grande proportion· des jeunes travailleurs de la plupart de 

. nos peys vi t .et travaille de.ns les grandes vi llos. Des étudos socio logi.ques fa.itas 
en Europe soulignent qu 1en Angleterre, par exomple, 80 ·¡; de la population ost ur
baine; ceci ne signifie p:,.s que ce pourcentage do population habite les villes; ello 
y habite ou y travaillo; ello est in.fluencée par la vio urbaino et principal~ncnt par 
célle des grandes villes. 

Si une talle constatation, a des dcgrés divors, pcut etre faite da.ns la plt>
part des pays fortorrmt industrialisés, ne pcut-on pas ·dire que la grande ville joue 
aussi un rOle considérable dans les pays €11 voic de développement économique ? 



NI exerce-t-elle ros dans cetrn:-ci U.'1e attraction fascinunte qui se traduit pn.r un e,., ..• 
de rnassif des ·jGÜnes qui c_uittent les villages pcur·.essayer iJ.'1n.JJ.e:-·y vivre_? 

b) Llinfluence de la grcndc vi lle, du miliru 11socio-culturcl" qu' elle constitu,·, 
est tres grnnde sur 'la vie des je\ll\cs travailleurs. ,Elle; fa,onm 'la mentalitó :,t, },es 
e.ttitudes dcsjcunos travaillours qui y viv'tmt 011 qui ·y travaillent;·cotte :inf}uc,,co 
attoint au.sS:i de 'la raG;;a mo..'1iere toute la 'jeuncssc travaille'.lse> du pi:iys. • 

c) Ln vie dans los g,•andos viilcs n 1est •pas quclquo chose de statiquc, d 1établi 
uno fois pom· toutec,, L~évolution rapide qui cnrnct6::-:ise ·le t:'londe nctuel affccte prin
ci¡nlcmcnt los g.•Mdes vJ.lles et prmd la forme d 1un renouvellemcnt constant des :Lrlécs 
de la mode, des habitud es de vic, des aspirations ét dos besoins des je unes. L., d&· 
veloppel!l::i de .Ja J·;o.c. ·¡xnr: &t".'c ·,;frcctif e'!o v'o.lablc dans- les grandes villcs exige 
.U."le .oontinuello -reche!'cho et u.ni -a~.dptnt.ion constante. 

d) Fn:fin, et ce dernier motif ~ 1 est. ;as le moindre, malgré l'ef;ort entrepris ces <J 
derni8res nnnéen et 10s nomb1·euEos cxpéri.ences tres vnlables et tres· positivos que lo 

_ mouvcment compt0 a son nctif. 1n situntion d 1 ensemble de ln J .o.e. dnns les grnndcs 
villGs. comporte enco:"e d0 nol!'.'.)reus,;s faiblesses',-: uussi b:fcn dans ses méthod.e~: que 
dm1 s. :son cxt,c:1s ion n 

Ceci ne doit n::.. nol!:-"· 6+,onncr, ni- nous décour:-~,gcr. Le-pro bl€r.ie éievant le-
- qu"Lll?~ n_o,µ_s.,_tr.oµvo,:,,;; pt cqr,~1J.=_;a_t_ difficile ~::. 11 .. n 1. es.t'!pas .. seul10m0n-t -notro prc

bleme m:üs celui de l'in_::,lc:i,t,p:,;i,1:!ú ot.:'..d~,la.vie. ·de ':tente .llEgLise .. dnn,;:J.es- .grandes 
villes. 

--La; pn.sto-'r.ale··générale de· ltEJlisc dcns les grnndeS villes est enco~e, d ans 
bien des cas_, 3.:;ca~_a-ct€!'c ru.r;_al:-·e.e ~hré-!:-ienté insuffisrumhent adaptéc a une v±ó toutc 
nouvclle, qui ntest pas e::-i~c:-e ch .. ti~tian.i.sóe. 

L.1 action du' mo1.:.veL18i.iL qu_e IljUS r·enfo:rc-□r'ons duhs les· grandes villes doit 
avoir 1 1ambition d 1attlrcr 11 attention- do• t.outc l'Eglise qui doit etre missioriilcliro 
dans le. grande villa et. do 1.t e I y fonder dll.hs la vi a. 

B O , . . ... :. @ 
.. ,,· ,uel:ques oric~tat~.oi,s .rour _un deve1oppement vnl·able ctu muVGmCTlt dans les gr:.mdos 

~dJ!:!~ 
a) Lá J .o.e. des ·¡:;:-i,ndes vj_llcs doit se .. construire. avec la masse des jeunos trn---. -••·~ .,._. ~ .......... ~--·------~-----··-~-----·-----.. ---··---- - .------------. ---

ft.i..r0i.1'.' d.ec r.~Pct-i.o·:i."-• C'l'. Ge:J pro upe:; ·ráunissant qtÍelgues militn~ts 'et influcm
qant quelqliec jGt 1.n0s ti.-.i.vuill__o•.: .... --s dan:J • les p-'lroisses des gr:-indcs_ villes ne r·eprésúnto 
aucune difficulté. 

_ . l'ais notre objocti f n' eat pG.s :.l. Nous voulons atteindre la mass e do la 
jeunéás'o travl'illeuse de;3 grande.:; \:i._llos. • 

11 n 1.e.st m,Ucr.,S1·::. question :ci de rcche:-chor le nombre a tout _prix, ce qui 
ser ni t saps rrt>Port avOc_ l' authenti cité du rrouve"ment. Nous ne devons pas __ non- plus 
noUp ):~.:USset" 11écr"a.Ser11 p:."'.r_ 1.o.· mnsse ·éouvcn:t éno!'me_ des jeuncs des grand~s villas- l 
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Atteindre la rnasse des jeunes travailleurs, c'est vouloir construirc le 
mow·cment.des son point de départ: avec des jeunes travaiUeurs et je unes tr4yaillen•· 
ss:~. rcpréscntatifs· de· .la grande vi lle;. e' cst done les· chercheI' la' 01.i ils ·só'rit; e 1_est 

• ·connaitre ·leur vie et leurs besoins; c 1est les ·rcndre ·agissents; msponsables de leur 
yie, de celle .de l<::urs cnmarades, de la'J .o.e, dans lt\cpelle· ils ont leur place a 
part cntierE>, •• 

Dans ce,ttc pcrspactive, le nombre n(l noús ln.isse pas ·indifférent, parco 
que tous les jeunes travailleurs sont appelés a vi vre pleinement leur vocation hu.
maine et surnatur.clle, 

b) Nous devons avo ir. une connaissanc.e vraie .des .ieunes. tr,wailieurs _ et··des _,ieunes 

~nes travaillruses des grandes villes - de leurs aspirations - de leurs pro

blemes 

Conaissons-nous suffisammcn t les ·jeunes travailleurs des grandes villes 
tcls gu 1 ils • sont, sans a priori; ave e J.eur psychologie, leurs aspirations, leurs 
ccntresd 1intér@t, leurs problemcs ? 

Cette connaissancc .est e.ss<entic.lJ..c. po.ur .avancer dnns la grande villa, 
Pas une connais sanee théol'fcíue, • nnis une como.issnnce vécue, partagée, saisie dens 
le contact naturel, Une comaissance ccntrée sur les aspects positifs des jeuncs 
des grandes villcs. ,. 

Tres souvent, nous. entendons parler, et nous parlons nous-mtmes des dan
gers de la grande villa : liberté exces.sive qui conduit les jeuncs au laisser-,a.ller, 
a 1 1irmnor0:lité,- ·etc.·.~·; anónymat des gr·nndes villes, qui .favorise 1 1égo1sme) le re
pli sur soi... Tous ces dangers sont rée:J_s, mais ne oonstituent-ils pas égalerrent 
d I extraordinaires possibilités ? La liberté qui n'. est pas. éduquée est dnngereusc, 
llk'lis ne peut-elle pennettrc aussi aux jeunes trayailleurs epi en jouissent une 

'adhésion solide 6t pcfsol)IlQllc, parce que snns contrainte, au plus .pur christianis
me? 

Pour connaitre. et comprcndre les jeunes trav,1,illcurs des grandes villcs, 
il faut lés aimer coimne· le Christ aime les .her.mes et nimcr aussi les grandes villes 
et les immcnses possib:Üités qu 1clles donnent. aux. hoffil:.es pour accomplir leur s¡:ilen
didc vo cation. 

c) Nous d evons connattre_et p§n.étrer les milieux ou la jeunes travailleuse_des 

grnndes villes vit 

La grande vilÍe est un ens€11lblc de 11milieux 11 ··et-de. "centres d 1.intérGt, 11• 

Le milicu de travail a .¡,eu ou p.is·de liens .ivec le quartier ou l'on vit, ·Le jeune 
travailleur choisit le film qui lui platt, et .adhero ,iu club sportif qui n'est pas 
forcéront sur son lieu d[habitation, La v!,-o des jeunes tmvailleurs est cor.iparti-
mentée, •• · ··•· •• •• ••• •• 



Dails un souci. missiomaire, lu J .o.e .. doit étudicr. et pénétrer tous. les 
11nti.lieux 11 qui r<0groupcnt des jeunes, q_ui créent des lions naturels • entrQ eux et qui 

•. influencent leur .. éomportémont : les usines petitcs 0t grandes, les administrntions, 
les hopitaux et services sanita4res, les. cités et grands cnsembles d'habitation, 
les baridcs orgimisées ·de jeunes se rcgroupant par affinités diverscs, les écolos 
techniqucs, les clubs et groupes sportifs, les groupes .d 1irrrnigrés et de déplucós, 
les fo~ers ou "horres II de jeunes :trav:ailleurs, cte .. -, - ' 

Ll. ou 'vivci,;t les jounes doit se fonder le mo1Nemmt. 

d)No."."_devons_répondre C.\D\ besoins de la jeunesse...!Euvui.lleuse. 

Att'eindre·• la masse· ·aes jounes travailleurs et des jeunes travaillouscs ·J 
exige une réponse concrete a leurs besoins eesentiels. Des serviees adaptés ii. ces 
besoins doivent lltre créés ou multipliés dans les grcndcs villes : services d 1ac,-
cueil d'é:trangers et de déplacés, services culturels et de loisirs, foyers d 1héber-
gcment dé,jeur¡es, servio e de chomage, d'épargie, etc... '' • 

e )Nous devons adapter le. tr.ouvemen t .aux grandes villes 

D;,velopper le mouvement dans le's grandes villes exige finaloment que 
nous ¡:irenions les rnoyens de rcpenser et d 1adaptor le mo1Nement. 

Snns 'qu1il soit nécessaire de ·créer un p~pgrmnme spécial, 11 enquete
.cnnpagie ou plan d 1annéo des grandes villes doit éitro radic¡ilermr¡t adaptée par dos 
joci stes qui y viv€!1t. 

L1organisation du rno\Nement, ·plus n<ócess/)Íre dans les grandes villes que 
partout ailleurs, doit l!tre oon,¡uc avec toute la souplosse que requiert .la pénétra
tion.'de ·milieux de vie tres divers, Elle doit lltro ropensée a partir de nos oxpé-
ricnces ooncretes de ¡:rise en charge de ces différcnts milieux, @ 

Atteindrc la r.nsse des grarrles v:illes exige mfin la recherche et la mise 
en oewre de rroyens de cohtacts et d 1infornntion. de la jeunesse travaill.euse tout 
a fait adaptés (grmds meetings pour lancGr un progr,1lrme - utilisation de la gran
de presse ~ radio - télévision - etc.) 

C, Elément·s d iun plan concret pour les 4 amé es· futures 

Un plan portnnt sur la vie, 1 1action et 1 1orgunisation du mouvement dans 
les grandes villes doit etre con9u en premier pour des J ,o.e. nationales. 

Si nous décidons d I orienter en priori té nos ef.forts de développement dans 
ce scns, il appartient a toutes les J,O.C. d 1accepter d 1abord cette décision comne 
un engagemont car le prob lern,e se pos e partout. 
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Apres quoi; -nous proposons les c,bjectifs suivants_ : 

a) Etablir un choix de_quelques grandes villes dans cha~pcys. 

b) Prendrc une place active dans toute la recherche postorale qui sa· réalise dans nos 
P"Y.é!..z~E-~es grandes vi~~ 

e) Créer une comnission_nati<;.~~le d 1étude_~ 1 1 action ~t_le dévoio¡:pement du mou-
vement dans lcsgrande s vil.JBs •. 

d) Créer des commissiúns internationales d I étude entre gro upes de JXIYS voisins 

e) Etablir un plan d 1éclmnge· régulier de dirigeant's, dirigcantes et m.unonicrs des 
g!:_an__:!5:~~g~ • • • . • • .. 

Ces divers objectifs sont repris. avec plus de détails dans la résolution 
sur les grandes villes qui servira de base au travail de la Conmission. Cette ré
solution qui porte le titre de cetto note est incluso, comne chaquca résolution du 
plan de 4 ans, dans les documents amexes de ce rapport (docu_ment nº_ A. 1414/4) 

1 . 
:·3, Un plan d 1entraide internationale pc,rmanentc 
1 • •------------------------------

. - ....... · ... ' 

Toute la vio et l 1action de la J,O,C, Internationale est··une entraide pcr
menente entre jeunes travailleurs¡ de ce fait chaque-élément du plan de 4 ans et 
aussi la· journée :i.nternationale • que nous avons inclusodans le plan .financier, doi
vent se situar _dans cettc pers¡:ective, 

Nous avons copendant fait un chapitre spécial pour rogrouper et oriunter 
certains aspects concrets d 1 entraide .existant déja et qui rcprésmtent des éléments 
indispensables á la vie et au dévcloppement du mouvernmt. 

Los po:i.nts aoordés dans ce plan _d1entraide ne sont done pas nouveaux; ils 
ont. été créés et e;xpcrimentés durant les 4 dernieres années ¡:orce qu'ils répon
daient· á des ticso:i.ns róellement rcss ent is pnr le mouvcment. 

Pour les regrouper et les orienter dans une pcrs¡:ective d 1 ensemble, nous 
les préserlons sous deux rubriques .: 

•-· A. Dévcloppemcnt du rr.ouvemcnt a travers le monde 

Ce probleme ét~it a la base du lcr plan de 4 ans votó a-Rome en 1957, 
Déve_lopper le mou,rement dans chaque pnys et d(l!ls le monde, le rendre de plus en plus 
complot et ·authcntiquc, forroor p,:ir consáquent des cadras a taus les échelons, multi
plicr les rclations internationnlcs vito.les de nos rnouv-ementsJ sont des exigenccs 
permanentes qui doivent toujoursnous raster présentes a 1 1esprit. Il est done in
dispensable qu 1.clles figurent ·do.ns ·not-re 2e ;plan quadriennnl, -. 
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Dnns cettc Óptiqúe, rtous 'étudiérons et preciserons 3 formes d 1entraide dont 
les dewc prcmieres notnnrnent sont essentielles nu développeracnt du mouvement a tra
vers le monde. 

- Entraide_enrmrsonngs 

Un trávii::i.l a éiéja ióté•foit sur cette qucstion ·par le Comité Exécutif; il 
mérito rmintcnant l'appréciation et 11 agrément du· Gonscil. ·· Nous vous.dcmandons do 
vous réf-erer au docunent B. 01/18, que .. vous ;:ive:z; déja r<Sgu_a la fin de 1 1année 1960, 
mais qué nous annexons a nouveau.au plan de 4_ans. Si 1 1introductíori.dc.cc· rapport 
dciñne· urii:, vue .. d 1cnsemblo de· 1 1cntraido·intcrmtiomle, il ne traite ccpendo.nt que 
de 1 1 01 traidc m pcrsonn0s. 

Cette note servir a de base, sur ce clmpitrc, a la réflexion de la Conmis
sion qúi sera chargée nu Conseil d•ótudicr- ce··probl\lme de l'entrnide. Mais nous 
voudrions cepmd·ant attirer • 1 1 attcntion du Cunscil sur certains aspects et en. 
ajouter d 1autres. • 

Nous attirons 1 1attention du Conscil d 1abord sur le fait que le recrute
mcnt des extcnsion-workcrs et exparts I doit de plus en plus prendre un caractere 
universel 

Seuls, jusqu 1a. ce jour., qu\llqu,es poys ont fourni des dirigcants ou diri
geantcs qui sont partís aider d•autrcs J.0.C. dans le monde. Or aujourd. 1hip., plu
sieurs poys de chague ccntinent doivont ~tro en mesure de fournir des personnes. 
Il n 1cst neme pas irnpossible qu 1 l.ll'l meine poys rccoi_vc_ un ext"'1sion-worker ou 
expert et en fo.urnisse en ~me temps· dans un rn.itre ¡:nys, Ne ser•ni t-ce pas la 
une manifestation d 1un authentique esprit irrtomational d 1 échange et de solidaritcí? 
De plus, la tcnsion internationale est telle_qu 1actucillement des jocistes de ce~ 
tains pays ne peuvGnt €tre admis dans d I autrcs poys, Est-ce une raison suffisante 
pour' ne pas cnvoycr des extension-workers ou experts dnns des pays _qui en ont be
soin ? 

Cottc préoccupation devrait etre incluso dans 1.n. vie normnle de c_haquc 
J.0.C. nationale qui possede un mínimum de dirigeant(e)s régionaux et nationatDC. 
Cha cuno devrait ccnstituer. un fichier de ses meilleurs dirigeants et dirigeantes 
et les cornmuniquor au,Secrétariat International dans 1n perspective de répondre 
le cas échéant a une demande qui· pourrait etrc formulée par la J~0.C. Interna-' 

. tional.e. 

Le 2c asrect que nous vou:irions n..jout'cr conconie un échonge norr.u:i.1 de 
dirigeants. Nous ne pnrlons plus ici d 1 exten sion-"WOrkcrs ou d I experts, rrnis sirr~ 
plemont d' invitationsréciproques entre 2 poys {pas forcerrent lointains) a faire 
une tournée dDns los fédérations; a:· étudier les m\thodes ·employées dans-le tru-'· 
vail des secrétariats nütionaux., 1 1élaboration d1un pln.n ·ct1nnnée, etc ... 

Do t elles habitúdcs seraient bénéfiques pour tout le mouvcment 
ccntribuernient grandencnt au dévelo¡:pement d 1un esprit intcrnationnl. 

elles 

Enfin, un 3e point ne sera que· signclé, cnr il est repris dnns le chapi
tre 5 du plan, me.is il mérite d 1 etre incorporé ici aussi. C1 est le probleme des 
ouvriers qmlifiés ou techniciens demandés par de noLibrewc pays en voie d 1indus.
trialisation. In J.o.c. ne s 1est pas encare préoccupéedc cette question. 
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N - ·tcepend·ant di 1 . f . • 11 t 1·r·. e serro. -n.rpas 1Il spcnsab e q,.¡e des jocistes, pro ess1onne emcn qu,i 1 10s, 
se melciot a. ces per sonnes q,.¡i partcnt • 

. Ce probléme méritcrait une étuie npprofondic du prochain Comité Exécutif. 

Reste deux nutres formes d' entraide ·liées au développerrant du mouvem.mt ; 

- 1 1 entraide finnnci8re en 11Fonds de solidn.ritéH =-;::;----.--=-- =--=---:;: =--=- ==-=- -- --= -==-== -
- L1entraide en r.ntériel 

Ces deux formes d 1cntr.aide 'sont développ<áes .et précisées do.ns le docu
ment B. 01/26, q,.¡i servira de base a lll réflexion de ta C6mmission. Vous trou
verez ce documerrt annexé a ce plan. 

B. Etude des oroblemes et adapt,ition des moúvrn,,ents a l'échelon régi.onal 

Nous·.employons vo :).ontairerrent le terr.10 régional au lieu de continental; 
il existe en effet· '.ies contincnts dont les problemes sont tres divers et qui cor.s;.. 
tituent plusieurs régions. Par souci de fidélité e. lo. réalité, ln J.O.C. s 1orga
nisc dnns ce cas en effet suivont los r~g:i..ons. 

SI il est importnrrt, dans un esprit d I universa.lité, de conserver au ·mou
vement ses structures juridicµes basé·es sur des J .o.e. nationales, <mmbres direc
tement reliés a.·1a J·.o.c. Int·ernationále et rosponsablcsdc celle-ci, il n 1 cn de
meure pas moins vrtti qu 1im effort particulior doit €trc entrepris a 1 1 échelon 
régionnl. 

Le monde est vasto et les problemes dilviennent de plus en plus corrplmces. 
Au fur et a roca surc que se développe le mouvemcii.t, il devient néccss aire de mieux 
étreindre les problemes dans leur divorsité, 

Des ·.formes de 0 travail, déja. amorcées do.ns toutes les régions du monde 
ces derniercs années, méritent mairrtcn·ant d' @tre précisées • 

Ce trnvail a 1 1 échelon régional est une forme d 1entraide bien précise 0t 
indispensable pour l'authenticité du mouvcment dans chacpc ¡:nys et pour mainto
nir son caractere intermtiona.l. 11 .doit etrc orienté dans une double perspec
tive intimemcnt liée l'une a l' autrii. • 

11 est destiné d 1abord a aider chaque J,O.C, d 1une meme rcg1on a mieux 
remplir sa propre mission ¡:nr une· étude en comrnun des besoins. des je unes et des 

• formes que le mouvcmcnt doit prendre pour s'adapter aux problemes, a la mentali
té des jeunes et au c.ontoxto des pays. Cctte entrrüdc doit aJ.ler jusqu 1a. la 
prise en charge dos _prob_lemes comnuns a L."l jGuncsse trn.vaill0use de la région 
(migration des jeuncs notrunment) • 

Mais il doit aussi aider le Comité Exécutif et le Secrétariat Interna
tional dans la oonduite de la. J .O.C. Interna.tionalc. Le Secrétariat Intcrnatio
nal epi, sous la dircction du Comité Exécutif ,' a.ssure un líen permanent avec cha
que J.O.C. nationalc n 1est plus en mesure a lui tout seul d 1étreindre les problemes 
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du mondo. Le:: travail rógional doit 1 1aidor a ln fois a mieux connaitrc les róe··· 
lit&s cxistantes dnns le monde et a préparer les dé<::isions du Comité Exécutif et 
du Bur8au restreint, nécessnires a ln conduitc du mouvGntmt int.ernntiono.l, 

En nous basant sur 11 expér:icnce. des' dc.nni8rcs· annécs, nous ¡:ouvons 
préciser les formes de. cett.0 mtraide régionale de la maniere suiv,mto : 

- Rencont~·es régionales (ou contincntaies) 

Des rcnoontros ont eu ]j_eu dans chn.quc région depuis le dernier conseil 
Amírique··du-Nord; Contrnlo, du Sui, - Asie •· Afriquc - Europa - lfoym Oricnt et 
Afrique dÚ Nord. • 

L1apport de ces rencontres a été considérable pour la progression du 
mouvorrent ces dernieros nnnées. Destinées a quelqucs dirigeants, dirigenntos et 
aumfüii•et's nat-:Íonn:ux, élles permottcnt .. principalemerrt;_ eles é~udes fondarnentales sur ".J 
les bosoins des jeunos et 1 1orientation du r.iouvoment. 

Chaque region devrait avoir au mínimum, tme rencontro de ce gmre entre, 
2 !'C/UJ.U,ms du __ ConseiL 

- gencontres régionales spécialisées 

D0s rGunions régiqnalos spécia.lisées ont úté inllugurées bes dernie::'er. 
ru:inée_·s., nOtar:iroont en Europa oU ont eu lieu successivomcnt : une r~union des jcu-
nes·métallurgistes - une réunion do responsables joéistes d 1 émployéos de mais:in •· 
plusieurs réunions (p.~r groupes linguistiques) de responsables jocistes de gran
des villes - cte ••• 

Ces réunions ont J./ avantage de pousser a fond ln ré:p..exion sur uno que:J•·· 
tion préc:Lsc,. 

NouS pcnsons qu 1cll0s devraient &trc généralisées dnns toutes 10s r~gion3 
en fonction des préoccupations essenticllcs des diversos J .o .C. Do tell es réu••· Q 
nions spécialisécs peuvcnt comnencer entre quclques pays voisins, afin. de liln.tcer 
les frais do voyagc. 

- Comis,sions d 1étudc régionnles 

Ces corrm:Lssions ont été progrcssivement creces dans la plupart des ré
gions du monde. Coriiposées de quclqucs dirigennts ot dirigeantes .représentatifs 
des J .o.e., des membres du Comité Exécutif de la région et d 1un roprésentnnt du 
Secrétariat International, leur r$le devient prilnordial pour assurer le dévelorr 
pernent d 1une coopération régionale dans le mouvemont. Ces commissions doivent 
élaborcr, avcc la collaboration et 1 1 accord des J .O.C. nationales de ln région, 
les plilrls d 1 action et do développcmcnt de la rúgion, próparer les de.verses r,,n
contrcs régionales d 1 cnscmble ou spécinlisées, étudicr taus los problemos propres 
a la région, suggérer au Comité Exécutif les décisions a prendre pour la conduite 
du mouve~ent dons ln région. 
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Ces commissions ·doivbnt po\Noir se róuriir _réguliermrent, ·1eurs activités 
·et .lwrs moyens de trava.il doivent utre développés d,ms les anmes futur<'S• 

Los mJrnbtos de ces commissions régionn.J.cs sont nommés par.le Comité 
Exécutif a.veo 1 1 asscntimont des J .o.e. na.tiorelcs intóressécs. Leur tra.vnil se 
réa.lisc sous l' autorité du Comité Exécuti f. 

X 

X X 

Voila done définios les bases cssontioll<,s du plan d 1entra:ide perLJ.w.s,nt;, 
de L-,, J .o.e.- Interna.tionale. 

Des aspects aussi divors ne pouva.nt facilemcnt 6tro réswres, il s.ara de
mandé au Consoil d 1adq,:,tor lo texto comj,let du plan d 1entra.ide (y co.mpris los do
cumcnts annexos B. 01/18 et B. 01/26) _éventuellemcnt a.mendé ¡:nr 1n Conmission . 

• - 1 ¡ 4. Un plan d 1action roprésentative: 
1 ----- ______ , 

A. Notro oonception do 1 1a.ction rcprésenta.tive. 

a) L•action rnprésmtative fait_l3'-rtie de ln missi0n du ~~!::I:!..."!!!: 

L1action rcprésentative du mouvomcnt n•est ni superflua, ni secondaire; 
ello est encare m~J:i.ns distincte de ln. vie normale du nouvt;m.t:nt., 

Elle est incluso dans la. premiere prise • de conscience dos je unes tra
vaillcurs qui, gr/lee a la. méthode "voir-jugcr-agir 11, appliquée a toute lour vio, 

•C découvrcnt les obstacles qui entravent la réalisation de 1e:1r vocation. 

• Pour prendrc un exemple, elle prolongo la découvorte et le jugcmcnt d I uno 
équipc de jeuncs trn.vnilleurs, influencés et orgnnisés pn.r la J .o.e. sur une en
treprise, qui se :rcn.dont compte que les conditions de travail ne sont pas aduptéos 
aux· jeuncs et qui, arres avoir constaté le fcit, se posent cette question : "Que 
pouvons-nous faire pour transformor cette situation ?11 Ils iront alors pr.ssentor 
leurs ,difficultés ame responsables syndicaux et dcmunderont leur collaboration; 
s 1ils sont nssez forts, ils -constitucront aussi une délégation qui ira exposcr 
leurs problemes a la direction de 1 1ontrepriso. 

L'action roprésentative oommcnco done a la base, partout ou le mouv0mont 
perrrot a des jounes travnillcurs do découvrir, de jugur et de trensformer leur 
vie - dans _les groupcs d 1action au travail, do loisirs. - dnns les sections locales. 
Elle se poursuit a tous les échelons ou le mouvoment est en mesure d'étudior la vio 
et los besoins des jcunes trnvaillours: de la fédérntion régionalo a l'organisa-
tion natiom.le ot interno.tiona.J.e. • 
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Elle esta. la· fois une nction ·dircct.c d 1un rnouvement organisé et rcpré
sentatif dos jeuncs trav.;cillcurs., aupres des nutorités dont la vie de la jeunes--· 
se travailleuse dépcnd, dans le but de leur révéler les bcsoins des jeunes et de 
leur suggérer les réponscs a· y npporter. Elle est en m6mc temps.'unc rechcrchc 
de collal:xlration aupres des personnes, orgwsations, mouvérents et institutions 
susceptibles de 1 1aider do.ns sa.t&che. • 

Elle exprime toujours des besoins vócus, rcssentis et analysés par les 
jeunes travaillours eux-m@mcs. 

Dnns son action représentative, la J.O.C. veut etre le porte-parole des 
jeunes trnvailleurs et jeunes travailleuses. 

b) L 1a.ction rcprésentative s'in§J?ire de la mission D.J?EStolique du -rnouvcr.ient 

Pn.rtie 'intégrantc de la mission _du rnouvemcnt, 1 1 action rcprésenta.tive est J 
a Ía fois guidée et inspirée par cette mission. 

Nous voulons atteindrc tous les jeuncs trn.vaillcurs et 'toutcs les jeunes 
travailleuses sans exception; :a tous et a toutcs, rioús voÜlons· íeúr révéler leur 
vocntion hu.mine et surnaturc];le, les n.ider a se forger une conception de vio dé
coulant de cctt0 voca.tion, leur pérmettre de s 1unir' poür"'trán'sformer leur vie, 
leurs conditions: .de vie et le monde. 

Pour répondrc a cctte mission, notre ncticn repré'senta.tive doit etr0 mo
tivée par des exigences profo_ndémmt h=incs et spirituelles. qui_ unissent les 
jeuncs tra.vailleurs au-dola .. des poli tiques -pnrtisnnes· ou meme ·de certains choix 
techniques sur lesquela les oonceptions pcuvcnt se di vi ser. 

Notro nction repróscntative sera .ai.nsi esscntiellor.i.E:nt éducnti ve et for
mo.ti ve en m~me temps qu 1ellc cherchern, avec la collal:xlra.tion des crga.nisations 
t,emporelles responsables, a mettrc en oeuvre les solutioris ocnforínes a la dignitó 
des jeuncs· trnvaillours. • 

La prise de cons.cience des problemes pn.r le 11voir-juger-agir 11 d1l!1s _le. 
vie. doit ocnduirc les jeunes travaillours a 1 1 étude sérieuse de e es proble"1Gs et 
ties données. en présence;. 1n ·J .o.e. do.it ,permettre nux jeunes une formatiori ·ronda.
ment"1.e, ocmplete., solide, personnelle et cornmunautaire. 

1n revendication, ;ha.que fois cp I elle est n<ácess·.iro doit ~trc 1 1 expres,
sion d 1uno jeunesse travaillcuse consciente et·digne qui se respecte et veut Ctre 

,rcspectée. Nous refusons toute démagogie qui ne peut,, pour des jeunes tra.vail
leurs, qu 16tre le fruit d 1unc formnticn'tronquée et qui finit par fD.irc-des ai
gris sans personnalité véritnblc. 
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e) 1 1 action rcprésentative doit etre située .. druls· le contexbé -actuel_g.__ui tencl 
a reconna.ítre le probleme _ de la jaunesse 

Nous _ devons • iltre convaincus que la tendance généralc va vers une recoruwis
sance de la jeunesse; la jeunesse est admise de plus en plus corome une réalité, un 
fait; certains disent une classe. De partout s 1accrédite aujourd'hui l'idée qoo la 
jeunesse n 1est pas simplement importante pour son devenir, rcais qu'elle a un 11'.::'.D propre 
a jouer; elle a ses problemes (sans séparer ceux-ci de ceux de l 1ensemble de la su
ciété), Dans le prolongemont de cette idée, une auGre fait. son chemin : la jeunas-
se doit avoir ses représentants, ses port&-paroles l 

De la découle depuis plusieurs années la création de diversos structµres 
nationales et internationales, destinées a associer la jeunesso, Dans les pays, 
ce sont les Conscil Natianaux, coromissions rninistérielles de la jeunesse, etc,; 
a l' échelle des insti tutions internationales, des comités et conférences des 
O,N ,G.; au B,I.T., en ¡ilus d 1une liste spéciale d•O,N ,G., ed.ste rqaintenant une 
commission d' experts sur les probleme,s de la jeunesse, -

Ces institutions nous posent, ainsi qu • a tous les mouve ments de jeunesse, 
une nouvelle exigcnce;- celle d 1une représentation continuo qui demande une colla
boration et confrontation permanent<l3 avec des organismos stables qui se spéciali•• 
sent dans les domaines de la j':'unesse, 

Sornmes-nous prCts a répondre a une talle exigence? Ne somnes-nous pas 
trop souvent limités a une action représentative occasionnelle qui termine un plan 
d'annéc_ ou une enqullte-campagne annuelle ? 11 est bien évident qu'une acti.on re
présentative d 1enscmble tcrminant une crunpag¡e nationa.le est primordiale dans la 
J .o.e, Elle est indispensable pour rassembler la masse des jeunes travailleurs 
et lui permettre de découvrir les liens et les responsabilités qui l 1uniss cnt; 
elle est aussi quelquefois l 1unique m,yen de faire découvrir aux pouvoirs publics 
des problemes qui ne peuvent etre per~us autrcr.1ent, 

¡) Mais si notre. action représentative devait. se limiter a des démarches 
oé:casionnelles, 11u moment ou s 1 accréd_itc dans les pou_voirs publics et les insti
tuti"ons interna tiona.les la n::ícessi té d I une représentation permanente des rrouvcroen ts 
de jeunesso., nous ne serions pas· pris au sérieux, La représentativité meme des 
rrriuvements de jeunessc pourrait etre remise en cause, N1cst-ce p'.ls déja. le cus 
dans de nopbrcux pays du monde et dans certaines institutions ? , 

Ce proble~e et les conséquences qui en découlent pour notre.mouvem~1t mé
ritent d 1etre étudiés au Conseil et de figurer dans nos réflexions des futures 
années. 



B. Exigences concretes .gue pose ii action représentative aux J ,O.e. nationales 

et a la J,O,e, Internationale 

Parallelement a 1 •·e:ffort de· développemerit du mouvemant, dans une volonté 
d'authenticité, un effort do_it Otre entrepris pour développer 1 1 action représcnta-
tive a tous le·s échelons. • 

eet effort doit litre équilibré;- il mérita une étude généralisée dans le 
mowement sur le but et la maniere d'assurer une authentique représentation des 

. jeunes travailleurs. 

eette étude et les exigences qui en découlent se situent, pour la 
J .o.e. Internatiorole, a deux nivoaux d 1abord au niveau de chaque J .o.e. natio-
nale, ensuite au niveau intornational. ·J 

a) ~igences po_sées aux J,O,C, nationales 

Une action représentative natiorole qui n 1est ¡:as intiiremmt liée a la 
vie et a 1 1action du mouvemant dans_ les sections et_, les fédérations ne peut Gtre 
considérée comne valable. 

Une action représent.ati ve internationaJ.e totaJ.emont indépendante des 
décowertes et de la vie des J,O,C, nationales comporte la m&me tare fondamentale. 

eeci est vrai pour etre en droit, selon notro conception, de parler de 
représentativité· de la jeunesse travailleuse; mais c 1est encere vrai en regard 
de 1 1 efficacité de notre action. 

1 1efficacité do notre représentation dans les grandes institutions in
ternationales, tclles que le B .I. T., l 'lJNE'3CO et 1 1 ECOSOC, est certes condition-
née par la qualité do 110s étudos et celle de nos représentants, mais elle dépend '."), 
aussi m grande partie de l'action de chague J .o.e. nationnle : de leur action .;;¡¡
aupres des pouvoirs publics de leur propre pays et de leur _collaboration avec 
les branches nationales dos principales orgnnisations non-gouverneirentaJ.es (des 
syndicats notarrrnent pour le B .I. T.) 

les institutions internationale s dépendantes de 1 10 .N.U. sont en effet 
dos institµtions intergouverner.i.entn.les. Cor:ne!1t alors envis2..gE:r, en dehors du 
co.drc :muve:nt asscz limité, que ces institutions veulent bien nous offrir, un8 

démn.rche d I cnvergure aupres. d I elles., S?,ns entreprendre une action coordonnée, 
dans tous·les pays et au plan international? 

Pour etre effictce et réelle, l 1action représentative de ia J,O.e. In
ternationale doit prendr~ racine dans l'action de chaque J .o.e. nationale; une 
étroite coopération est indispensable entre chacune d' elles et les organes de la 
J .o.e. Internationale. 

Dans cettc perspectivo, il semble que les efforts a entr.cprendre pcir 
les J .o.e. nationaJ.cs durant les proc:1aines années, doivent porter essentiellemcnt 
sur les 3 points suivll!'lts : , 
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1.- ~n= ~~Pit~_n~e_s~_l!:s_p!:_ol?_l~~s~d!:s_j~"!le;: ::r::v!:1-:!:].!:m_:s 

Nous. dc,vons acquérir une compétcnce plus grnndo sur les bcso.ins et les 
problemes d_es jeunes travaillcurs. Le rrouvernont saisit la vie a partir de fai ts 
re_i:tieillis á 1 1 occasion de contacts, directs, duns taus les milieQ"< de· vio de la 
jeunesso trii.vailleuse, Ces faits ont une, valeur incstinnble, car ils sont l'ex
p:cession des· jeuz:ics ~r,;J.vzj.'lleurs eux..;.m@mes º 

Ccs.faits et résultats d'cnquetc jocisto no doivent cependnnt pas rester 
trap partiellem')llt utilisés comme c I cst souvcnt le cas dans le rnouvcment. Ils do:ic
vent servir de base a dos études sérieuses dos besoins et des próbleires des jcunes 
travailleurs; ccs études doivent .etre. porteuses de nos exigmces chrótieDnes. fa.ce 
aux besoins concrcts .eles j_eu·nes; elles doivent • roottrc eit rclief les expériénccs 
que nous avons tmtées pour résoudre les problérnos (en ce. sens les ser.vices que 
·nou's créons doivent Ctre envisagGs conunc des. réalisations 11pilotes 11); eJ.les· doi
vent enfin oricntcr les décisions a prendrc par les pouvoirs publics et les ins-
titutions interl)ationales_.· • 

2.- !!ri= ~o~p~t;:1~e~a~ ~~e::u_d~"!lC_P9.l!t~q~e_g!o1?.a!o_d!: ±~-j~"!lc;:s= 

Si la jeunesse a une personnalité de plus en plus reconnue,nous devons 
éontiriu'er a revendiquer_, en ce qu~ nous conccino, lo. porsonnn.líté de ·1a jelll1esso 
travailleusc dnns 1 1 cn~emblc de la jeunesse, C1 9st a ce titre que nous -voulons 
uho repréSentation ·des jeurws traváill"eurs dms taus les organisrnes qui :Se cré,mt 
pour la jeunesse,, •• 

Cettc représentation o. pour premier objct d I inclure les problemcs d"s j6u
nes travo.illeurs ( qui pourraient ctro oubliés ou négligés) dnns une politique, nn
tibnale ou interhatio!}ale de la jeUilesseJ m..í.is nous ne J:X)UVóilS nous limite!'-' a .celn 
sous peine de fair.e figure de demi-po.rtenaire. Une vór-j. table pro r.ntion- de· l·ti • jcu
nesse travaillousó implique que celle-ci o.it son rnot a di.re sur les décisions d 1en
semble, sur ln politique globo.le de lo. jeunesse. 

• A ti tre d 1_eicmple; dans le cadro de 1 1 Euro pe, les Eto.ts eemblent actue llc
ment préoccupés d 1équi¡::emcnt sportif, de voynge d 1études, de formation de ·cadros 

···de :=tnouvemnt· de je unes se; il est quest,ion d 1ouvrir un centre de forma tion européen 
de la jeunossc, Notro role face a toutes ces initio.tives (dans· le cadrc des comi
tés consulta.tifs appelés a en débattre) va-t-il etre simplcment de frciner les 
réalisations inndo.ptées aux jeuncs travailleurs ? c·i tout au plus· _d~. V<,ill._er· ·a ce 
que chaque initio.ti ve comporté· une· ¡Íart réservée tiux jeóocs ·travailleurs ? Si nous 
fai:s~:ms cela: co ne serait déjli. pas si· mal, tm.is ne" devons-µous p~s _essayer ~ussi 
d 1oricnter positivcmrnt cette politigue d 1 enscmble de la .ieunesse, colon une con
ccption détortninée, tout en défondnnt la plnce qui revient de droit a la jeunesse 
travaill<!use ? 

3.- Uno ~~::_o~t~t!o~ Eºr~~!e_aye~ ~ 1~u~r~s-~u~e~~t= ~c_j~~e=s~ 
. Lle~pói-ienco Pro~ve, dans le ~uvc~t .Ouvricr,- que des syndicats de diver

··ses tmdances qui r0stcnt repliós ·sctr· eux-:-m&oos, face au patronat uni ou aux pou
voirs publics, perdent une grande, partie de íeur efficaci té. 
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Le mGine probl8m so pose relati verrent aux mouvements de jeunesse .• 

Si nous nri.litons pour la reconnaissance .et la pluralité des mouvements de 
jeunesse (indispensable pour une authentique éducation des jeunes dans une saine 
conception.de la démoCratie); si _hous rec.0nnuissons en m0me tcmps 1n 11représcmta
tivité 11 des mouver.tmts de jeunesse, ne _devient-il pas nécessn.ire que les mouve
montB de jeunesse confrontent leur point de vue afín d 1aboutir a un mínimum de 
pensée comnune (vis-a-vis de la politique d 1 ensemble) et d 1action conce.-téc ? , 

eeci est vrai· du strict point de vue de la représentation des mouvcr1ont s 
de jeunesse. N1est-ce. pas encare plus vrni. au .nivcau de notre respollSabilité apos
tolique de mowement organisé ? N1 avons-nous pas le devo ir de connaitre les autres 
mouvements (catholiques e.t non-catholiques); de dialoguer avec eux afin de oonnaüre 
les besoins des autres catégories de jeunes, de lour faire partager les besoins 
de la jounesse travaillcuse et de témoigncr de notre conception de vie? 

Nous retrouvons ici l'importance et la nécessité d'authentiqu:, 001;utés 
(ou conseils) de la jeunesse aucdivers stades ou se posent les problemes (national 
et international). Nous savons que pou d 1organismes valables, du gonre, cxistont 
a 1 1 hcure actuelle t 11ais est,-ce pour nous une préoccupation ? • 

Nous dcvons inclure dans nos objectifs du plan qu,i,drimnal notre volonté 
.d1étudier et d 1entrcprcndrc systématiquorrmt une collaboration positive avec taus 
les mowem:mts de jeunesso valables existant dans chacun de nos pays. e 1 est a 
ce. titre, en gardant notro entiere pcrsonnalitcá, que L, J .o.e. jouera pJ.eine,nent 
son role vis-a-vis des jeunes travai lleurs qu I eL.e rcprésente et vis-a-vis de la 
communauté hurminc dans laquelle la jeunesso truvaillouse ~oit s'insérer. 

Une •. mention spéciale doit etrc faite rolativcment a la nécessité d 1un-, 
collabcration permanente de la J .o.e. avec les mouvem:nts sinri.laires, tGls que la 
J .E.C., J·.A. e., J .Le.; qui travaillent diins la mene perspective, dans les milieux 
de. je unes étu:liants, agriculteurs et indcápendants; n<ácessité d 'une collaboration 
permanente aussi avec le mouvement apostclique et óducatif qui prolonge· 1 1 action 
de la J.o.e. che.z les travailleurs adultes; nécessité enfin tcut en étant d 1une 
autre natura, d 1une oollaboration fratcrnelle et positive avec le syndicalis1~e O 
ouvrier, dont dépend pour une grcnde part • la promotion de tout le monde d u. tra-
vail. 

Nous ·sonm8s c"ertriinerrent tous. convnincus de la. na.tur-o et des exigenc.es 
·Je riotre action rcprésontative. 

La. question que nous nous P:,sons ¡:o.r centre est bie~ souvent : 11Comnent 
y arriver ?11 

Nous sommcs débordés de travail, notro équipement ne suffit souvent pas 
a so.utenir 1 1action ,et lo dévcloppement do nos eections de base; si dans ces cir
constnnces nous nous 1!1.n~onS dnns-·une n.ctioil rq:>résentativc forcément tres accn
parente, n 1allons-nous p1s sacrifier l 1essontiel ? 
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Ce problemo cst71i1iJI'icild a résóudre, 1 1action rcprésento.tiw ne duit 
po.s se séparer de 1,,;vic norm::ile et de 1 10.ction organisée du mouvemmt; elle doit 
faire corps o.vcc le mouvemcnt, Mais il fo.ut reconno.itre qu 1a 1 1haure o.ctuellc 
nous ne ,ommcs pas to,¡jours suffiso.rrment outillés pour fa.ire facc a nos respon-• 
sabilités et cotto question oórite to.ute notre o.ttention. 

Il fuut du temps a une génclra.tion de dirig,,ant (e) s rn1tionaux pour snisir 
les problemes d 1 ensemble do 1u je-unesse travailleu,rn, pour pénétrer dans les .muo.
ges des comités ou consa:i.Js dG jeun:esse·, cornmissions mi.pist6rielles et autres struc
tures. Il· faut du ternps pour arriver·ai.t point d'Élci-o .connu, capable do peser sur 
une orientation et o.pporter quelque chose de co~st:.~uct:l.!'. • 

· D-•une rcaniere: gcínórnie, lorsqu 1une génératiun de dirigeant(c).s .arrive a 
ce niveau d 1cfficacité, elle se renouvelle ! '°. e-e tout recommence (chez nous, 

O.. rnais pas dan_s les institutions ! ) 

Il· est imp•iss-ible, pour foire un truvo.il valable, de continuer ainsi. 
Trap de perc:onnes dans le mouvoment, trap de dirigeant(e )s qui viennent de nous 
quittc::· ou ·se própa.l"Cnt a lo fuir~, ont conscien-ce de e et.te lacune pour que nous 
différions encare 1 1étude de ce problema (1) 

Il semblc indispensable o.ujourd 1hui qu 1il y ait do.ns chaquc J .O.G.• ne1tio
nale quelques personncs (une· nu mininrum) qui se spccicdisent dans 11 étu:!E. des pro-

• blemes d-es-'jeuncs travn.i-11-eurs ·et ~a r-J:_E~ésentation· du mouvemEint. 

Des pcr·sonnes qui restent, a"J. dcl8. du rcno1N0llernent des équipes, lo to1:1ps _ 
nécessairo_ a un travail valn'.Jle; c1:)s pcrsonnes totalenient dépcmdantc_s de 1 1orgnno 
de direction du rnouvement, mais qui prendront le temps d 1 étudier les cnquetes et 
les· róalisations du rnouvcmc."lt; d I étudicr:_ les initiativcs gouve:-noo,entales; _ de con
no.ítre los institutions qui les cor.iposent, etc, 

Faut-il s'oricnter vers la création de scrvices de documentation et d'étu
des dans cho.que J ,o.e. qui pourro.it lo fairo ? Fnut-il rattacher ces personnes a 

(0 d I nutres ser-vices eY.istnnts en leur laissnnt suffis01:m1ent de temps pÓur ce travail? 

Lii est un problem0 qui doit htre ótudié a fond dans les 4 annécs futuros. 
De nornbrcuses J .O .C, ne pourront dnns l' in'médio.t. envisa.ger de semblo.bles solutions; 
r.iais po.r contre beaucoup d 1o.utres sor.'.o en mesure de le faire si elles o.rrivent,a 
corr:prcndre 1:importance O.e 1_1 onj_9t1:.. 

Une telle solution e.xi.ge aussi que soit étudié le statut de ces pcrson
ncs; le\ir ·±nsertic::1 dnns ·1e ·m:::mvemcn.t; lti coorct:·,nation de lcur .tr.o.vuil avec cclui 
des dirigc·n.r-t(e)s cit:.:.:. doivont au.ssi .pn.rticiper a 1 1.action représei:itutivc; les in
cidcnceo fi~nnCiCres; la·lim::.te d'~zc de ces pCTsonn0s,,etc4 

(1) Si nous n'abordons ici que le domainc do lo. ruprésento.tf~n, ~•est tout de 
_m@me tout le probleme do lo. otabilitó du 1nouvol!1Gnt-qui mérite d'Gtrc posé. 



Toutcs los voies sont ouvertes a la refioxion et a l 1étude pour abou:bir 
a des solutions raiso.nnables mais il sanble indispensable qu? cette 'étude soit 
entamé e sans déln.i. ' ' 

Toutes les exigences posóes aux J ;o.e. nationalcs relativcmcnt a la con-
pétence du mowement et a ses collabcrations s::mt vnla.bles intégralement pour la 
J,O.C, Internationalo, Nous·n•yrcvicndrons pas dMB ce chapitro. 

L' effort spécifique qui doit otro ootrcpris dans les =ées futures pur la 
J .o.e, Internationalo est un vasto r:1owemcnt de coopération des J .o.e. nationalos 
dnns le domaine de 1 1 action représcntativo, 

1 1étude elle--mCmc proposée aUJC J,O,C, nationalos de.ns le chapitrc pÑcó- O 
dent doit fairc 1 1objet d 1uno confrontation entre J.O,C, dans les rencontres ró
gionales, les conmissions .d 1étude, le Comité Exócutif, • Sans cette confrontation, 
chaque J,0,C, risque de tourner en rond, prisonniere de ses propres difficultés. 

D11ns le domainc positif de 1 1 action repróscntativo, la J.O.C, Interna
tionalc devra cherchar a multiplier les moyens de travail en créant des équipes 
de recherches et d 1·action, ccntrées sur les gro.nds domtlnes de notro action ro
présentative : équipes chargéos do 1 1ECOSOC - B.I.T, -- UNESCO -- F;A,O. -- O.M.S. -
équipes· chn.rgées des relations avec les syndicats - avec les O.I.C. -- équipes 
régionales d 1action rcprésentativc ou les problémes le requiercnt comme·en Europe, 
en Amérique du Sud ••• 

Une tell e multiplication d 1.équipe s exige le fonctionnement régulier d I une 
commission du Comité Exécutif cl'k~rgée, sous:la responsabilitó de la présidnnce, 
d 1orienter et do coordonner toute 1 1action roprósontative. du mowemcnt a 1 1échello 
internntionalc. 

Tels. pourraient etre 1 1orientation et les objectifs generaux a attoindre@ 
durant les 4 prochainos années conccrna.nt notro action ieprésentative. 

C. 1 1action représentátive do la J.O.C. Internntionale 

S 1 il est de la responsabilité du Conseil de détorroiner l 1orient::1tion g<l
nérale de 1·1 a.c-1:,ion représcntative du rrouvcíl'lcnt, il lui nppa.rticnt a.ussi de définir 
1 1action roncrete de la J.O.C. dans les sectcurs précis ou s 1exerce cette action. 

Chaque secteur (institutions interna tionalo s de 1 10 .N. U,, mowem:mts 
adultes, O.I.C., W .A.Y., etc.) fer a 1 1 objet du travail d I une sous--comnission. 

Chaque sous--conmission travaillera sur la base d I un pro jet de résolution 
écrit, Ces projets de résolutions ne sont .pas inclus dans ce rapport; ·ils s"ront 
envoyés séparéront d€s que leur rédaction sera terminé e. 
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- Aviifrf do sé·s-6pnrer en diverses sous-commisions, la Comcission_chargéc 
du "plan d 1 action roprésentative" devra discutcr et adopter ce présent r,1pport 
dGfinissnnt 1 1 oriont,1:tion et los exigcncos de notro o.ction reprósentative. 

i-5:-Cré~tio~-;-~-;;;tl~~~~~;~:~i~~~i-d--o-fo_rr.i ___ , a_t_i_o_n-ot ·de l 
¡· ~"-·-a:,v6loPpemcnt ·c;n-ri1un_6.ut.c.uru ! 
,_ --------------------. ---------------------' 

• Au fur et. a:mosure que le mowement s 1implante et se développe á travers 
le tronde, apparaisscnt des questions, des besoins, des problemes noweaux, auxquols 
nous devor.is rép(?ndrc". 

Il s 1agit chaque fois d 1uno étape norr:1ale de la croissance du mouvcmont 
qui, enraciné duns la vie et 11évolution vcrtigineusc du monde, per~oit mieux les 
bcsoins_ des jcunes'travailleurs et so scrtplus_ apto ut mieux armé pour y élflportor 
une--solution.. • 

··Les hcsoins dont nous voulons parler ici rovéltmt plusiours formes; ncms 
les énumererons bri~vement -. 

A. Nécessité d 1une formation do cadres 

Des son origine, la J.O.C. s 1est préoccupéc do forrncr des cadrcs; la 
J ,o.e. est essentiellement une éducation, une formation de jeunes travaillours, 
selon la conccption qui lui est propre : formation dans la vio, par l'expéricnce 
analysée, en tonant cornptc de toutes les donnéos humaines, et á la lumierc du_la 
foi, de 1 1cnscigncment du Christ et de 1 1Eglisc, • 

La vio moderno exige que cettc forrnation soit de pl~s en plus poussée, 
La .génératfon actuclle dos jeunes a dos rcsponsabilités quo la génération précé
dento n I avait pas. Coci cst vrai dans le monde entier et singulierernent dans les 
pays neufs en vo·fo de·dévoloppement écqnomiquo, Los-jeunes ont aujourd 1hui un. 
urgmt besoin d 1uno formation doctrinalo solide, dans un monde qui se chercho, 
en proie aux philosophies les plus di verses et tmté en meme temps par un -!'lllté
rialisre pratique des plus déshulll¡l.llisant,. d 1 une forr.iation humaine, socio.le, ~co-

_nomique, politiquo inspirée do .notro conception de lu personnes, destinéc a les 
aidcr a .prcndro toutc .lcur place dnns· la construction de la société; d 1un·e for
mation internationale enfin, animéo du memo esprit, qui crée· un type d 1hommc nou
veau, capablc de dópasscr 1 1intórot national et de lutter solidairemmt, avec 
óncrgic, pour supprimcr les inégalités entre los pcuples qui sont _la honto de no
tre siecle. 
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B. N&cossité de développer les sorviccs ou rdalisntions de tyre 11dév0lopp0mm1t 

·: cómniun"n.utrtire n· 

Les exigences et la format:i_on que donne le 1,10uver,;ent aux jeunes trava.il
leurs les a toujours conduits a réaliser les services les plus divers. Adaptés 
a cha·qu·e pays, les ·services- ont lcur. place partout. Ils ont cependant uno rcison 
d 10tre·particuliero da.ns les pays en voio do dévcioppement·. économique, ou les 
jeunes du milieu populairo ~ont aux prisa;avuc les bosoins les plus· impérieux; 
bes6ins d.1 nlimentatton; de travail, ·d I hygiene, d 1 dphabétisation., etc; • 

Da.ns ces pays, lo mouvcment doit Gtrc en itcsure do permettre o.me jeuncs 
de résoudre le mieux possible leurs problemes en multipliant des services a leur 
taille et en. perfectionndnt certains d.' entre .eux, co.-.Jllle c I est déja le cas, jus-:-
qu 1 a en fro.re, dans tous les dom.:i.ines, _des rénlisations pilotes de développement " 
conmunautaire , capables d'orienter les sclutions et les structures économiques 0 
et sociales do leur pays. 

C. Néccssité de former des extcnsion-workers et experts qualifiés, des travailleurs 

répondant aux demandes' formulées par les pp,vs en voie de dévelopoement ~.2.Q!12.r;,i,9,U.Q 

Le mouvemcnt a toujours besoin d 1extcnsion-workers et d'experts qualifiés, 
pour 1 1 extension du mouvcment a travers le monde, dans tous les pays, pas soulemcnt 
cxtension numériqµc, mis en qualité, en profondcur, en esprit internationn1· nu
thentique (cf. point 3. du plan de 4 ans :-"Un plan d'entrnido PCEIM!lente11\ 

Le ~ouvenent _doit aussi se préoccupcr des demandes en owriers qualifiés 
• et techniciens, formulées d_e' plus en plus par les pnys ·en voie de développemcnt 

économique_. Nous préocpuper de ces problemes et y apporter une contribution posi
:.tive est d11ns le prolon·gcment normal de notro mission apostolique. 

Il est alors de notro responsabilité de créer. d11ns le rrouvement un climat::;} 
qui suscite de tcüles vocations chez les meilleurs et de forrner les jeunes qui se, 
prépareront a partir. La encare, 1,i formation que nous donnons, meme en utilisant 
une aide extéri,rnré, doit otro complete. Les jocistcs qui parterit ou qui parti-
ront doivorit 6tro d 1excollcnts apotres: et dos personnes qúalifiées et compéterri; ~s 

' dnns leur ,profcssion et vis'-a-vis des exigE11ées posóes par le développemmt des 
pays neufs. • 

. Nous savons auss i que dans ce do m.:i.ino du recrutement de per.sonncs quali
fiées et de lour ~róparation, diverses initiatives se créent dnns les milieux cn
tholiques not=cnt .. Le· mouvemcnt no doit pas s r en dósintéresser, 

X 

X 'X 
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Taus ces bcsoins nouvcn.ux, tous ct.:s problemcs próoccupcnt un ~ombr0 de 
plus en plus important do J .o.e. nationoJ.cs. 

Nous avons déja, pour chacun d 1eux, uno ou plusicurs réalisations extrél
memmt valables. 

Dans le domaino de la formation, plusieurs centres ont étó créés, tels 
que des centres do culturo ou de fo.rrnation ouvriera, des centr~s de formation et 
d 1échn.ngcs intcrnc.tiopnux, ooll8go des trav~illcurs, cte. 

Dans le dor.ninc ccncret du développemcnt comnunautaire, plusieurs servi
ces ont mn.intenont fait leurs prouves : fermos-écoles, atcliers artisann.ux, n.te
liers divers d 1a,,prmtissage, services d 1éducation populaire, etc, 

Enfin, nous avons. aussi 1 1 expérience de nornbreux jocistes, de HolléU1do 
not1l.t:llllent, qui sont partís dans divers pays d 1Afric¡.rn aider a la construction 
d 1éoolos, de maisons, d 1églises. 

X 

X X 

10 temps est • venu , . nous semble-t-il, de prcndro les moyens d 1étu:lior 
et de coordonner toutcs ces réc.lisations, cn vuc de los parfaire et do les multi
plier pour répondrc aux divers besoins que nous avons énumérós et qui se posent 
d'une oaniGre si urgente a travcrs le mondo. 

C1est 11' raison pour laquelle, le Comitéi Exócutif a pensó qu'il est do le. 
plus haute importance et aussi de la plus gr,mdc urgencc _de crécr un service inter
national de formation et d 1 mtraide pour le dév0loppcrnent corrmunautairo a truvers 
le monde. 

Un tel sorvicc jouirait de 11 autonomio néccssaire mais, appuyé et inspiró 
par le mouvemmt, il se vcrrait confier le. tache do coordonner 1 1action des divors 
centres a travors le monde, do soutcn ir et d r ,Jidor a la multiplic ation des réali
sations de_ type 11développammt communn.utnirc11, de prépn.rer et de suivre les 
extension-workors, experts et ouvriers qualifiés du mouvemcnt qui partmt dnns de 
nombreux pays accomplir une mission. 

Le Comité Exécutif poso cet importnnt problema au Conseil et sownet une 
résolution lo résurrnnt (documcnt nº A 1414/7 portnnt lo méme titre· que cette not0) 
en souhaitant quo son appui enthousiaste permotte au mouvement de franchir cétt" 
nouv ello étap e, 
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{ 1Dt;) Dans la premiere partio d·~ Bilán, nous avons vu que lo J,O,C., suivant lo 

• plan ·¿¡e travail tracé en 1957, avec "es ·roéthodes et ses. fondolllents, avoc son ac

tion organ:sée, s'est attachée a répondre a taus ),es problemas de la jeunesse 

travailleuso. 

L:i. J.O,C. ne s'ost pas limitée .ª une action nationalo, rnais elle a vu ot 

découvert l'urgento nécessi té de coordonner taus sos offorts au plnn internationnl 

et _ce, pour répond:re mioux e_ncore aux prob).~roes dovenus interrrationa_u: do ·la jeu-h 

nessc travaiJleur,o, Nous savons qu'il faut que nous soyons unís pour pouvoir oc-V 

complir· cette difficile n:issi.on de _calut .. 

Cotte mission internationale, co plan, nous l'avons confié en 1957, aux men-

bres du Comité Exécutif, en l_os d~signant par éloction, pour Otra rcsponsobles, 

avoc toutes les J.O.C. nationa).es, de la coordinatioli do.notro acti_on au plan in

ternational. Rappe).oz-vous qu'on ce qui concérne l'action internationale orgoniséo, 

le ·Plan do 4 ans coroportait dosobjectifs précis ot des moyons d'action qui no 

sont d'aillours pas différonts do ccux qua nous utilisons habituelloroorit. 

ENTRUDE ENTRE LES ,J.O.C. J;!ill9lil.lfil 

Lo développom;mt de .la J .o ,C. intornntionale est une rosponiaabili té o.e toutos 

les J,O.C. nationalos; il no dépend pos scule!'lent dos membres _dú' Comité ·ExécutifQ 

ot dos délégué_s au Consoil, c.•ost ·ca qu:. porroot d'insistor sur l'importnnco do 

l'ontraido n:utuollo. antro toútos le·s J .o.e. nntio;,,üos. Dopuis 1957, nous avons 

vu·grandir un tal esprit dQn~ to\l:i les corttinonts. Les faii;s suivants loprouvcnt~ 

- corrospondanco ossiduo entro \os divorses J .o.e. nationEÍlos, 

- échonge de publicotions ot matériol, 

boaucoup do J,O.C. invitent les dirigoants jocistos dos pays voisins a assistor 

a leurs réunions et conseils nationaux, 

Brésil 

"Une circulaire a été onvoyée a toutos los J .o.e. nationales d't.mérique loti•·· 
no, pour los invitar oux Consoil~ notionaux de lo J.O.C. brésilionno 11 • 



- 41-

- la collaboration entre les J .o.e. ·ruitionales s'est ét~blie plus solidoment ... 

Allemagne - Esnag~0 

"Lo problema de l'.immigrat.ion ost tres gravo, surtout on Europo, ou uno gran
de quantité de• travaillours so déplacont journolloment pour allor dans un 
autro paya qui présonte do mcilloures conditions: de vio; C'est ainsi qua la 
J .o.e. a.llomande et la J .o.e. espagnole so sont mises .d'accord pour moner 
uno ª"tíon faca· aux grands problemas dos émigrés ospagnols on Hlomagne. La 
J.O.C. ospagnolo a envoyé un dirigoant jooisto en Allomagne ot la J.O.C. allo-, 
mande s'est chargée d'aider le dirigeant en l'.li apportant tout·ce dont il 
av~it bosol::r;i-pour- son• action 11 • 

. Et quantité d'autres f.'aits nous montrent quo partout l'osprit do.fratcrnité 

ot do solidarité.s'ost .consolidé. D'un ensamblo do faits et gestes do partago, 

notre attention ost attirée par le Fonds Intórnational de Solidarité do~t il ost 

q¡¡estion plus spécialemont dans .lo rapport financiar et. qui a été créé en réponso 

au besoin d'ont:¡-aido mut¡¡elle .,essenti, ·tant au. plan maté riel cjue moral. Un oxom

.ple conc¡:-ot, c'ost colui de l'action moné0.par los J.O.C. nationalos pour appor

ter une aide pratique au Chili apres le seismo de 1960; dans la préparation du 

présent Conseil, notons encero l'action do solidarité ontropriso pour. pormottro 

los voyag0s des délégués. (rapport financiar, doc. nº 1,. J/,l.5/1). 

~~is lo.Plan de ~·ans do 1957 áttirait cpécialomont rotro attontión sur l'cn

traidc pour le développomont do la J ,O.C. on Ada, sans cessor poUi" cola les o.fforts 

ontrepris ·dans les autros continonts, Los J.O.C. nationalos ont réalisé ·cotto on

traido s.ous. di vamos formes. I_ci, no~s arialysorons les .. moyons· concrots proposés 

on 1957 : l'échango do dirigcants et les oxtonsion uo:·kcrs. 

ECHANGE DE DIRIGEANTS ' 

Dans un mOmo souci do partago fraternal, les échal)gqs de dirigcafrt:i ·¡¡e sont 

multipliés do 1957 a 1961. Il s'agit do stagos do plt::dcÚrs'n:óis que cortains 

dirigoants vont accomplir dans uno autro.J.O.C. du !l>~'.'lo coati,i.9nt cu d'un autro 
. ·, -'.' ; 

continel)j;. Ces stagcs ont pour but d·'intonsifier l'ontraido inteirnationalo antro 

les J.O.C. par uno connaissanco plus profondc et réciproquo ¿os oxpérioncos, notam

m:0nt Ori cequí concárno la miso on route do cortains scrvicos, do ccrtaincs réaliso

tions: C•óst ~insi qu·~ do tols séjours des dirigoanta ont ·on!'ic!li los divors mouvo-• 

menta tout en leur donnant une compréhension plus granda des problemas roncontrés 

par la jeunesso travailleuse dos pays avoisinants. les échangos .. ont ·aidé. chaquo 

branche nationale qui en a profité, a rondre lo mouvement jociste do plus en plus 

adapté aux befoin.s ,fo la jeunosse travaillouse de son propre pays, 
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Quelques oxemples d'échanges dans los divers continonts 

o La J .o.e .F. naissante de Malaisie a onvoyé 3 • dirigeantos pendant 3 mois 
aux Philippines 

0 Un·dirigeant du .PakistanOuest a fait:un séjour a Ceylan. 

~ 
0 Uno pennanonte de la J,O.C.F. du·Cameroun a travaillé quelques temps au 

Congo (Léo) 

0 Un dirigoant libéré du Cameroun a travaillé a Brazzoville tandisqu'un 
dirigeant de Brazzaville partait au Cameroun. 

Europe 

0 Plusiours dirigeantes do la J.O.C.F. suisse (oxpression a·llemando} ot '() 
autrichienne ~nt pássé un certain ·temps en·Belgiquo. 

0 Deux dirigoantos do la J.O.C.F. bolge (exprossion flamande) ont fait un 
·séjour dans la J .o ,C.F. autrichienne. 

Signalons aussi l'échange spontané entro los di verses J .O .C., grB.co aux 

voyages, séjou~ d~ vacancos mOme·s, participation aux réunions dos ¡Íays voisins 

ot los multiplos contacta qui doviennent· do plus ·en plus accessibloson cotto 

'période de· progres. 

Amérigqo latine 

o. Lors d'un voyage d'un dirigeant jociste clu VénézuÚa a Cura~,fo, un 'premiar 
contacta été établi avec quelquos pr~tros de l'ondroit qui a pormis la 
fondation do. la J,O.C. a Curag§o. Les dirigeants du Vénézuéla sont on rola
tions constantes avec les premiors jocistes de Cura,~o qui vont au Vénézué-• 
la ot vico-vorsa, () 

Europa 

0 La J •. Q,C, d'Espagno, Gibraltar et Portugal ont réalisé onsomblo u_ne semai
ne d'étude qui a _pormis un partago tres í'ructuoux (on Espagno, on 1960) 

0 Do mgmo lá J .o.e. bolge; allemande, hollandaiso·, arrangont lours datos do 
semaines d'étudo ot autros activités ¡:iour pormottre de s'invi_tor los unes 
et les autros, 

0 Les. extonsion workers do taus pays d'Europo qui ,doivent se porfoctionnor 
er¡_ anglais sont ac.cueillis pendant enviren trois mois par la J .o.e. et 
J,O.C.F. d'Anglotorre. 

ÉXTENSION WORKERS 

Lo but des orlansian workers ost do fondor le mouvement la ou -i'l'n.' oxisto 

pas encare ou d'aidor 1, son développemont la ou il existe. C'cst-a-dire, suscitor 



sur placo des militants et dirigeants qui soient le plus ·rapidemeht possiblo a·mOmo 

de créer, pensar et organiser le~.r mouvomc!lt; les oxtonsion workers, dont le souGi 

ost de ·devenir inutilos, pouvont alore aller travaillor dans d'autros régions ou 

on aurait bosoin de lour oxpérionco jocisto. 

Le point do d0part do cetto répartition do forces au plan intornational, nous 

lo trouvons dans lo souci do coopération, do eol.idarité univorsollo do taus los 

jocistos. Ce sont oux, en offot., qui cnt pormis, r,or dos offorts ot sacrificas, 

entro autres financiors, leo voyagos do ces dlrigo3nt::;. Los jeunes .travaillours 

groupés a~'ns la J.0.C. acqui8re:yt r:t'cJ::.·o::;sivcrr.ont r.n e&p:.:•i"G c:haquo jour plus uni

versal, sans frontiero - ils s'intSrossont auo: probl0mec, aux difficultés de leurs 

freros de tousles pys. Pour coux ql!i rostont au t;:-avail dans laur propro pays, 

pour ceux qui s'•en _vont dans d'autros régions, c'est toujours le !'l@me esprit apos

tolique qui los anil'le, lo m8oe désir do partaga qui los hante, 

Ils ont découvort qu'il n'ost pas poss~ble d'aimor a distanco, ni do comproh

dre on do partagor on rostznt choz soi : "Pao des mots, dos actes 11; l.'échango et 

lo partage intornational,. cor.:ns tout aut:-o objoctif do la J.o.c., no pouvont: ros'

tor au plan dos belios ·idées, mais cloivent clevonir C.o:3 faits, Les promiors offorts 

dáns ce sens sont .. ,onus do pays oU la J ._o.e. nvait déjU plusieurs annéos d'oxpé

rionco pour so généralisor au;jourd'h•ii c. toutos los J.O.C, qui ont des dirigoants 

oxpérim0ntés et prets a partir dans n'i~:porto quol aUtro pays oll les .bosoins dos 

jounon travaillours los op¡;ollont, 

Dopuis lo for Consoil intornational do nomo e~ 1957, J.68 dirigoants, oxtonsion 

workers·se sont offerts pour réalicor co travail d'oxtonsion (1), C•ost la J,O,C. 

intornationalo, on collaboratimn avoc toutos lo~ J,O.C. nationalos intérosséos, qui 

a été· • chai'géo do préparer o~ d'organiaor loµ::-o départis º Chcquo J .o.e. souhai tant 

un oxtension worlwr s'adrecso o.lo:. .. ~ au Socré:taria-t In-~err..ational qui étudio los 

possibili tés dans divo;:-s paya ot pr0n:i accord avo e los J .O .C. (ou la Hiérarchio) 

qui dctul.ndcin·;J_ co:l!llO r-vo :- co~.lor: qui offront 4os oxtonnion workors d~sposés a· 
partir, 

La J ,0:1~-C, doi t Stre repons8e chaquo jour par tot:.s coux qui la construi-sont. 

]in rovision do Vio· porma.tonto nous obiige a nous arrOtor on chemin pour mesurar; 

le travail. accoi:;pli oJ adaptar sana oosso· notró action aux besoins, a la vio qui 

évoluo. C•ostcairtsi qu'apres los pron:iors départs, los promieres oxpérioncos,' 

-----------------Quantité d'autros dirigoat:ta sont égalomont partis comoo la'i'.cs, dans io'm5ito but, (1) 
au servico d;Uno mission ou 8. titro d1émigrants, ~ans .avoir été aigl18lés .·a'Q. 

Secrétariat Intornational. 



uno ligno do préparation pour los oxtonsion ;;or!cers s'est pou a pou dossinéo; 

Elémonts flco_,nrisa:rm¡fon. S >n ost vrai qua· la J .O .e. donno a tous los jcunos 

travaillours qui s'y unissont,lo sons du partago, do la solidari.té into~tionalo, 

si olio demando d'8tre sans cosso adaptéo a toutos los circonstancos de la vio, fo· 

bosoin .s'es.t fait sentir, a l'occasion dos promiors départs d'oxtonsion workers, do 

parfairo lour. formation. Signalons entre autros la nécossi té do connaissancos plus 

approfondios : géographio du·pays ou l'on va, sos moours, ses coutumcs, sa languo, 

l'économio ot lo systema nocial, otc ••. 

Cotte préparation, prosquo spontanéo au début, so préciso chaquo fois plus·· 

ot c'ost iÍinsi quo plusiours e·émitÍairos spéciaux ont été organisés pour plusiours· • , 

dirigeants d'un_mSmo continont, ot dostinés a un n:8mo pays ou continent. Avoc l'~idt) 

do dirigcants ayant déja uno oxpérionco d'oxtcnsion workors, avoc los in"formstions 

transmisos ¡;ar los pays qui vont· accuoillir et la ccllaboration ·du Socrétariat :inter

national, los futurs oxtonsion workors réiléchissent ensamblo a -leur action ot so 

préparent·a. uno adaptation tres largo du oouvcmont a do nouvoaux bcsoins. Los diri

goants dos pays qui accuoillont 1m. o,:tension workor aident ·considéra blomont sa pré

paration par 1>échango do corrccpondanco. Notoris aussi l'apport considérablo des 

• e'xtonsicin workors et dos socrótairos i tinérants déja au travail dans ·lo continont . 

qui va accuoillir. 

Nó.us trouvorons do plus eiinplos détail_s sur los normas tracées au fil do i•oxpé

rionco dans lo nouvoau Plan do 4 ans qua nous allons discuter onsomblo au c'ours du 

présont Co_n.seil.- Signalons, toutofois un onrichissomont considérablo pour tout lo 

mouvomont -jocisto gr-Jea aux o:;:tonsion workors .: onrichissomont, pour los. pays qui () 

on font la domando commo pour coux qui on offront; on offot, dans cos dorniors, 

lo départ .do, cho.qua oxtonsi;n trorkor dnnno aux jounos travaillours l'occasion do 

prondro consoienco d'uno maniere treo concreto do lours rosponsabilités intornatio

nalGs·. Enrichissomont onfin pour loa o:.rtonGion wor~ors oux-m8mos. Nous aVons· pU-·lo 

noter par certainos do lours rófloxiona : 

0 11Je suis dovonuo moillouro o.u sorvico du Christ ot do la jounosso travail
louso .. . 11 

0 "lo contaot aveo los jounos travaillours ot los jocistos du pays ou j'ai 
travaillé m'a appris lo détachomont. ~ujourd'hui, jo rochorcho davantago 
co qui ost ossontiel dana ma mission jocisto 11• 

0 . "J'ai rogu boaucoup plus qua jo n'ai pu donnor,pondant ces trois annéos 
passéos o.u sorvico d'uno autro J.O.C. 11 

0 "~on pay_s, c'ást lo mo~do ontior 11• 
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·voipi _l'~xel!ltile •un sémineire de ,:t'ormstion. pour ~xtension workers réalisé en 

1959 pa_r la._.J,,ü .. intor.nationale,. 

Trois dirigeantes exergant la profession d'infirmiere so proposont de partir 

a Rawalpindi (Pakistan Hest) pour y aidor au développement do la J,O.C.F, 

l. Une-prép(lration lointaine se réalise tout d'abord dans leurs pays respectifs 
Suisse, Belgique (expression flamande) et Pays-Bas: 

- elles_ apprennent l 'angl_ais ,. 

- elles. s'informent a propos.du Pakistan par des livros, documenta, etc,. 
et roncontrent des personnes ayant séjourné dans ce pays, 

- elles approfondissent leurs oonnaiaaances quant a l'organisation de la J,O,C,F 
en faisant un stage commo propagandistas libérées, soit dans leur région, 
soit dans une autre région de leur pays, 

2, Elles quittent lour omploi trois mois avant le départ pour venir vivre onsomblo 
a Bruxelles au Secrétariat International 

- une premiere session se réalise qui met au point les normas de la préparation 
immédiate, a la suite do quoi 

- ·enes font un séjour de '6 semaine~ en Angleterro, pour se perfec_tionner dans 
la languo anglaise, prendre. contact avec un nouveau pays, avoc la J.O.C. 
anglaise, rencontrar l_es Pakistanais résidant dans lo pays (ellos continuent 
pendant ces 6 semaines a travaillor dans un hopital anglais). 

- A lour retour a Bruxellos,uno deuxiemo session se tiont au cours de laquollo 
ollas réfléchissent encaro aux questions suivantos : 
0 spiritualité des extonsion workers, 
0 adaptation a un nouveau pays, 
0 connaissanco do l'Islam, 
0 connaissancé des diversas institutions intornationalos officiellos et 

privéos, 
0 mission de la J,O,C. internationaíe 
0 mission do la J ,o.e. on Asie ot sos caracteres, ate ... 

3. Arrivées au Pakistan, les trois dirigeantos ont encere fait un an do préparatior.; 
avant de commencer des activités jocistos proprement ditas : 

- tout on travaillant déja.dans un hopital, ellos ont étudié pour obtonir un 
diplome leur permettant d'o_xorcor leur profession fü¡ns le ·pays, 

- elles ont encare dü so porfectionner en anglois ot approndro la languo urdu, 



_ DEVELOPPEMENT D'UNE VIE 1 D'UN ESPRIT INTERNATIONAL 

L'action do la J .o.e. dopuis 19_57 a donné dos résultc"ts tres positifs quan;t 

a la vio ot a l'osprit intornational, los points dévoloppés ci-avant ·on font déja. 

le commontairo, eottc vio ot cot ospri t so dévolopporont davan_tago ancoro, dans la 

mesuro oU : 

-- los jounos travaillours so rondront_ compto que taus lours problemas sont 

intornationaux; 

- ils découvriront ot comprondront loa autroá jounos travaillours du mondo; 

- la J ,o.e. intcrnationalo aoquorra plus do_ forco poilr répondrc ontieromont 

aux· problemas do la j_ounosso- travaillouso du mondo, ()\ 

eot esprit intornational, qui: relevo do l'universalité do l'Egliso, s'ost dé-- 11 

vcloppé par touto uno sério do moyens proposés dans lo Plan do 4 ans du eonsoil 

de 1957 ot dont nous faisons la rcvision ci-apres• 

Uno. Ongµ~te campag~o intornationalo. 

En ·1957, los J,O,C, ootionalos avaicnt décidé do réalisor uno onquúto, uno 

réflo:xion ot uno action, dans·la mesuro do lours possibilités, qui portorait sur 

la PREPARA.T.ION DES JEUNES TRAVAILLEURS ET JEUNES TRAVA.ILLEUSES A LA VIE DE FAMILLE. 

C'ost la promieró fois dans l'histoird do la ·J .o.e.- que so ·réalise uno camp,i

gno communo do ca typo. eommo on lo vorra dans lo documont A. 141.2/1":-qui on fait 

lo rapport, prosque taus los J.o,e. ont pu réallsor cotto campagno sous l'uno ou 

l'autro formo. Nous n'on forons pas ici la. doscripti_on, mais déja nous pouvons (J)J 
diro qu'ollo a été d'un onrichissomont considérablo pour tout lo mouvomont ot 

qu'ollo a permis uno miso on commun dos problemos, dos réflo:xions ot do l'action 

au pla_n intornational. 

]ji Journéo IntornaÚonalo. 

La Journée (ou-So~,iino) intornationalo a pris au· cours dos 4 annéos uno impor

tancci ancoro plus cons_idérablo, Lo sons plus aigu du· partago fraternal, do la soli

rari té intornationaló,qui a résulté do notro Rassomb_iomont Mondial do Romo, a fait 

qua l'action intornationalo a pris do plus on plus ,do placo da_ns los activi tés do 

toutos los J,O.C, Chaquo oampagno jocisto a prévu une journéc, uno somaino ou uno ______ .;.... ___ --------
(1) Lo prósont eansoil déoidora d'uno nouvollo campagno intornationalo portant 

cctto fois sur la ~o do travail dos jounos travaillours ot jcunos travaillcuso, 



- 47 -
,. . .. .. ,: •. ~--·· ~ .. 

--~~tivité intcrnationalo ou sont onvisagés plusiours a·spocts ·:· l'unité dans la mOmo 

• foi' par dos gastos· roligicux, la partago concrot ou ontraido financiero par diver

sos réalisations,. mais spécialomcnt par los sacrificas des jounos travaillours qui 

découvront cotto omitié jocisto univorscllc, l'oction avoc lo grand public qui 

viso a influoncor l'onsomblo du miliou populairc y créant ainsi l'osprit intcrno

tional par la connaissanco ot la compréhonsion, 

En présonco d'unc sommo considérablo. d'cfforts do la part do toutos los J,O.C., 

nous nous limitorons a quolquos oxomplos cambian oxprcssifs, 

Union Suil-AfricAino· 

111a J,O.C, a organisé dos assombléos populairos ovoc oxpcsés et skotchos 
illustrant la J.o.c. intornationalo ot montrant los problemas ot la culturo 
dos autrcs pays 11• 

J.O.C. ot J.O,C.F. bolgos rl'oxprossion flA!Mndo 

11Un concours do flcurs a été organisé qui a demandé la collaboration do 215,000 
porsonnos, L'argont' gagné ,a été vorsé au Fonds intornational do Solidarité, 
tandis que la campagno intornatfonalo battait son ploin par la voio do .la 
prosso, do la radio ot dans los assombléas pcpulairos,·attoignant un public 
encaro plus largo". 

Philippinos 

11Pour la journéo intcrnationalo, ,lo J,.O .c. o réuni 2 .400 jounos travaillcurs 
do 17 localités on assombléos populairos comportant :. la mosso, un discours 
et. uno inyi tation a: participar a uno collocto 11• 

Indo (EombAv) 

11La J,O.C. a organisé uno catnpagno d'aido aux victimes du séismo du Chili. 
Uno journée spécialo avait été prévuo au. cours do laqúollo, mosso, ·rasscmblo
mont populairo ot colloctc so·sont succédés. Les jocistos ont ainsi suscité 
do tres boau:x gastos do fratornité 11, 

L1 J.O.C. ot J.O.C.F do Haití 

ont organi.sé uno vonto d'insigncs aux partos dos égliscs au bénéfico du .. 
Fonds intornational. La vonta, qui a cu un grand suecas, était.oppuyéo'pár· uno 
c¡¡mpngno d'influonco .a lo radio-, dans la prcsso et los asscmbléos généralos 
organiséos. par la J .O .C. Lo Ior -mai, do·s mossos ot voilléos intornotionnlos 
do priero· orit été organiséos. Les jocistos so sont privés d'•uno .honra do· 
salairo pour lo Fonds do Solidarité. 

Vénézuéla 

11Los jocis_tos so sont ongagés a offr±r ·unb·domi.;.joui-néo do· soloiro_ pour .. la 
J .o.e. intornationalo 11, 
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Action roprésontativo do lA J.O~C. intcrnationalo AUpr8s d'autros organis~tions 

Do 1957 a 1961, l'action ropréscntativo ot la collaboration de la J ,O ,C. 

aupres.d'autros _organisations a pris dos proportions do plus on plus considérablos, 

ColllIIÍo touto action do la J.O.C,, l'action roprésontativo répond aux bosoins do la 

jeunosso trava.illouso; olla présontc aux organisations intcrnationolos taus los 

problemos do la jounosso travaillousc, a la foi~ parco qua la J.O.C, soulc no 

pout y répondro ot pour róncóntror dos • solutions officaccs ot duro.blo·s (1) 

Dans un mondo ou toutos los quostions vi talos sont portéos et di_scutécs au 

plan intornational, uno action "intornotionalo dcviont impériousomont néc_ossairo; 

dans cotto vio do plus on plus intornationalo, los jounos travaillours ot los 

jc_unos travaillousos s'oxprimont, donnont lour opinion, par l'action roprésontat:i() 

ve do la J .o .e. intcrnationalo. 

Notro _a ction, dans co domaino, dépond lorgcmont do_s _rapports rég_uli.ors qua 

nous onvoiont los J.O.C. rnitionalos, rap¡Ío;t·s -~ur los problemas déoouvort, l'action 

cntropriso, la situation dos sorvicos, oto ... Cottc sorto de rapport régulior cst 

lo soul systemo qui pormotto uno action roprésontativo offioaco ot réalisto au 

plan intornational, La force do notro action intcrrtationalo ot lo dévoloppomont do 

nos rolations avoc toutcs les organisations intcrnatiornilos dépcndont. du fonction

ncmont pormanont d'un vrai "pipo-lino d'informations" achominéos "du plan local au 

plan intornaticinal, Los travaux du pipo-lino ont bien avancé do 1957 a 1961; ils 

dovront néanmcins fairo l'·objot du souci constant de toutes los J .o.e. au cours dos 

4 années a venir, afín que l'action roprésontativo s'offoctuo sur la basó de la 

réalité do notro mouvcmont. Co·s quatro dcrnieros annéos 1mt égalomont compté avoo1 
. . '-Ji 

un progres- tres. not do notro sorvico do documontation au Socrétariot Intornatiornil 

ot avoc los offorts incossants do nos consultants. 

Avoc los O.I.C. (Organisa_tions Intorrn:,tiornilos Catholiquos), Lo J.O.C. intor

natioruilo a intonsifié ses rola.tions ot sa collaboration avoc· los O.I.C. au cours 

dos dornieros, ·annéos. En offot, il fatit qua nous rénlisions uno unité toujours 

plu_s forto avoc ·cós organisotions. "au plan int.ornational. Aujourd'hui, 

nous pouvons nous réjouir parco qua cotto unité s'oat établio plus fortc ancoro 

au cours dos 4 dor:ni.8ros onn~os.' 

Avo e ln FIMOC ot los Consul t-ations Intcrnationalos do Gcnevo. Lo J .O.C. intcr-

(1) En co qui concorno lo sons ot l'oricntntion do cottc aotion, voir "Notro action 
roprésontativo", par R.Maiono, Bullotin do la J .o .C. intornationalo, mars-avril 60. 



nationalq-~- parti~ipé·inti~ÓÍnont 6.ux réunions do cos organisations. Lour promiero 

réUnion pour la rechorcho d'un mouvomont adulto.ap~stoliquo ot-unifié au plan in

tornational s'ost tenue dans lÓ cadro do l'annivcrsairo do Rérum Novarum, on !ll[li 

1961 avoc la participation do la J.O,C. intornationulo. Cctta prcmiero rcchcrchc 

pormot do granéis os;,oirs quemo a l'avonir do la collaboration do la J .o.e'. 'intor

nationulo avoc cotto nouvollo organisation • 

. Notro travAil ovoc l'ECOSOC, Notro action roprésontativo aupres do l.'ECOSOG 

(la J .o.e. intornationalo oonéficio du Statu·, Consultatif B. aupres do cotto orgo

nisation) s'ost réaliséo sur doux plans : au siego dos Notions-Unios a Now-York 

ot au siego ouropéon a Gonevo, Cotto action s'ost réaliséo do maniera plus favora

ble a Now-York ou no1hro consultante assuro uno présonco ré_guliero aux sossions los 

plus importantes ot ou, par ses. contacts continuols, olla pout travaillor davanta

go aupres d_o cortninos commission3 ou divisions. 

A Genevo, notr? consultante n'n pu ossuror uno présonco qua jusqu'on 1959; 

époquo a la~úollo olio ost portio on .lú'r:Lquo au sorvico do la J .o.e. Il no nous 

ost pas _possiblo' do donnor tau·, lo dótail dos diversos sossions ou nous avons étó 

roprésontés, ancoro ffioins dos contaots qua nous y avons ous, Nous dovo~s nous li

mi tor aux aapocts los ·plus importants dos activités do l'ECOSOC ou, la J ,O .e. a_ été 

présonto. 

1, Participa.tion an::, sossions do l'ECOSOC ollo-m6mo, Ellos so tionnont a 
Now-York ou·a Gonevo : 

- a No~.:.York ·: Carolino Pozzullo (do 1957 a 1961) 
- a Gonevo : Madoloino Doesibourg (1957 a 1959) 

Mario Moorsr..an dopuis 1960, 

2. Participation • pUx sossions dq la Commission do la Candi tion do la Fornmo 

-~ Óonevo 1958 : Madoloino· Dossibourg. 
- Ncw-York 1959 : CaroEho Poz~ullo 
•• B-.wnos~á'.ros- 1960 : Ga.briol.a ,jidoln (Chili) 
-~" Gon9,··c 1960 ~ i-13~:-in Ivfoo::-sJT1..an .. 

3, Commissions_EconamiguoG Rogionalos 

- pour l'Af'riquo : ;:,articipation do Eugenio Royo (Espágho) a la sossion do 
Tangar~ .,jal)vior-févrior 1960 ; 

. - .pour 1'-~mé:riquo lntinÓ : participation do íMarcolo Ordofloz (Vonozuola) a 
la sorsion do Caracas, r.iii 196L 

4. Sous-Con:mission sur i.; DisCriroination 

.:. participation do Carolino· PoZzullo • a Now-York 
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5, Conféronco.dos O,N.G .. (Organisations Non Gouvornomontalos aupres do 
l'ECOSOC), Dopuis 1957, cotto réunion so tiori:t taus les 3 ans. 

- participation do Maria Moorsman on 1960, a Gonevo. 

6. Conféronco dos O,N.C. sur la Discriminat.ion ot los Préjugés. Madoloino 
Dossibourg était présonto a lo Douxiemo Conféroneo trcitant eottc quostion 
du 22 au 26 juin 1959 a Gonevo, Uno noto do la J.O.C. intornationale sur ce 
problema a circulé pnrmi los O.N.G. présontos. 

7. Cornmission Socinlo 

- partieipation do, Carolino Pozzullo a cortainos sessions a New York. 

En plus locos sossions ot dos eontaets qu'ollos ont pormis, montionnons 

ancoro : 

- la présontation dU Manifosto do la J .O,C. intornationale(édité apres lo Premie/Ji 
Consoil do Romo on 1957) a l'ECOSOC a Gonevo et a Now-York, par uno délégation 
officiollo do la J,?,C, intornationalo on 1958; 

- un stago au Pálo.is dos Nntions-Unios a Now-York a été organisé pour los mombros 
du Comí té Exécutif do lo. J ,O ,C. intornationnlo - on soptombro 1959, Quolquos 
dirigoant(o)s d'Amériquo du Nord ont pris parta ca stago, 

Lo travail avoc l'ECOSOC ost tres vasto ot tres compliqué, Collllno la J,O,C. 

intornationnl~ ost limitéo, a la fois par los financos ot par lo porsonnol taus 

d?l!X insuffisants, olla n'a pas pu réalisor tout ca qu'ollo aurait souhaitor. 

Nos rolations avoc lo B.I.T. La collaboration do la J.O.C. intÓrnationolo avoc 

l'Organisation Intornationalo dU Travail ot son orgono diroctour a Gonevo, lo 

B.I.T., s•ost fortomcnt dévoloppéo dopuis notro promior Consoil do 1957. Q 
Bénéficiant dopuis lo 17 décombro 1956 do l'inscription 11a la liste spécialo 11 

dos b.N.G. roconnuos par lo B.I.T,; la J.O.C, intornationalo a prineipalomont cen

tré son action ot sa collaboration nvoc lo B.I.T. dans los domainos concornant la 

jcunosso ot l'éducation ouvri8ro. 

Nos dérn,.,rchos irnr8s le Icr C6nsoil intorri.:1tional do Romo 

. Uno· délégatión do la J,O.C. intornationalo; conduito par Romeo Maiono, Prési

dont, a fait uno démarcho officiollo au B.I.T. on avril 1958 .. Cotto délégation 

avait pour mission do présontor lo 11Monifosto 11 et la motion·spécialo dostinéo au 

B,I.T, adoptés par lo Icr Consoil intornational. 

Il ost utilo do rappolor ici qua cotto metían suggérnit antro nutras, au B.I .T., 

la création d'uno coilllniasion tripartito, chargéc d'étudior on pormanonco les pro-
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l)lemo~ _du travail dos jounos. Nous aurons l'occasion do ·rovonir sur cotto importan-: 

,.to. q,uestion. 

La délégation do la J .o.e.· intornationalo ovait rogu un accuoil chaloureux 

do Monsiour David Morsa, Diroct¿ur Général, ainsi qua dos principaux fonctionnai

ros dÚ B,I . .T., 

C?tto· promiero démarcho, officiollo de· ·1a n9uvollo éqUipo du Socrétariat Intor- • 

national du mouvoniont fut lo' point do départ d'uno collaboration positivo dans 

plusiours domainos dont voici los principaux 

0 La soction do l'Education ouvriero, Los préoccupations.do ca départemont 
du B,I.T. rojoignont" .op plusioul,'s points, callo do la J ;o;C., rolativomont 
a la formatiori dos jounos travaillours. Aussi, un offort particulior a-t-il 
été ontrepris aupres do cotto soction. Cot cffort a connu diversos étapos 

- Juin ·1959; un ra¡iport assoz détaillé portant sur "l'éducation ouvriero" 
a la· J ,o·.c. ot lo B.I. T. ª été oµvoyé par lo Socrétariot Intornation,,-1 
aux rosponsablos do cotto commiss_ion ou B,I.T, 

- Quelquos mois plus tard, lo B.I.T, accoptait d'assuror un sorvico gro
tuit do sos principales publications pour lo Gallego dos Travaillours 
du Camoroun. • 

- En déoombro 1960,·lo B,I.T. apportoit son concours ou Séminairo Africain 
.. d'Education·Ouvriero.réalisé par la J.o.c. a Lomé ; un oxpert du Centro 

Régi9nal du B.I.T. (Lagos) participoit a tout lo stago ; _lo _B.I.T. avait 
oetroyé plusiours- boursos do, voyago pour los • stagiairos_. 

- Octobro 1961; a la voillo du 2emo Consoil .intornational, lo B.I.T. offro 
uno aido somblablo pour lo ,Séminairo d'Educatiort Ouvriero pour l'Amériquo 
Latino, réalisé a Rio do Jonoiro. 

0 La Commission • d'oxports chargés dos nroblemos ·do.·la jounosso, Lors do la 
Qonf~ronco artrtuollo du Travail, organó supremo do 1'0,I.T., on 1959, Mon
siour Bouladoux (C,I.S,C,) roprésontant los travaillours dans la délégetion 
frangaiso, faisait sien lo projot do· 11eommission dos jounos" présonté por 
la J.O,C, en 1957 ot lo soumottait a la Conféronco. La délégation seviéti
quo présontai t a~ssi t8t uno résolution _scmblablo, Firialoment, s 'inspirant 
ossontiollomont du projot do Mr Boula_doux, la Conféronco adopta un texto 
créant eotto cornmiss~on sous la formo d'uno ''lis.to. do .. conseillers pour los 
problemas do jeunos trava-il1ours 11; La Conféroneo oxprimoit -.''l'ospoir que 
·cotto lis_t_o comprondra dos mombros rcflétant los_ vuos ot l'expéricnco dos 
gouvor.ncmonts ainsi qua dos organisations· d'omployours ot de travaillours 
ot d'autros organisations. appropriéos ,-intérosséos aux bosoins ot problemas 
dos joUnos travaillollí's 11,, 1a· J,O.C. intornationalo avait done sa placo 
dans éotto listo, 

En Avril 1960; appronant quo lo Consoil d'Mministration dovait désigner 
lo:, .mombros do cotto Cornmissiori, lo'·socrétariat Intornational a présonté 
uno li·sto do quatr:o condidat_s qo divors cqntinonts, 

En mai.1961, uno lottro du B:I.T. nous signífiait qua Arnaldo Lujan 
(Argentino) Socrétairo itinérant do la J,O.C. intornationalo pour l'Améri-



que· du Sud étai t accepté catmne membre de 1á eammi.ssion d 'experts. 

Arnaldo Lujan participe a la premiare réuriion de cette eammission a la 
fin d'actobre 1961. Il a fait parvenir au Secrétariat de la eammission, 
un rapport sur le role des organisat.ions non gouvernementales dans la solu
tion das problemcs de.s jeunes. travaillours. 

0 eammission du Batiment et des Travaux·FUblics. La J.O.C. internationale 
a participé, en actobre 1959, a une session de la ·eommission du Batiment 
et des 'fravaux Publics. eette commission dépend, au B.I.T., de la Division 
des eammissions d'Industries. La J.o.e. internationale a été invitée en 
raison d'un point de l'ordre du jour qui traitait des problemas des jeunes 
travailleurs du Batiment. e•est la preniiere fois que n9us participons a 
une commission d'industrie. 

Deux obsorvateurs 'représent.aient la J .o.e ... •internatibnale : Emile Bor
graeve, auvrier du. ba.timent,. permanent j·ociste de .la fJdérátion d'Anvers 
{Belgique) et René Salanne. : • Ql 

Notre participátion a permis de nombreux contacts. La J.o.e. internatio
nále a été autorisée a faire une caurte interventian, .. en séance pléniere 
avant l'adoption du rapport de lá saus-commission traitant des problemas 
des jeunes travailleurs. Nous étions les seuls óbservateurs a prendre la 
parola (l'intervention· a été publiée dans -le Bulletin de la J .o.e. inter-
nationale, nov.-déc. 1959). • •• 

eette .participation, encare limité9, laisse entrevoir le role important 
que nous pourrions jouer <lans la plupart des cammission d'industrie. 
11L'action áu travail 11 des diversas J.O.C. natio!Jales ·¡,ourrait trouver, par 
ces cammissions, un aboutissement .ttes importánt de son action au plan in
ternational (notarnment les grandes catégories : b!J-timent, mineurs, métal
lurgie, etc.) Une étude devrait. 0tre faite dans ·ce· sens au cours du présent 
eanseil et ce problema devrait 0tr~ lié·a l'eriqu~te internationale sur 
le travail prévue dans riotro ·Plan de 4 ans 1961 - 1965, -

° Cohférences internationales· du TrRv~il. Ces. conférences ont lieu taus les , 
ans, au mais de juin. Elles regroupent".Jes délégatians officielles de taus() 
les pays membres· et les délégations d'observateurs : syndicats et di verses 
O.N,G, .de la Liste spédalo. • 

La J ,o.e. int~rnationale a participé, pour· la premiare fois officiellement, 
en qualité de simple observateur a.la eonrérence de 1959. 

En 1966, ia .J .o.e. internationale a été admise a la Conférence, en qua li
té d'observateur invité par le B,I.T., cette quali_té lui donnant une place 
officielle dans la eanférence et le droit de ·prendre la parole en séance 
pléniere et dans les eammissions, avec l'autorisation des présidents. 

Le rapport du.Directeur Géner~l portant, en 1960, sur les problemas dos 
jeunes, la J.O.e. internationale a fait une intervention en séance pléniero 
(c.f. Bulletin de la J.o.e. internationale, juillet-ao(lt 1960) .• Elle distri
bua desdoc.uinents dans deux eanunissions chargées respectivement d •étudier 
le logement des travailleurs et l'aménagement des cotmnunautés rurales. 

Alfred Martinache, Maria Pinto et R~né Salanne étaient délégués par la 
J .o ... c. _internationa'1e polir .participar a cette conférence, 



En 1961, :J..a J .• O ~C ·: internationalo envoya. encoro un roprésentant, J0s0p:, 
M'Bong du Cariiéroun, a ia Conféreince Générale, dans leii m@mes cond:i.tioas qt:'' 
en 1960. La surcharge de ·travai:l provoquée par la préparation du Consoil 
et le pou do tomps dónt disposait Joseph H'tlong ne nous ont pas pa;·r,ic dD 
prévoir une intervention en séance pléni€re. 

° Confé:r_-ences rér-!ionale~ du Tr_nvail 

- Lá j .o.e. internationalé 'a· dÚégué ·Joseph· M'Bong, 'DirecteU:'.' du Colleze 
des Travaillaurc • au Camoroun a ra· Premiere Co11férence R<e[lionale du B ,I, T. 
en Jú'rique - elle a eq liou a Lago a (Ni¡;urb) clScembro 1960. J osep:1 M'Eong 
y a fai', uno inte.'vention en séance ¡:,léniere (c.r: Dtillotin de lu J,O.C. 
·tnto:-:mtio~ile, r.a~:--~ui.ri rJ.'Dl) ~ 

·- La J ,O .e. intermtionale a encaro délégué An,aldo Lujan (Argentina) ,, la 
Conférence Ar:áricaine du B.I.T. qui a eu liou a Buanos-i,iros du 10 au 
21 avril 1961. 

0 Le nrobl(~ms· ds.=:i er.1)lo"l::&LlLde mrd.-sori. 

Au début de 1961, ur,s o,éléga-sion do la J .o.e. internaticnale a préscnté, 
B. Máda!'l0 ·Johnstono .. Chef du Comité de Coc,:r:-J:!.:-,¿r:110:--:, du Travail fúr:1inin 

• et du Travail ,ju•.•é~ile du B.I.T., un raV,Jort su::- la s::.tuation des º"'iolo;áes 
de maison p:::-inci'palo_;ll:?~l~ co:-1po2B d'élé.r.9;its .fournis par 10s J .o.e.~ .. du 
Brésil, PayLJ-!3a.~;= Dol:1~4uo. Lorr; c1'm.10 9q:r:versat~o_l)J 11:idu:::.e Jo~nstono ;..1. 

surtout .so~ligr.. 1S la n'~,:;m;~i -:0 d :·offorts ccnbi:lé_$ dans le:J domainos ::;uiv.::mt·J: 

- éducation' (fo-,nation p:of0s::donn0llo dos cm~loyéos do rr:aison, format::.on 
générale, htm:aine, Joéia~e,. ·etc.); 

législution sccic.le po.ur·les oZLplcyées de nainOn; 

- migrations dans ce~t0 profes~·ion ; 

- étudos. e•·~ rJc!'lo:-ch0s; 

- établisoot:0-L"J. C:'uri. con-',.;~at typec. 

L:t J .O.C. i_nte:!:'~1!.ltio~lo ;· 'aprC[l ¡~é.fLoxion, e[lt a .mó:i.o de collaborer Gana 
los 5- dcm:tinPG,, 

O StR/!8 de ·f_o::-:1,--ticn nu n?t.ir . 

.; En 1958, 1cm _d~.ri[;~::::.n-'~a et_ d:-rigcantos _c~:r.!~_:;9s tlo l'act::.on roprésontatl·.-o 
~an~ 18 ~~t;.\~e~jo .. ·~qui?~--·~u, Cor=:·t-t8, ~Xéc;¡t~_f ?~ ~:1~ béné:'ic:..é ~ 'un stago trCs 
J.nff•jru.~t:: ... :: d .'l:i.~f0r~·:1rd,:i.on f'.,:t les :-espo:is.'l b:;..u te::;, 10 fonctionnemont et 
l'arganü::it5-c:c c'.:i B,;I.T. Ce stage s,.est' tonu u Goneve du 23 au 25 juin. 

Signalo?l:J, po·.;.;::-·concJ.ÚÍ·e. co c!lip::..t1"0 do r..o·s roio·+.~.ont: avoc 1'0.I~T., l'exc0l-

1ente coll8boro:ti0n cini ::f°'oot p::-/"Jci~Be t3.'m~á~ cr.. 0I1J.JÓO a.J~c de no!"!lbrou:x: fonction

naires et notan:nant le a,'?. Joblin, S ,J., ci1argé des rslationa ª"ºº la J .o.e. intor•• 

nationale, danr. le cry..::1 ru C.1; ln Divi::üon r:os RolationG Extériouros d1_1 B.I.:'. 

Les rolations do la J.O.G. intor,u¡tioh,ilo·avec le B;I:?; b,:·~·n sont qu'a louro 

débuts ;. o•,iID!llonses po"-::sil:{1:i. +,~:. •):ci.s-b9nt, onc0:-r- de.ne dl-...,•Tlr3 J0::1ainoa nborS.és pc.r 



is B,I,T. et_ qui in.téressont· au plus haut point la vie des jeunes travaillours et 

la· soiution do leurs problemas dans la vis de travaii'. 

Nos .relations avec.l'llNESCO. Gr~ce au travail d'Alfred Martinacho, notre con

sllltant aupres de l'UNESCO et aussi grílce a la constante collaboration do la J .o.e. 
et J .o .e .F. de Franca, notre action ot collaboration ave_c l'UNESCO ont considéra-

bloment avancé depuis 1957, Cette collaboration nous a fortoment -aidés dans 

notro programme do formation internationalo des dirigeants. 

0 Nous avons pu participar au programme de l'UNESCO 11Boursos de voyago pour (l 
les cad;res des mouvements de jounesse" 

- 1958: Yvonno Tap (F.rance), membre· de notre Comité Exécutif intcrnational, 
fai t .un voyage en Inda pour étudier le problema· de la femmo au travail ; 

- 1959 : Une dirigeante de;µ, J,O.C.F. do Colombia fait la visito de toutos 
les r_égions d'Amérique du Sud; 

- 1960: Barnabas Malupande (Rhodésie· du Nord) fait un voyage en Afriquo 
Orientale pour étudier la J,O.C. ot d'autres mouvemonts do jounesse. 

0 Un autre aspect de notro collaboration avec l'UNESCO est lo nombro d'ontro

prisos de jounesse associées accoptéos par cetto organisation (1) 

1) Uno écolo ménagere aux Philippines, 

2) La Fondation d'Education Populairo au Chili, 

3) Le College des Travaillours au Camoroun, 

4) La Ferme écolo du Dahomoy 

5) Dans le projot do l'UNESCO 11Comprehonsion entro 

a) le jumelago de la soction de Saint-Etionno 
Kokura (Japon); 

d l'Orient et l'Occidont" :""' 

(Franca) et cóllo do 

b) 4 projets.do jumolagos somblablos sont on voio do réalisetion dans 
lo courant dos prochains mois; 

6) Séminairo sur l'acces dos jounos travailleurs aux connaissancos néces
sairos a lo compréhonsion du mond~ moderna, 

7) Réalisation d'un Séminairo sur la fommo africaino a Lomé 

8) L'ét_udo des probleJilos dos étudionts qui ontront au travail intérossant 
le Chili, le Brésil, lo Cameroun ot C_oylan. 

(1) Cotte adoption de l'UNESCO signifie que cotto organisation octroio un subaido 
a certaines de nos initiatives ou servi6es _aui fonctionnent déja. 



o La J.O.C, interna"!;ionalo a été représentéo a diversos conférences intorna

tionales de l'UNESCO_ 

- 1958 Conféronce Générale do l'Unosco a París 

1960 Conférence Généralo a París 

1960 Conféronce sur l 'Education dos Adultos a Montréal. 

0 Do m@mo, la J,O,C. a colJ.aboré tres activemont 11voc los O,N,G. (Orga_nisa-, 

tions Non _Gouvornomontalos )' do :l:;UNESeO,. ',oc 

- 1959 - La J.O.C. intornationalo ost éluo mombro du Comité dos 11 O.N,G, 
rosponsablos do la.coordination du travail d'onviron .. 150 organisations 
bénéficiant du Statut Consultatif a I'UNESCO, Lo consultant do la J.o.c. 
intornationale est désigné colllIIlO rapportour dans ce comité; • 

- 1960 : notro consultant ost encaro élu a la présidonco do la Commission 
spécialo dos O,N.G, pour les quostions·do jounosso, 

., 
No$ '.r"OlationS avoc les orgnnisntions intornatión.AloS de _jo~nesso. Do m8mo qua 

la soction jocisto au plan local chercho l'appui dos autres groupos organ.i.sés afín 

d'apportor une ~oiution. aux problemas dos jounos travaillours, la.J.O.C. intornatio

nale, spécialem0nt dans los domainos concornant la jeunoss_o, a a~g~-~-11té sos contncts 

avec toutos les organisations. do jounosse· ·valablos au,·cou~s d.os 4 derniersa annéos, 

C'ost d'Üno fagon :toute particuliero que nos contacte so sont.multipliés ovoc los 

·mouvomonts do. jounosso intornationaux qui menont uno adíen d'éducation ot do for

mation de la jounosso, La plupart do ces contacte ont abouti a une collaboration 

plus étroito ot nous avons l'ospoir qu'une sarta do structuro intcrnationalo souplo 

puisso so créer parir pormottro uno étudo plus enrichissanto do quostians présen-

tant un intér@t mutual. 

En múmo temps, J:lll_~ons avoc la WP.Y (Assombléo }londialo do la Jounosso), 

ont continué a se. développer. Au _cours do cotto dorniero périodo, nous avons concen

tré notro attontion sur lo travail de la Commission dos Jounos Travaillours. Cotto 

Commission a été crééo par _la. WAY en 1956 pour répondro d'uno maniera plus spécifi

quo aux probleines dos jounes travaillo.urs soULovés par· 1a Charto dos Jeunos Travail

lours de 1955 (au Consoil de la WAY a Now-Dolhi). La J .. o .e. intornationalo ost 
roprésentéo par .son présidont ·(a titre personnol) a cotte ColllIIlission. 

1958 un obsorvatour do la J,O.C. intornationalo est présont au Consoil do 
la. WAY a Now-Dolhi; 

1959 la J,O,C. intornationalo participo a la Conféronco des Jounos Travail
lours a Bam::iko; 
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1960 .Participation a la eonférenco do Gcne~o sur los jounos travaillours; 

i960 11 au eonseil do la W~Y au Ghana;. 

1960 11 a la Conférenco dos Jounes Travailleurs a Limn; 

1961 11 a la réunion préparatoi·ro a la eonférenco Mondialo des 
jeunos travaillours prévue pour 1962. 

Nos relations avoc los svndicats, Fidelo a la politiquo do son Ior Consoil 

Intornational do Romo o·u so trouvaiont dos roprésontants des do.UX grandos contra

les syndicalos démocratiquos orgániséos au plan intcrnotional, la J .o.e, intorna

tionalo a continué a entrotonir• des rolstions fratornollos avoc la e.I.S.L. ot la 

e.r.s.e. 

~U cours do 1s réunion du eomi té Exécutíf do la,· J .~.e.· intornationnlo (La 
<J. 

Havano, 1959), nous avons publié uno motion précisant nos rolations avec les syn-

dicats. Elle a été largomont distribuéo a taus ·1os syndicats, dp mamo qu'a toutos 

les J .o.e. nationalos. Cotto motion était nécessairo; i.l faut en offot évi ter 

touto confusion po'ssiblo ontro l'action do la J .o.e. et calle dos. syndicats. 

Los rolations filiales do la J.O.C. avoc l'Egliso. Apres lo"morvoilloux 

spectaclo"dos 32,000 jounos travcillours réunis ·¡, Romo on 1957, Jaa visito.sdos. 

dirigoants intornationaux ont c9ntinué a ·so .fairo plus nombrousos aupres du Saint

Siege, on·m8me tomps guo lo mouvement jociste so dévoloppait dans lo mondo antier. 

- avril i958 : Touto l'éguipo intornatio~alo do ],a .J .o.e. ost roguo on audien~ 

co privéo par le Papo ·Pio XII. ..,., 

- nóvembro 1958: Alors gua V.nria Moorsman (vico-présidonto) ot.Monsoignour 

Cardijn so trouvaient en Asia, ia président internationá\, Roméo 

Maio.no roprésentni t la J .o.e. au. couronnomont do s.s. lo Pepo 

Joan XXIII. Une ~guipe do 6 dirigoant.s laica d'organisations 

catholiguos internationalos -~parmi,losguols R, Maionó -

• - mars 1959 

était reguo•par lo nouvoau Papo. 

Lo Saint-Pero rogoit lo présidont, la vico-présidonto ot Mon

seignour.eardijn en audionco privéo. A la suito do cotto visito, 

lo Pape adrosse un mossago autographo d'oncouragomont a notro 

mouvement. 
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Le présidont intornational et· Monscignour Car,dijn sont rogus par 

lo Saint-Pero ot luí font ·un rapport d'activité. du mouvomcnt. 

• Dans lo cadro do la. célébration du 70emo annivursairo do Rerum 

Noyarum, lo présidc¡nt • o.st oncoro rogu on a udionco par lo Saint

P8ro •• 

Cos audioncos - par losquollos lo.Saint-Siego témoigno do la confianco qu'il 

fait a la J.O.C. internationalo - ont·été précédéos ou suivios de nombroux contacts 

avee los ·autori tés dos diversos congrégat.ions qui voillont au gouvornomont do 

l'Egliso, Notons un autro .fait i\I'portant : notro áum8nior intornational a été dési

gné par lo Saint-Pero pour.fairo partía do la Commission.do l'Apostolat dos Laics 

préparatóiro ai/éoncilo O~cumé~quo, 

IES REUNIONS INTERNllTIONI\LES 

Lo Comité Exécutif .. 

Le Comité bxécutif óst eonstitué par 20 dirigoants dos, divors continonts, 

élus ot cooptés par lo Conseil Mondial do 1957, Ils so aont réunis quatro fois au 

cours do ces 4 annéos, afín do coordonnor los offorts au plan international, 

de menor uno action plus officaco ot d'aidor au dé.velop.pomont do lo J .o.e. dans 

lo monde. Dans co but, los trois réunions du Comité E:xécutif ont fait la rovision, 

la réfloxion et ont préparé uno action sur les points s.uivants : 

- travail du Socr<Ítariat Intorn~tional, 

- action ot rcsponsabilité ·dos ·lnembros du Comité Exécutif, 

action roprésentativo do l¡ J.O.C. intornationalo aupres·dos autros organisa
tions intornationalos ;préparation dó la futuro .action roprésen~ativo; 

- travail ot a·c'1,ion do la J .Q.C. ou plan régional ou coritinontal; 

.-. .. situation·économiquo du .mouvemcnt ot actions en vuo do son finaneomont; 

-'· públicatioris do la J .o.e. internationalo (étudo du Bulletiri, etc •.. ) 

- rosponsabilité dos aum8niors;dans la J,o.c. 
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Au cours do cos memos réunions, ·1os probl~mcs importants concornant lo dévo

loppoment dos J.0.C. m,tionalos ont·été.égaicmcnt discutés ot dos. projots d'action 

interna.tioná1ó ·¡iour y apport.or uno solution ont été mis au point (ontraido intorna

tionale, oxtonaion· 1,1orkors, commissions d'étudo régionalos, ate •.. ) 

Réuniori du Comité Exécutif a Romo, on 1957 

L'ordro du jour do cott? promie;ro réunion opres lo Ior Consoil intorna.tional 

,comportait los points suivants : 

:- Récolloctiori, 
- Rapport du précédont Comité Exécutif; , 
- Réfloxion sur lo r&lo dú Comité Exécutif ot do seis l!iÓmbros, . 

. -, Eléctión du Socrétairo Général, do la So.crétairo Généralo Adjointo ot du <:'J\ 
Tré sorior, . •• 

- Rovision dos roncontros régionalos tenues a Romo, 
-·Rovision dos mnifostations jocistos a Romo, conclusions pour los prochainos 

réalisations, notammont le prochain Consoil, 
- Miso au point pour la réalisation do la promiero annéo du Plan do 4 ans, 
- Etudo sur l'auméinerio intornationalo, 
- Etudo dos moyons financiors, 
- Prochaino réunion du Comité Eitécutif, 
- Répartition dos rosponsabilités 
- Etudo sur les publications (diffusion du Manifoste, du.,•d~scours.•.dU .Sa'int-Pero 

Réunion du Comité Eitécutif ar,, Penno (Bolgiguo),. on 1958 
- Rovision dos réalisations dans lo cadro du Plan de 4 ans 
- Etudo sur la diffusion du Monifosto qui a été :répa!ldu dans los diversos 

régions do la mniero suivanto : 
;9• .. Europa· 
º·. Amériquo du Sud 
··o· Asio 
0 Amériquo du Nord 
º. A!!iériquo contra.lo 
<> Afriquo . 
0 Méditorrannéo oriontalo 
0 Australia 

50.000 
20.000 

4.000 
3.000 

900 
600 
500 
100 

- Etudo doctrinalo du Discours du Papo· '.Pio,XII 
- Discussion sur los oxtonsion workors. 

Réunion du Comité Exécutif a ia Hav~no (Cuba), on 1959 

Pour la promiero fois, uno étudo ost faite sur lo problema dos jounos travail
lours dans los grandes villos ot sur .l'action do la J.0.C. pour y apportor uno 
solution. 

- Prési:mtation du documont 11ontraido dans la J .o.e, ·intornationalo 11• C 'ost lo 
rapport d1un· onsomblo d'activités qui·ont déja été réaliséos ot sont étroi
tomont liéos ontro ollas. Lo Comité étudio commont dévoloppor, dans la J.o.c. 
intornationalo, un esprit d'ontraido mutuollo, d'échango, ou toutos los 



J,O.C ., appártont lour contribÚtion. Lo documont comporto los poi~t,s sui
,vants : 

0 échango do dirigoants 
0 oxt·erisiol1 workors 
0 socrétaircs itinérants 
0 entre.ido finan,ci8ro 

- ,Etuder sur la diffusfon dti BuÜotin de, ,la J ,O ,C. intornat:j.onalo 

- Etant donné l'importanco dos rolations do la J .O ,C. intornationalo avoc los' 
syndicats, lo Comité Exécutif publio uno motion établissant la mission,spé
cifiquo et lo but do la J,O,C. commo mouvomont' apostoliquo et éducatif,' 

La réfloxion sur Ja préparation du 2emo Consoil Intornationál se précÍiso 
(programmo, liou, financos, ate ••• sont discut,és). , 

Réunio,.; du Comité Exécutif a Amstordam (Pnys.,-Bas},, on 1960,, 

- Rapports dos diversos réunions ou séminairos: régionaux 
- Préparation du 2emo Co'nsoil. Datos exactos, liou, programmo, 
- Diversos, motions sont: mi sos au point sur ,: 

0 la faim 
0 la paix 
0 !lo, Concilo Oocuméniquo, 
0 l'UNESCO, 
0 l'Afriquo 
0 l',/l.mériquo latino, 

Collego,dos Aum8niors do lo J.O.C. intornationalo, 

D'apres los statutsdo la J,o.c. iptornationalo, "l'a'umonorio do la J,o.c. in

ternatiánalo, ost assuréo par' l'aumanior do la J .o.e. intc¡rnationalo, ,assisté par 

los aumoniors ~tionaux des .'r,o.c. roprésontéos au Comité Exéoutif", 

Lo Réglomont d'ordro intériour, adopté au Consoil intornatíonal do 1957, con

t,iont a co sujot :Los décisions suivantos, : 

- 11il esta prévoir quo de nombrousos circonstancos ron¡lront diff;i.cilo la ·partici

pation offoctivo do l'onsomblo qo oos, aumoniorsau travail du Comité ExécÚtif 11; 

"on conséquonco, l'aumonior do la J,O,C, intornationalo ot coa aumoniors, on ac

cord avo,o lo 9.omi té Exécut,ir,, domandoni. a quolquos-uns d 'ontro oux do , con~ti tuo 7 
• \ino équipo do·· ~ollaboration. Cotto óquipo dovra, autant qua ,possiblo, comprohdÍ'o 

au moins un aumonior do chaquo continont ... " 

Et plus loip ,: 

"l'aumonior général ot los aumoniors qui lui sont assooiés', sont done do droit 
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présonts a.'.toutos .los ·instancos ot. diroction. do .~a J .O .C. intornationolo, ame 

réunions do formation ot d'étudc, Ils so répartissont antro oux, on accord avoc 

los dirigoants, los tSchos, pour qua la coopération.sacordotalo soit assuréo 

avoc la continuité ot la stabilité désirablos 11• 

Réunion dos aum8niors 8. l'occ:rnion du Comité Exécutif da Romo ·(29 soOtombro-

3 ootobro 1957), Les aumOnio~s· présonts a cotto réunion ont cherché onsomblo.com•• 

ment orgarüsor. la collilb~ration on ·équipo. dos aum8niors· mombros do droit du Comité 

Exécutif, on vuo do l'approfondisscinont ot do l'o.xtonsion .do l'action jocisto in

torn;tionalo. Ils ·ont constitué uno sarta· do collego pormano11t dont los mcm bros 

1, soraiont rosponsablos·do la présonco ot do l'action do l'aum8norio intor
nationalo daris cJ:\.aguo•·Continont,. soit on visi tant lours colleguos dos autro<l\¡ 
pays, on los réunissant, on lourdomandant dos rapports sur lcurs initiativaif 
ot oxpérioncos·, on.· chorchant a introduiro la J .O ,e. dans los pays non ancoro 
attoints, onfin, a aidor les dirigoants rosponsablos a un titrc quolconquo 
d'un contincnt; 

2, aidoraiont a la présonco ot a .l'iniluonco do l'aumOnorio intornationalo 
dans los commissions d'étudos crééos a l'intériour do la J .o·,C., dans la ro
présontation do la J,O.C. intornationolo, soit aux O,I,C., soit aupres d'au
tros organisations gouvornomontalos ou non-gouvornomontalos; 

3. constituoraiont uno éouino do rochorcho!! pour taus los. aspocts do l'acti
vité jocisto : publications, préparation dos oxtoru,ion workor~., ate. 

Héunion du Collego a l'occnsion du Gomi té Exécutif do fo Panno (Bolg_i.f.!UO), 'lli 

28 au 29-ilJ.in 1958, .Los points suivants y· ont étó longuomont étudiés : 

- lo r8lo do l'aum8nior dans 1a·J.O,C, 
- lo collego dos aum8niors .. Pour uno collaboration plus officaco entro los 

aum6n,iors au soindo la J .o.e. intornationalo, chaquo aum8nior, mombrc dur'!I. 
.Gallego; ost, au nom du Gallego, plus par.ticuliercmcnt rcsponsablo do \JI/ 
créor cotto collabor.ation antro los aumOniors d'un continont ou d'uno .par
tio do contiriont. D'autro part,, los aum8niors du Gallego s!.offorcoront do 
travaillor on équipo avoc los dirigoants mombros du Comité Exécutif origi
nairos do lour continont 11• 

- la formation dos aum6niors 
la J.O.C. ot la collaboration. nécossairo: la nécossité .do dévoloppor un 
esprit do collaboration o surtout été soulignéo. 

. Réunion. du Collei:o dos oum6niors a l'occnsion du Comité Exécutif d '1'.mstordom, 

14 ot 15 novombro 1960·. 

~ Rolo du Gallego ot do chacun do sos mombros 

0 rapport d'activité do choque aum6_nior ou cours dos dorni8ros annécs 
0 réfloxion . sur lo r8lo du Collegq :. 
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la tacho do chacun dos mombros ost précieéo jusqu'au prochain Consoil 
intórnational 
lo travail du Collego on tant qua tal: il apporait· indisponsablo qua 
19 Collego so réunisso _chaquo annéo, ca qui ·ost réalisablo si los mom
bros du Gallego.no sont pas trap nombroux ot si·lours frais.do voyago 
sont pris on chargo par lo budgot do la J.o;c, intornationalc_commo 
cola s'ost fait en 1960. Cos roncontros pourraiont avoir liou 
~ lo Comité Exécutif (duréo possiblo 2 ou 3 jours), co qui assuro
rai t un moillour 11rondomcnt 11 do travail ot pormottrai t do soumottro ' 
los conclusions du Gallego au Comité Exécutif-mOmo. 

0 1n compqsition du nouvoau Gallego sora détorminéo, on foit, apres lo 
Consoil Intornntional el.o 1961 ot l'éloct.ion du nouvoau Comité Exécutif. 

- Formation doctrinala ot spirituollo dans la J.O.C, Il avait été demandé 
a chaquo auméinior do mottro par écrit, d'uno maniera succincto ot volontai
romont incompleto ca qu 'il ponsai t Otro ·10 contonu ot la méthodo do ·cotto 
formation ot cornmont il onvisagoait d'aidor lo clorgé a donnor cotto forma
tion. 

Los échangos ont pormis a chacun .dos aum6nicrs do précisor lo. contonu do la 
formation doctrinalo· ot spirituollo a donnor, solon. lui, oux militants et 
dirigoants : il importo do los fairo adhéror lucidomont a ln ·porsonno vi
vanto _du Soigriour qui 11a.gi t toujours 11 dans lour vi.o ot dans lo mondo, los 
aidor a fairo sans cosso lo _lion antro vio ouvriero ot vio chrétionno, antro 
priero ot vio, do la vio a l'Evangilo, • 

IES REUNIONS CONTINENTALES OU REG ION~IES. 

Pour qua la J.O.C. so dévoloppo do plus en plus dans toutos los régions du· 

mondo, lo plan do 4. ans proposait do-réalisor dos roncontros régionalos régulieros 

.-pour étudior los :problemas. do la jounosso travaillouso ainsi quo c_oux du mcuvómont 

ot mottro au point uno action qui soi t • plus fórto • au plan intornational. Los 

roncontros, réunions, séminairos ot congres continontaux O\l régiona_ux dos divors 

·continonts ont donné d'oxcollonts résultats, Nous donnorons ci-apres:-un brof comp

to-'-rondu dos rencontros régionqlos los· plus importantes tonuos dopuis 1957, 

Roncontro asiatiguo do le ,r.,o.c. Kunln - 'Lunmur (Malais"io) 26 mars-S nvril 1960 

Participation: 60 délégués do 16 pays (Australia ot Nouvollo-Zélando inclus) 
2 dirigoants intornntionaux 
3 ·oxtonsion workors 

Prograrnmo : 

- roncontro brutalo do's jounos travaillours .cj,o l' Asia avo e l'industrialisation, • 
- mission dos jocistos ot problemas dos jounos travaillours dans· lo continont,· 
- r6lo do la fommo ot do la jouno filio dans lo mondo moderno 



- los jounos travaillours ot los syndicats, 
- los jounos travaillours ot lo ch6mago, 

los jounos travaillours ot la préparation a la vio do famillo, 
- los jounos travaillours ot la roligion,. 
- la·formation dOs dirigoants do la jounosso, 

v'onClus_ions ot plµns d'avonir 

- développomant d'uno J.O.C. plus authontiquo dans taus les pays, par la for
mation dos dirigoants, dos aumoniors originairos d'Asio, ot attontion spé
•Cialo pour la J,O.C.F. 

- uno action do masso doit Otra monéo avoc taus los jounos travaillours dont 
la majorité sont dos non-catholiquos¡ 
c.réution dÜ 'sórvicos qui répondant a un vrni bosoin do la j ounosso tra
vaillouso, 

- dévoloppomont du travail dos oxtonsion workors; actuollomont ils sont au ~1 
nombro do 8 on Asia, '--

- dévoloppcmont du travail do la Commission d'Etudo pour l'Asio, constituéo 
par 4 dirigoants - do nouvoaux mombros soront élus qui s'ajoutoront a la 
Commission apres lo Consoil Intorruitional do 1961, 

- organisation do cóurs do formation pour dirigoants ot militants avoc la 
collaboration do.la .J.O.C. intornationalo, 

Sossion do form.otion pour los dirigonnts d'Asio 1 . ·colombo (Covlan) 15 jonvier □U 

10 févrior 1961, 
Cotto sossion spécialomont dostinéo aux dirigoants régionaux o réuni dos 

rosponsablos laics do 5 pays ot dos aum6niers do 3 pays. 

Programmo : 

- En plus do l'étudo dos points qui vont suivro, los dirigoants 'présonts a 
la sossion ont ou l'occasion dó participar a uno rotraito, d'ontror on con
tacts ·ot do coopéror·avoc la J;O,C. do Coylan, do connaHro divors mouvo
monts .: .mouvomont,ouvrior chrétion d'adultos, J ,E,C. ot do so rondro compt'.(} 
sur placo do divors problemas notammont colui du dévoloppomont dos communau
tés rurales, grilco aux tomps libros prévus dons la• sossion múmo. Do cotto 
fagon, tous·los sujots traités étaiont basés sur dos réolités tangibles• 

-· ·1a miss ion apostoliquo du dirigoant jociste au travail, dans le qu~rtior; 

- sa vio spiri tuollo; sa vio pe.rsonnollo; sa colla boration avoc los aumoniors; 

~ L'évolution du continont asion; 

- L'UNÉSCO ot la jounosso d'Asio; 

- Lo plan do. Diou sur lo mondo, la dostinéo humaino, la· vol~ur spiri tuollo 
do 1,, revision do vio.dans la J.O.C.; 

- Qu'ost-eo que lo syndicalismo; 

- Qu'ost-co qua lo mcuvoment auvrior chrétion 

- La dérnoorn tia; 

- Lo dévoioppomont dos cotmnunautés·. rurales; 
- L'économio do l'Asio; 
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- Résultats d'onqu8to sur los grnnds groupos roligioux do l'Asio; 

- Placo _do l'Asio dan.s lo mondo; 

- Etudo sur la soction jocisto loca lo. : commont lo commoncor, so miss ion, 
son organisation; 

- Etudo sur la fédération jocisto : sa mission, son organisction; 

- Etudo sur l'onquOto-campagno a.la J,O.C.; 

- Introduction a la doctrino socialo do l'Egliso; 

- Discussion sur la J .o .• c. do Ccylan; :· 

·- La .J.o.c. ot los non-catholiquos; 

- Oaractéristiquos do la J .o.o. un Asia; 

-· Etudo sur la J .o.e. intornationalo. 

Roncontro PRn-Africaino a Lomé (du 19 déc. -60 nu 2 jon'llior 61) 

Programmo : 

- Mission do la J,0.0. dans l'Afriquo d'aujourd'hui, 

- Mission dos rnouvornonts do jounosso, 

- La J.o.o. africaino dans la J;o.o. i~tornationalo .. 

- SéÍninairo. do· forrnation pour los jocistos masoulins, on. collabomtion avoc 
lo'B.I,T, Los thernos suivants ont. été étudiés : 

• L'économio 
Qu'ost-co qua lo B,I,T, 
La coopération 

. , L.o syndicalismo 
La fornrno africaino, 

- Sérninairo do forrnation pour los jocistos férnininos, on collaboration avcc 
. ,l'UNESOO traitant los points s~ivants : 

• Bosoins ot aspir0tions do 1-p:fomIUo africaino. . 
, Mission socialo ot civiquo do la fommo dans l'Afriquo do domain 
• Action éducativo do la J,O.C,F, dans la préparation a l'avonir. 

Oriontation~ résultant do cotto roncontro : 

-.Attontion particuliero pour la formation dos jounos, 

- Oréation'do la commissfon d'étudo do la J .O.G. intornationalo pour l'Afriquo·, 

- Importanco dos rolations do la J.O.O. avoc d'outros orga'4sations intorna-
.tionalos, • 

- Dévoloppornont ot adaptotion du mouvornont on .Afriquo 

- Pla_1: do dévoloppornont poyr lo J.O.O.,d'..A~riqu~ oriontolo, 

- Formation dos cadros do dirigoants on .Mriquo; 4 ·stogos do formation so réa-
lisoront dons divors pays d'.~friquo, 

- Etudo sora faite sur los possibilités do créor ·d•autros co~trcsdo formation 
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pormanonts· comino cciiui ·d~ Doúala "u Camoroun, 

- Accordor uno attontion spécialo pour los problemas do la fommo ot do 1n jouno 
,.fillo du miliou · populoiro; 

Réunion dos J.O.C. d'Amériguo-du Nord /févrior 1CJ58) 

Points étudiés : 

- roprésontation ot collaboration do 1n ·J.O.C. nvoc diversos orgonisotions do 
jounosso ot du mondo ouvrior adulto dans l'ordro _tomporcl ou officiol, 

- diffusion du Monifosto do lo J.o.c. intornotionalo, 

- action a menor on vuo do préparor los pr6tros, on générnl, pour l'aumormrio do 
la J ,O.O. ot spécialomont coux qui partiront on mission dons los poys ou la 
J,O.C. doit so dévoloppor, O 

- si tuotion particulierÓ :aa-:10 .. fdmmo .dans .. lc.s pays hq,ut9mont _dévoloppé_s : los 
gars commo los fillos noivont s'on préoccupor, 

- problema dos migre.tions.: .los dirigoants dos JOC qui co1:1ptont do _nombroux émi
grants dovroiont so mottro d'accord avoc los dirigoants jocistos du Ganada et 
dos Etats-Unis afin quo los jocistos soiont accuoillis dans lour nouvoau poys. 

In Réunion soéci~la des gArs 

- étudio ].os. probl~mo~ suiv.ants : m¡¡nquo do préparatio~. et. d_'ori_ontation profos
sionnollo, contacts avec los syndicats, offots do l'industrialisotion do plus on 
plus pousséo sur les jounos trovaillours : absonco do rosponsabilités, chomago 
ot délinquonco, gongs; 

- oinsi qua dos oxpérioncos do soctions jocistos· qui commoncon_t dons· dos "gangs". 

-•décido do poursuivro ces rochorchos ot d'opportor los oxpórioncos qui auraiont 
été faitos a la prochoino réunion, 

La réunion snéci~lo dos fiÍ.los 

étudio un rapport d'onquDto sur. los occupations dos jounos fill.os;' Q 
- la si tuati_on dos grandes villas : libortinago, anonymat. ot lours conséquoncos, 

- lo_ manque do compréhonsio'n do la vrnio m:i.ssion do 1n fommo ot 1·•ospri t do compé-
ti tión avoc l'hommo·. • 

- décido 

la discussion sur la mission· do lo fommo· a chaquo réunion régionalo, 
d'obtonir cortains changomonts dans .. los institutions d 1onsoignomont on 
co qui conccrno la préparotion dos jounos fino·s a lour vrnio mission, 
do ·foiro un rapport concrot sur lo nombro do· jounos filloa touchéos par 
lo J,o.c., ainsi qua sur 1n duréo do lour 6ngagomont dans le. J.O,C. 

Réunion dos J .o.e. ,l'Amériguo ilu Nora -{Chicogo, 7 ot 8 ,,,,,i 1960) 

Programmo 

. : échango d'o:xpérioncos ot unité d'a·ction pour cotto région 



- Rovision dd l'action ot do 1n situation de la J.O.C.: 

. l'organisation du mouvcmont 
los·grandos villas 
la collaboratiort dos pr6tros pour la J.o.c. 
la J.o.c. iritcrnationalo 
la préparation du 2emo Consoil intornational. 

··á6néonirc dos Pavs do Méditorrnnóo Oriont.nlc et d'Afriguo ilu Nord, a Bcvrouth, 

du 2 au 7 mai 1960. 

Participation: 23 dirigcants, gargons ot filias do 5 pays, 
2 dirigoants intornationaux. • 

Programrno. Apres étudo do divors aspocts importants do la J.o.c., los 

themos suivants ont été discutés : 

- 1-ction d.o 1n:· J .o .C. avoc les chrétions. 

- Action do la J.o.c. avoc los non-chrétions, 

- Préparation du 2emo Consoil Intornationol. 

CoricíUSioñ·s·· : 

- Fairo uno réfloxion sur l'action apostoliquo do la J.o.c., a réalisor avoc 
tous los j aunas trav.aillours, chrétions ou non. 

- Intonsifior la fÓrmation dos militants ot ·dirigoants sous taus los aspocts 
on so basant sur les principcs·Voir-Jug6r .. 1'gir appliqués a la _vio milmo. 

- Los mi.litants jocistos doivont 8tro prósonts au so.in do l'organisation syndica
lo, collaboror avoc olla afin derdonnor uno vision clairo dos próblemos do la 
jounosso travaillouso commo do la réponso a-y apportcr. 

- Ponr. ·ii6voloppor l'osprit intornntiomü, .los pays roprésontés multiplioront 
:.i'I contacts. ot corrospornhncc: échcirigo do publications. ot d'invitations aux di-
1.1 versos réunions do dirigoants. Ils oxami.noront la possibilité de séjour 

dans d'autros. J.o.c. ót étudioront do quollo mnie¡:o pourrait so cólébror la 
Journéc intornntionalo. 

- Toutos los J.O.C.F. do Métitorranéo Oriontalo so roncontroront au mois d'aoüt. 

IVo Congres Sud...Américnin do J.n J .o.e. a Lima (Pérou) du 21 a~ 29 o6tobro 1959 
Participation 150 déléguós do 13 pa·ys 

los ropréscntants do 7 organisetions i.ntornationalos . 

• • Programmo : 

- Etudo dos problemas do .la jounosso tmvaillouso, 

- Elabomtion d'un plan d'action ou ost compriso la próparation du 
2emo Con~oil intqrnptional. 
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Résultats : 

- création d'.uno Commission d 1Etudo pour l'Amériquo lat.ino 

- création d'un Co,:itro do Culturo Ouvriero pou~· la formation dos dirigioonts au:x 
divors écholons du mouvomont 

Jemo RoDgs¡_aj;ro ré_giomlo do la J.O.C. d 1Amériguo Contralo, a Guatomiiia~0itv, du 

lor AU 8 d~S'ombro..12.§Q 
'· .. .;...~-···: .. ,. 

Participation 82 dirigoants do 11 pays 
2 dirigoants intornationau:x. 

Déoisions : 

- Intonsifior la form,ition dos militants, 

- Mti.ltiplior los soctions jocistos, 

- Avoir un Socrétairo Itinérant qui fasso. do fréquor.to~visitos. au:x psys d'·Amé-
riquo Contralo ot dos Caraibc.s. 

!iw.QQn.E~ ré~ionalo Nord::.'~!ll'.illü.uo - Guavaguil (Eguatour} 1958 

Participst.ion : los dirigoants do 6 psys d'Amériquo latino 

Prog!otmlo : los points· suivants ont été antro autrcs discutés 

- situation do la jounosso travaillouso dans la région, 

- situation do la J,O.C. dans chaquo ·pays, 

- 1 1·onquD.to jocisto, 

lo militant ot son équipo d'action, ate. 

~'.l.tro dos_J ,O.C; ·our01Séoi\nos a Iilnsbrlick(Autricho) lr.n'i 1959 

·Participation 

Progratr!:lo 

dou:x dirigoants par branchos nationalos· 
quolquos dirigoants intornationau:x. 

- situation et probl8mos do lo jounosso truvaillousc dans les. grnnds ·controé 

- problc:nos d_os a~o~oac_o.ntsé..dÍl miliou ·po¡Íti.l~iréi. 

Décisions : 

- intonsifior l'action dos militants dans los grondos villas spécialomont sous 
l'aspoct dos rolations humainos porsonnollos, 

- uno roncontro spécialo dos jounos 14-17 ons qui sont· on écolo tochniquo dovra 
so tonir, 

-- los J,o.c. étudioront.los réporcussions do nouvollos structuros économiquos 
dans la vio dos jounos travaillours : 

o 

a 
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l'émigration , 
lo tourismo ini;Clrnat.i\im;L , 

- la collaboration qua los. J.O.C. organiséos pouvont offrir a coll9s gui sont 
on voio do aévoloppomcnt sora égalomont étudiéo. 

Réunion ouronéonnc dos nré.Sidonts natinnnmc do 111 .T .o.e. a Borlin 7 mnrs 1961 

PÚrticipation taus los présidont(o)s nationaux 
quclquos dirigoants intornationaux. 

Programme : 
- Prépnration du 2eme Conseil international - continuar a· répandro un esprit 

intornational, dans chaque mouvemant,. 

,, - collabora_tion do toutes les J .o.e. europé~nnes entre elles, 

- étude sur l'aotion représentative, 

- étude sur l'orientation du mouvement en vue de l'adapter toujours davantage 
aux réalitós de. la jeunesse travailleuse d'aujourd'hui. 

Réunion euronéenne dos jeunes métAllurgiste::i R. LUXElmbourg, .... n:ovelllbre 1960.' 

Des dirigaants ·de • 8 pays d'Europe ~e sont réunis pour discute·r de ·leurs 

problemas et étudior un projet de statut européen dos jeunes métallurgistes qui 

·sera ensuito présenté aux autorités responsables de ce sectour d'activités, 

Rencontre ·ouropéenne des emnloyées de nmison a Gomen (Allemagne) nmrs 1961 

Des dirigeantes de la J.O.C.F. de J2 pays participaiont a cette réunion 

ou los conditions concretos et les problemas du travail des employées de maison 

-ont été discutés. 

A JJ¡ suite de cette étudo· les conclusions sui vantes ont été tiré es 

- cherchar a revalorisor le travail dosomployées de maison en. tantque profes
·sion et spécialement en tant que métior féminin ayant une grande valeur, 

- faire dócouvrir a toutes les omployéos de maison la dignité do lour travail, 

obto'4:i, une rooonnaissance officielle du métier par l'Etat dans los pays ou 
elle n'existe pas encere, pour.que los employées de maison puissent jcuir 

• dos m@mes droíts sociaux accordés aux autros professions, 

- prévoir un secteur d'activité visant ·1a formation tochniquo dos omployées de 
maison pour qu'olles acguieront une ,meilleurequalification 

- établir.une collaboration intenso entre- la J,O.C.F. d'Allemagno ot d'Espagrie 
_quant aux jounos qui émigront en ;Allemagnc. 
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REUNIONS INTERNA.TIONALES POUR AUMONIERS OU SEMINARISTES 

La J ,o.e. interru1tional0 a provoqué ot • organisé· quolquos réunions d'aum8-

niers au plan continental ou régional. En général, ces réunions sont résorvóos 

aux atnn8niers nationam< ou 8. dos catégories d'aumOniers diocés_ains ou fédéroux. 

Én' Á'sfo, a' i''occáiiion'd~ la rcncontre asiatique tenue a Kuala-Lumpur en 

mars 1960, tous. •los aum8niers nationaux et los aum8niers 'dos J .o.e. débutantos 

d'Asie se sont rencontrés plusiours fois pour étudier la doctrine, la méthodo 

fondamentalo de la J,O.e., leur role sacerdotal dans le mouvement. eoncretomont, 

ils ont discutés ensamblo do la formation dos dirigoants clés, dos por,manonts, 

du role ,de l'aum8nier dans l'équipe nntionalo, dos possibilités d'influonco ot Q 
d'action parmi le clorgé, etc. 

Méditofranée Ori8ntalo ot Afriguo du Nord. Los aum8niers jocistos de cos 

pays se sont róunis (lors de la rencontre do ces J .o.e. a Boyr~uth on mai 1960) 

pour étudior los m~mos quostio,ns. Ils ont surtout approfondi los méthodós fonda

·manta·les du móuvoinont ot l'action jociste dons los milieux non-chrétions, 

En Afriguo, ,en décombre 1960, .los aum8niers nati'ónaux ont tonu trois jour

nJes d'études pour réfléchir a la maniere dont le mouvomont pout exorccr sa mis

sion apostoliquo dans los réalités africainos d'aujourd'hui .. , et quolles soht los 

: oi¡igonces.'poséos aux ·aum8niors a cet· égard~ Iis ont ·égolomo~t cherché commont 

,.intérossor davontago lo clorgé africain a la J ,o.e .. 

Én Amériauo du Sud, a Lima, octobro 1959, un congres a réuni tous los aumo~ 

niors présonts a la rencontro continontalo, Los points suivants ont été étudiés : ':) 

catécheso du miliou populairo par la J,o.e.; lo J.o.e. ot los institutions éco

nomico-socialos; ·le mouvemont dos adultos; la formation dos aum8niors ot la pré

paration dos séminaristos. 

Europa, Do~ grandes réunions ouropéonnos d'oumoniors ont ou liou, la proDUe

··re a Nico en décombro 1958, la douxiemo a Montserrat ón 'décombro 1960, Un cortain 

nombro d'aum8niors diocésains ot fédéraux participaiont égalomont a ces .. roncontros. 

A ,Nice, 'C'est· s:Uftout la placo do la J .o.e. dans lo pastoralo actuollo qui a été' 

approfondio, A Montserrat,. par contra, los oum8niors ont surtout disouté.do lo 

situation do la jounosso travailloUso dans los grandes villas ot l'aotion jcicisto 

corrospondant a co problema. 
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Voila un aporgu tres général dos activités de lo_ J .o.e·. internationalo pour 

aUIIlOniors. 

Quolques ~onsidérations .sur co sujot poraissent utiles dans co Bilan, Il 

faut, sombl,e-t .. il, toujours approfondir lo réilo do l'aumonior dans la révision 

do vio ot dans_ los anquetas ot campagnos du·mouvomont. Los aumoniors rossontont. 

le bosoin ¡J,o s'ontraidor a fairo cct approfondissomont afin do pauvoir oidor 

vraimcnt los militants a découvrir la préson90 eé. l'action du ehrist dóns los 

événomonts, _dans los jouncs travaillours o.t d~ns los milioux ot a prondre con

scionco do l'appel urgon·a qua lo Soignour leur adrosso a travors ces réalitós do 

vio. Un onseignomont abst:-ai t. ost insuii'isant, Graco a cette aido sacordotalo, 

les militants doivont arrivor a uno vraio vio do foi ot do priero, a uno conscion

co clairo do lour miss:ion apostaliquo, 

D'autr·o part, il somblo qua los aumoniors doivent s'ontraidor a approfondir 

oux-mSmos lo mystero do l'Egl.iso, le. rélJ.o du la'ícat ot du sacordoco dans l'Egliso 1 

la signification do l'arpect hutia!.n de1'Egliso, tout en caisl.ssant toujours plus 

sa réalitédivino, eonstam:nont los J:lilita:1ts sont aux prisas avoc dos difficultés 

a ca sujot, e~mbion do foia no rossentont-ils pas qu'au fond, on no tiont pase, 

compto do lour missicn laiquo'l eo:,bJ.on do problemas no roncontront-ils pas dans 

lours milioux a propos de cor,tains ccntro-témoignagos donnés par dos responsables 

ou dos structuros ecclésiactiquos1 Los au:::élniors ont un réllo a jouor dans l'Ódu

cation do la foi dans lo mystero do l'E 6liso._Il ost absolumont nécossairo gu'on

tro oux, ils approfondissont lour mission dans l'Egliso afin qu'ils puisscnt 

donnor la répomio, • souvont libératrico, guc los laics. attondont d •oux. 

Il y a· une autre raison gui juc'.::.fio ot oxigo dos roneontr·os d 'aumélniors, 

tos aumélniors sont dos pr8tros vivant au m:'.:'J.ou d'autrcs pr8tros, Ils oxorcont 

un ministero· sacerdotal dans la J .o.e. gui n'ost I.xJS séparablo do la pastoralo 

d'onsemblci de l'Egliso. eo n'os.t pas uno critique ou du négativismo que do sou

lignor que· souvont la mcntali té généralo, l'orio!lta-ti.on généralc do la pastoralo 

n'aido pas boaucoup los aumélniors do la J,O.e, Il y a on offot, cortaincs coutu

mcs traditionnollos dans la pastotalo qui ne somblcnt pas concordar avoc los 

concoptions plus dynamiquoa et missionnairos d'apostolat laic do la J .o.e. 1 

Los aum6niors doivont done so réunir antro oux pour étudior connnont onsomblc, 

ils pouvont aidor J,.ou:rs confr8ros a º?'-:t.15rir _?os_ -_vucs plus exactos sur l 'npostolat 

laic, _sur.lo lafoat organisé, _sµr los méthodos do formation dos militants, ate ... 

D'autro part, los aumélniora doivent étudior égalomont antro oux, guol.réllc ils 
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ont a jouor on vuc do l'adaptation do la pastoralo généralo do l'Egliso aux oxigon

cos· dos tomps modernos. 

0utrc los offorts do la J.0.C. intcrnationalo pour la formation dos aumoniors, 

il faut rappolor tout co qui a été fait pour aidcr.lo clcrgé c:b los futura pretrcs 

a découvrir la J.0.C. Nous avons cu l'occasion·do lo fairo dans le présont rapport, 

lorsqu'il ést quostfon du dévoioppomcnt dos J.0.C. natibnalos. 

La J .o.e. intcrnatiorialo commo tollo a plus particulier.omoiit orienté son .ac

tion vors los milioux dos ét.udiants ~cclésiastiquos do Romo afin d'y suscitar un 

intér8t pour lo mouvomont jocistc. 

En plusicurs séminaircs ou collegos Romains, des conféroncos ou dos sossions 

ont été organiséos pour los élevos. Notons los sossions d'étudc rénliséos au CollÜ 

go Pontifical Pio Latino Amcricano,on soptombro 1958 ot au Gallego Pontifical do la 

Propaganda Fido on octobro 1958. En avril 1960, uno nutre sossion a réuni dans un 

institut aux onvirons do Romo, uno containo do pr8tros et do ,séminari.stos do diver

sos nationalités étudiont a Romo. Toutos sos sossions soront régulieromont ronou

voléos. 

LES C0MMISSI0NS D'ETUDE REGI0N~LES 

Los·4 dcrnieros annéesont vu naitro, dans las divors continonts dos con:mis

sions d'étudo régionalos qui voillont d'uno fagon touto spécialo au dévoloppomcntO 

do la J.0.C. ot a la coordination plus intonso ot plus officace do son action. Lo 

travail do cos c·ommissions n'a pas été autro, jusqu'a présont, qua colui do prolon

gar l'action do lo J.0.C. intcrnationalo dons los divors continonts. Cos corunis

sions d'étudo sont formécs par des présidonts nationaux du continont ot quolquos 

dirigcnnts intornationaux; actuollcmont, nous avons uno commission d.'étudo on .Afri

quo, ~sie, Amériquo iatino ot Europa. 

Ci-apres nous faisons lo compto-rondu succinct dos diversos réunions do cos 

c.ommissions ot l'oction qu'ollos ont réaliséo. 

Cornmission ~'étudo nour l'Amériguo lntino 

Cottc commission a tcnu s~ prcmiero réunion a Ria d.o Janoiro du 6 au 11 juin, 

1960. Y participaíont : 6 délégués membros (rospoctivomont du Chili, Brésil, 
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Argentino ot Vénézuéla) ot doux dirigcants do la J.o.c. intornationalo, 

Au cours do cotto réunion, la commission a étudié la maniere d'organisor ot 
• . 

do coordonnor l'action do la J .o.e. intornationalo au plan du continont. Lo prépa-

ratio~ du 2emo Consoil a été égalomont miso a. l'ordro du jour, ainsi que l'étudo 

do l'action roprésontativo do la J .o.e. aupres dos divors.os insti tutions latino

américaincs. 

Chaquo réunion doit fairo la rovision do -l'action réoliséo, étudior los 

moyons d'odn.ptor lo Plan do 4 ans oux J,O.C. d'Amériquo lat_ino ot préparor lo 

Consoil intornational. 

La commission s'ost réunio úno douxiemo fois au Chili. 

Centre d'Information do la J.O.C·. pour l'Amériguo latino (C.I.A.L.) 

Lo contra a son siego a Limo, Il aido ou travail du Socrétairo Itinérant en 

onvoyant los circulairos ot ost chargé du travail administratif' oxigé par la coor

dination do l'action do la J.O,C. intornationalo on Amériquo latino. 

Cornmission O'Etu<l~ uour i'Asio 

I.o.· opmmission s'ost ré.unio trois fois, a l'occasion dos réunions du Comité 

Exécutif : La Panno (Bolgiquo) on 1958, _La Havano (Cubo) 1959, ot Amstordam (Pays

B.;'s) on 1960. 

Lo travail do la commission a suivi los oriontations tracéos par lo Plan do 

4 ans pour l'Asio : 

- oxtonsion ot dévoloppomont dÓ la J.O.C. on Asia, 

- préparation ot organisation dos diversos activités régionalos fróncontros 
dos dirigoants asiotiquos a Kualo-Lumpur, cours do formation pour dirigoants 
fédéraux a Colombo (Coylan). 

- étudo ot préparation on ca qui concorno los oxtonsion uorko·rs, los voyagos 
dos dirigoants intcrnationaux on Asia, l'Óchnngo dos dirigoants·, l'édition 
dos publications jocistos, etc ... 

Cqmmission d'étµdo pour l'Europo 

La promiero réunion de cotto commission s'ost tonuo on Suisso apres lo Ior 

Consoil et a onvisagé l'application du Plan do 4 ans pour l'Europo; cótto réunion 

avait étudié los problemas dos pays ouropéons ou la J,O.C. no peut so réalisor, ot 



ainsi q·uc la situation do la jaunasso travaillouso on Espagna. 

Dopúis unoréunion s'ast toi::u~ c!mquo annéo compronant uno rovision das pro-

• blemos· ot da l'actian da la J .o.e· .• an Europa. Ci-a¡i.res naus donnorons un compta

randu succinct do la réunian do 1~ Commlssion d'étudo pour l'Europd qui s'cst 

réaliséo a Lu.xombourg,. ori. :('évriar 1960 : 

- rovision dos conclusions do ia Roncontro dos J,O.C. ouropéonnos a Innsbruck; 

-_discussion sur uno prochaino ,réunion ouropéonno d'aum8niors; 

projot d'action do solidarité pour trouvcr los financos nócossairos 2. la 
réalisation du 2emo. ConsoH Intornational; 

- préparation do la réunion dos omployéos do tnnison ot do colla dos jounos 
métallurgistos a réalisor au plan ouropéon; 

- projot do plan do 4 ·áns pour los LO.C. ouropéennos. 

La commiss:i.6'n s ;:ost "oncó:r'o réu:eci'é' .. aux .Pay.§-Ba_s 1 on novombro. 1960 pour étudior los 

points suivants : 

-·rovision·a,action, 

- préparátion du 2emo Consoil foto:rnationol, 

- adaptation du plan do 4 ans 'paur los· J .O .e. d 'Europa, 

- collaboration intonsifiéo avoc los institutions ouropéonnos officiallos, 

- cqllabarotion intonsifiéo avoc le mouvomont ouvrior d'mj.ul~os, 

a 

possibilité do libéror un dirigoant pour romplir les fonctions do socrétoi
ro itinérant on Europa, 

Et a Bruxollos, en juillot 1961,·ou la commission a fai~ uno rovision dos points 

qui avaicnt étó étudiés dnns los réunions o.ntériourós. 

' Q..Qmmission d 'Etudo nour l'Afriouo 

a 
11'! commission a tcnu sa prcmiero réunion a Léopoldvillo du 9 au 16 ovril 1961; 

apres une rovision á.o Paéti~ri jocisto. 6n Afriquo, la commission a discuté d'un 

Plan d 'action pour tout lo continont africa:i.n ot do la préparation au 2emo Consoil 

intornational. 
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V0YAGES DES DIRIGEANTS INTERNATI0NII.UX, 
. . 

Lo Ier Conseil Intornational avait insisté pour gu'uno importance plus granda 

soit donnée-aux visites et voyagO~ dos dirigoants intornatiohtiux. Ces tournées ai

dcnt bcaucoup au dévoloppement des J .o·.c. ·nationales, los oriontent ot surtout 

pcrmottcnt do donnor aux jounos travaillours des pcrspoctivos plus intcrnationalos 

du mouvemont augucl ils appartionnont, Ges tournéos; voyagos, visitas et contacta 

dos dirigoants intcrnationaux so sont done multipliés au cours dos 4 dc.rµieros 

annéos, ot ce, dans taus les co~tinents. 

Le rapport do toutes los activités nationaÍos comme intornationales do la 

J,0,C, n'en finiraiont pas si nous dovicns toutos los roprcndro ; c•ost pourquoi, 

ici encaro nous nous limitons a guolques tournéos intcrnatinnalcs soulomont. 

RotTJéo M~ ion2.1 

1957 -·Tournéc aux Etats~Unis et au Ganada (Amériquo ~u Nord), 

1958 - Voyagc do 7 semainos on Indo ot Coylan (Asic), 

1959 - Voyago d'étudo au Mali ot Sierra Leona (Afriquo), 

1959 - Visitas a Cuba, Vénézuéla, Colombia, Eguatour, Pérou, Etats-Unis et Ganada, 

1959 - Tourn~o do propagando jocisto on Espagno, 

1960 - Voyago au Gru:ina ot au Cameroun, 

1961 - Tournée do Confércnco dans les Séminairos d'Irlando, 

Mnpi:toignaqr Ctirdijp 

1958 - Tourné o dans los pays d •Asia , do Médi'torranée 0riontalo ot d '0céanfo, 

1959 - Voyogo ·dans los .trois Amériqucs a l;occasion du Comité Exécutif a La Havano 
ot do __ la Roncontro régionalo d •.11.mériguc la tino a Lima, 

1960 - Tournéc dans divors pays d'll.friquo (participation au Congres Pan-Africain do 
Lomé) 

Monsicur l'Abbé Uylcnbroock 

1959 - so:,tc:nbrc-octobro·· - participation·a~ Ca~ té Exécutif a La Havano - visito aux 
"Etats.;.Unis, • Ganada, Haiti ot Cuba,. 

1960 - févrior-mars - participation a la roncontro Asiatiquo do Kuala Lumpur - visi
to au Liban, Indo, P.akistan, Coylan, Singapour ot Malaisio, 

1960 - rnai - participation a la roncontro dos Pays do Méditorranéo 0riontalo ot 
visite aux Liban, Syrio, Jordania, 

19E0 - décombro - participation a la roncontrc Pan-Africaino do Lomé - Visito au 
Togo, Dahomay, Nigéria, C8to d'lvoiro et Hautc-Valta, 

1961 - cvril - participation a la Commission d'Etudo pour l'Afriquo a Léopoldvillo, 
visito au Congo (Léo), Congo(Brazza) et Camóroun. 
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MariB MOQ!§J!!aU 

1958 - avri1-mai -'visitó aux paya do Méditorránée Oriontalo ,: Egypto, Jordania, 
J1i ban o¡\¡ Syrio • 

1958 - aoO.t .a décombro. ,- Tournéo on 11.sio, .Australio et Nouvollo-Zélando 

-1959 - api:es ót. ovant la roncontro du Comité ·Exécutif a Cuba, visite 'aU Ganada ot 
auxEtats-Unis 

·1960 - pa~ticipation a la Roncontro asiatiquo do Kuala-JJ;umpur ot visites a quolquos 
pays' : Pakistan, Incio; Coylan, Singapour. 

Gérnrd Vnn Bakol 

1959 - Voyago do deux mois dans ·10:i pays do l'Afriquo Oriontalo 

i959 - Participation • au Comité Exécutif ot visito aux Etáts-Unis. 

·ª2,_né Salanno 

1958 - Voyago d'étudo au Sénégal, Guinéo, Soudan, Hauto-Volt~-Coto d'Ivoiro, 
Dnhomoy, Camoroun, Congo _(Brazza)., Congo(Léo), Togo, 

1959 - .11.pr~s lo Comité Exécutif .do La Ravano, voyago au::: Etats-Unis ot Cunada, 

a 

1960 - Porticipation a la 3emo Roncontro Pan-africaino ot Stago d'Education Ouvriero 
a Lomó - voyago en Afriquo·. 

Nous lo voyons, , taus los moyons pos si blós .mt été utilisés pour CÍévoloppor la 

. J, O.C., au plan· ;,ational, rógional ou ·continental ot intornational, pour unir los 

cfforts do plus on plus nombrcux ot do plus on plus grands dos jocistos, dos mi-

li tants ot dos dirigoants. C 'ost dans co cadro quo_ los soc.rétairos i tinéronts ot 

divors_mombros d\l Comité Exécutif ont offoctüé dos voyagos ot séjours prolongés 

dans los J.O,_C. d.O to\ls los contincnts, .Nous no po\lrrions pas rapportor ici tons 

los résultats do· 06s contacts, si fructuoux, Lo travail dos Socrétairos Itinéronts a 
ém Amér:Í.quo latino a oü, lui aüssi, uno r6porcussion considérablo qUant au dévolop

pomont do l'action jocisto daris cotto région, Lo Socrétairo itinérant d'Amériquo du 

Sud nous di t : 
11J'ai fait lo tour do taus los pays d'Amériquo du Sud - pondant ca voyago, 
j'ai été on contact avoc la J,O,C, do 52 villas, j'oi-participé a 9 somainos 
d'étudo do militants ot do dirigoants, 4 consoils Nationaux, 5 réunions d'ou
mOniois,_ j'ai· travaillé a la pr~parQtion du C_ong1•€s ·do Limn, visité do nom
broux Ev8quos, otc; .. 11 
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FONCTIONNEEENT DU SECRETARI/cT INTERN/cTIONAL, 

Cotto nction intornationalo considérablo dos quatro dornieros annéos a 

demandé la colloboration do nombrousos porsonnos, Bion quo nous no puissions pos 

los nommor, nous no dovons pas los ~.ublior; c0s porsonnos sont callo~ qui trnvail

lont avoc nous au Socrétariat ot ont aidé au dévoloppomont do la J,O.C, dans .lo 

mondo,. Lour travail rossomblo a colui du militant do baso, souvcnt ignoré do taus, 

mai~ dont l'action ost indisponsablo au dévoloppo~ont do lo J,O.C. 

Les collaboratotio,s. dti Socrétariat ·rntornational s'occtipcnt constammont du 

travail administratif : ca sont eux qtii aocuoillont ot informont los visitours, 

qui imprimont ot onvoiont los circulairos, corrigont, tr.aduisont los rapports, 

controlont la corrospondanco intornationalo, olassont los documonts importants, 

arrangont los voyagos, vérifiont l'ontréo ot la sortio•dos fonds, Enfin, ils 

sont aussi m8lés aux difficultés ot problemas qui so présontont dans notro action 

intornationalo, commo ils participont a nos joios ot a nos succes, 

A.u cours dos 4 dorniGr_os annéos, notro socrétnriat intcrnational s'Üst aggran

di on m8mo tomps qua l'équipo dos collaborat.ours est devenuo plus ~ntornatiomlo, 

on effot, la quantité do travail e ello aussi augmonté ot plus nombroux sont les 

jocistos qui ont dQ s'imposor dos sacrificas pour collaborer au fonctionnomont 

do la J;o,c. intornationalo - pensons au travail, aux voilles qua roprésento 

l'organisation du présont Conseil. A taus, nous adrossons notro gratitudo. 

-Soyons convaincus qua notro travail a uno grande valour aux youx do Diou qui 

domando a chacun do donner quolquo ·choso pour le salut do taus nos freros do 

trovail. 

Il conviont, apres avoir examiné l'nction intornationale róaliséo, qua 

nous réflóchissions plus profondémont a notro condition: callo do 

notro vio quotidionno, ot callo d'instrumcnts do Diou, pour tui 

rondro graco do nous avoir choisis pour cetto mission irromplac¡nhlo: 

sauvor, avoc lo Christ, touto la jounosso travaillouso du mondo ... 
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L., GONCLUSIONS FJNAIES 

Ca .bilan d'action n•.ost pas; ni no vout Otro un rapport do nos succes, rnnis 

bio.n uno amplo rovision do vio do l 'action que nous avons monéo dopuis 1957 jus

qu•au .2emo Consoil intornational. Lo préscnt documont nous pormcít do consta

tar l'immonso travail accompli par .dos millions do ·jouncs travaillours et do jou

rics travaillousos qui, dans la J.O.C., ont.découvort lour vocation apostoliquo et 

qui so sont ontraidés dans lo mouvomcnt afin do portar le Christ a taus lcurs fre

ros socurs ot dans toutcs los réalités do la vio. 

Le Soignour los nppollo ot continuo, a travors oux, a répandro sa lumiero ot 

sa vio sur lo morn~o. C 'ost pour nous uno occasion do joio profondo ot notro pre

miar gesto sora un c~ant d'action do graco au Soignour pour tout ca qu'Il ,, réa

lisé a travers ln- J .o.e. ,o.u cours dos 4 dorní8rcs onnéos. Nous romercior~ns o.ussi, 

humblo~o~t ot profondémont, notro Mero l'Egliso ot sa Hiérarchio qui, dans .la oon

fianco la plus totalo, a mandaté la J .o·.c. ot a pormis 1,, dos jounos travaillours· 

ot jcunos travaillours do coopóror a.l'oouvro do salut du mondo. 

Si nous n'_o.vons pas pu ré~lisor tout ca quo nous auri6hs voulu, c'ost, d'uno 

part, 1,, causo do notro faiblosso humaino, do nos manques do générosité ot d'amour 

et nous on domandons pardon au Soignour; mais d'autro part, nous ·ne pouvons pas 

évitor los obstac.los qua lo mondo serna sur nos ch0mins ; ces obstaclos, noús. os

sayons do los.vainero, mais souvont ils ralontissont notro marcho vors Diou, avoo 

nos fr8ros. 

Dovant los problemas univorsols do la jounosso travaillouso ot du mondo du 

travail, dovant los problemas do l'Egliso faca au mondo modorne, nous sommos con

vaincus qua la J,o.c. doit 6tro, dans la mesuro du possiblo, la réponso do la 

jounosso travaillouso a ces problemas, a taus losÉcholons do notro mouvomont. 

i>. cotto fin, ot pour réal,isor, uno action davantago coordonnéo a tous los 

atados du mouvomont, nous avions 1'_,ncé, on 1957, un plan do travail intornational 

do 4 ans, comportant los objoctifs concrots 1,, attoindro ot dont nous dovions tonir 

compto dans ~'avonir. 
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Durant ca 2emo Consoil intornational, onsomblo, nous· allons préciscr los 

quostions a résoudro, los techos a accomplir, los méthodos do travail a ~tilisor 

ot los plan d'aotion a mo.ttro en o·o\lvro; ·Nous allons étudior ot discutor cortoins 

points : la natura opost9liqµo .<lo lo J .o.e., los résultats do l'onqueto sur lo 

préporation do la jounosso travaillouso a la vie do famillo, lo problema finan

ciar du mouvcmom; .... 1,. la su~to do ces ótudbs, nous lanc~rons ,un nouvoau Plan do 

4 ans qui .. dovrn mottro on lumiero dos problemas nouvoaux tols que oolui dos gran

do.s villas., ot préparor notro ootion cómmuno sur lo~ probl~~o·s do .la vio do tra

vail,, l'ontraido intornationnlo, etc ... 

Ces étudos ot touto l'action futuro du mouvomont dovront so •b.osor sur los 

conclusions quo nous inspiro lo Bilan dos 4 annécs écouléos. 

Nous proposons au Consoil los conclusions. suivantos ·: 

lº L'étudodos problemas do la jounosso traváillouso tols qua nous los 

nvons saisis a nouvoau dans ca Bilan, nous pomct do découvrir loÚr amplour tou

jours croissanto ot lour caractero do plus on ·plus univorsel. La J,O.C, doit 

done p.oursuivro sos offorts on basant toujours davnntago son action sur la réali

té actuollo, Ello so doit égalomont d'intonsifior sa oollaboration mondialc on 

vuo do résOudr~ ces prob16mos .univcrsols. 

2°·1•aotion aocomplio nous a fait rodécouvrir qua lo solution nux problemas, 

do )a jounosso travaillouso so situc fondamontalomont dans la fo':""'tion do choque 

jouno.travai1Jour ot do chaquo jounó travaillouso, dans taus los aspocts do lour 

vio: morolo, roligiouso, civiquo, socialo, familiolo, etc, La J,O.C. a váulu (] 

.atro uno. miso on.mouvomont ·communo dos jounos trovaillours ot dos jounos travoil-' 

lousos vors lil réalisotion do lour vocation porsonn~llo ot communoutairo, actucllo 
ot futuro, 

3° Cotto formation, commo touto action do tronsformation do .la jounosso tro
vaillouso .oxigo fondall)ontalomont qua lo J .o ;e,· soi t : écolo, sorvico . ot corps 

roprésontatif'.. 

4° A lo.formntion ot a l'action do la J,o.c. doit corrospondra uno orgoru,sa

tion officaco, souplo ot,adaptéo, ollc-m6mo éducatrioo, oux divors échclons du 
mouvemcnt. 

5° lo formntion apostoliquo ot missior;mnire no connaít ni fronti8ros, ni 

limitas, Ello sora do plus on plus intornotionalo, L'oction ot l'organisation 
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roquieront dans l'avonir uno intonsification do la coopération entro los diffé

ronts pays. 

6° La fidélité a la vio, pour lo mouvomont jocisto, c'ost son adaptation aux 

probl~Ínas, circonstánco:i ot coutúmos do la jolmosso' travaillouso do chaquo pays, 

région ou contiíier:rt/, éotte adaptation déja' fortcmo11t' ré~liséo au cours dos précé

dontos annéos, doit raster un souci majour pour l'avonir, Pour·qu'ollci-soit com

pl·eto, nous rostorons fideloiJ a nos fondoments et a notro méthodo, sans losquols 

·il n-'y-a,pas do .J,O,C, authontiquo, 

7° Nous no perdrons jamais do vuo que, si touto formation so.fait fondamon

talomont dans ot par l'action, dans ot par la vio, uno formation complémontairo 

d'ordro doctrinal, spirituol ot humain ost requiso pour la jounosso travaillouso 

ot surtout pour los· cadros du mouvomont, Nous dovrons, dans ·ca sons, intonsifior 

los moyons do forlll.'ltion déja utilisés· dans boaucoup do pays : journéos ot somainos 

d'étudo, sossions, contras culturols, sorvicos de forlll.'ltion, ate,,, 

8° Los sOrvicos répondant aux bosoins ooncrets dos jounos travaillours ont 

égalomont uno placo importante dans lo mouvomont. Il apparaít nécossairo ot urgont 

qua lo mouvomont réétudie dans l'avonir sos concoptions ot réalisations dans ca 

domaino, 

9º La progression constante du mouvetnent nous permet de mieux voir et de 

mesurar plus profondément toutes les responsabilités qui nous incambent dans taus 

les damaines de la vis, Ceci pose a la J ,O!C, nationale le problema de la stabi

li té des cadres, Au fur et a mesure que s'étend l'influence du mouvement, il faut 

des dirigeants capables de le canduire sans défaillances;_ il faut cherchar aussi 

a réduiro au minimum.les difficultés provoquées par la succession des dirigennts 

a taus les échelons et en particulier a l'échelon national,"- ~~-

10º Les problemas de la jeunesse travailleuse et ceux de la. J,O.C, elle-méme 

nous montrent choque fois plus l'importance de l'aide sacerdotule au mouvement jo

ciste. Si en 1957, nous nvons parlé de collaboration, aujourd'hui, nous voudrions 

insisté sur l'urgence de former davantnge des aumOniers pour la jeunesse travnil

leuse, 

11º La J,O,C, a aussi découvert qu'il ne suffit pus de formar des dirigéants 

ouvriers qui puisse;it, plus tard,.occuper des positions olés dans les diversas 

structures sociales, Il faut,en m~me temps, dos mouvements apostoliques d'adultes 

pour le milieu ouvrier, Il est nécessairo qu•une collaboration étroite s•établisse 
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entre la J ,o.e. ,et les mouvements d 'adultas dans les pays ou ceux-ci existent dé

ja.. La ou ils n'existent pas, riotre rnission est d'éveiller uno inquiétude pour le 

suscitar, 

12° Nous découvrons enfin, lo nécossité ·d'une col).aboration ·1arge, profondo 

et sincere avec d'autres mouve1;1ents, organisations et institutions, qu'ils soient 

d'action catholique ou sociale, qu'ils soient chrétiens cu.non, qu'ils soiont pri

vés ·ou publics. 

a 


